
OFfiCE DE LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE ET TECHNIQUE OUTRE·MER

(O. R. S. T. O. M)

RAPPORT D'ACTIVITE

1964

2 4 , rue Bayard

PARIS (8°)



SOH:HAIRE

I. ORGANISATION GENERALE

- Ventilation des dépenses de l'exercice
- Effectifs
- ~quipement et infrastructure
- Comités Techniques
- Relations extérieures
- Enseignement
- Service Central de documentation

II. ACTIVITES SCIENTIFIQUES

pages

1
2
J

15
16
21
25

- Géologie J2
- Géophysique J5
- Pédologie Jü
- Hydrologie 49
- Agronomie 64
- Biologie des Sols 65
- Biologie et Amélioration des Plantes utiles 70
- Botanique et Biologie végétale 75
- Phytopathologie et Zoologie appliquée 81
- Microbiologie, Parasitologie, Entomologie

médicale 90
- Nutrition 97
- Océanographie et rtydrobiologie 98
- Economie et Démographie 118
- Ethnologie, Histoire, Archéologie, Musicologie,

Linguistique 121
- Géographie 125
- Sociologie et Psychosociologie 1J1

III. AIJUEXZ

- Travaux effectués sur conventions 1J6



l - ORGANISATION GENERALE



1964, qui a vu notamment la mise en place des nouvelles struc­
tures scientifiques, peut @tre considéré comme une année décisive
pour 1 évolution de l'ORSTOM.

En dépit de moyens financiers encore trop réduits, mais grâce
à un certain nombre de concessions réalistes et à une ~~stion ri­
goureuse, les activités de l'O~fice ont marqué au cours de cette
période un net développement.

L'impulsion ainsi donnée devra toutefois ~tre poursuivie avec
des moyeas accrus pour donner à l'Or~anisme son véritable régime
de croisière tout en palliant les déséquilibres internes qui sub­
sistent.

*
Le montant des dépenses de l'exercice 1964 s'est élevé à

52.200.000 francs, ce qui représente un accroissement en valeur
absolue de près de 19 % par rapport à 196J et de plus de J5 %en
deux ans. La ventilation des dépenses entre les différentes sec­
tions de l'OR5TOM, conventions et investissements inclus, s'établit
comme suit :

Sec t ion s

Administration
Entretien
Enseignement
Docul.~entation

Services communs

Total Services généraux

Océanographie

Géophysique

Pédologie

Géologie

Hydrologie

Microbiologie, Parasitologie,
Entomologie médicale

Agronomie
Biologie et Amélioration

des Plantes utiles
Botanique et Biologie

végétale

Phytopathologie et
Zoologie appliquée

Nutrition

Sciences humaines

Total Servi~~s_scientifigues:

Pourcentages

1J,68
7 , 19
J,29
2,85
4,02

10,84

5,8J

15,57

1 ,86

12,96

5,07

6,87

4,19
0,15

5,6J

Totaux

J 1 ,OJ

68,97

100,00



2.

ùans un effectif général en progression, le personnel
scientifique, chercheurs et techniciens, est passé de 969 e~

191,3 à 1063 en 1964.

Effectif total

Adrtinistratifs
Personnel de service

Chercheurs et
Ingénieurs da Recherche

Techniciens qualifiés
Techniciens

Chercheurs détachés
1063

Total général . 1923

Répartition par Co~ité Technique des Chercheurs et Ingénieurs de
Recherche travaillant ~ans lp.s laboratoires nropres de l'ORSTO~

:Jiologie

Géologie

des Sols .

• & • .. • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • .. •

12

19
Géophysique 19

!rydrologie 2E

pédologie

AgronoMie

.........................

.........................
76
13

3iologie, A,élioration des
Plantes utiles •••••••••••••••••• 10

Botanique, :Jiologie végétale •••••. 39
Phytopathologie,

Zoologie appliquée •••.••••••••.. 33
Microbiologie, Parasitologie,

Er.tomologie médicale •••••••••••• 29

I\Tutri tian 4

Sociologie, Psychosociologie •••••• 10

Economie, Dé~,ographie ••••••••••••• 26

Géographie ••••••• ~....... ••••••••. 23
3thnologie, Histoire,

Archéologie, Ltusicologie •••••••• 9

Océanographie '" •••••••• •••••••••• 50

408



~ .

Répartition pa~ Conité Technique des Chercheurs détachés

3iologie des Sols ••••••••••••••••••••••••• 1

l-Iydrologie ..... 0 •• IS ••• 0 ••••• , , ••• " ••• ~ • 0 • 2

Pédologie

Agronomie ••• e ••••• I: •••• " •••••••••••••••••

17

23
Biologie, Amélioration

des Plantes utiles ••••• , .•••••••••••••• 12

30tanique, Biologie végétale ••••••••••••• 8

Phytopathologie, Zoologie appliquée •••••. 17

Microbiologie, Parasitologio,
Entomologie médicale ••••••••••••••••••• 4

Nutri t ion 0 ••••••• IJ • • • • • • • • • • • • • 1

Océanographie ... "." .. lit' " :. C' ••••• " •••••••• , 5
Sociologie 'l." fIJ •• tI"c •••••• 2

Econonie, Démographie .••••••••••••••••••• 3

Géographie ..... "•...•... 0 • fi • • • • • • • • • • • • • • 5
Ethnologie, Histoire,

Archéologie, ~usicologie ... ~ ...... ~ .... 5

105

***
Sur le plan de l'équipement, l'année est marquée par de

nOMbreuses réalisations, notal'li''lent : la !'lise en service à Nou~éa

d'un nouveau navire océanographique, le "Coriolio" , la construc­
tion d'une serre insectarium et d'un pre~ier b~timent pour loger
le personnel ~élanésien ; l'ouverture d'un observatoire de géo­
physique à Papeete; l'achèvement d'un bloc bureaux-laboratoires
au Centre de Brazzaville.

Plusieurs sections nouvelles ont été créées au Centre
d'Adiopodou~é : Sciences HUMaines, Bioclinatologie, Radioisotopes;
au Centre de Recherches pédologiques de Dakar-Hann, transformé en
Centre polyvalent par l'adj o:l.ction de quatre nouvelles sections
de recherches, un bâti:~ent de quatre logements a été construit;
un ensemble de laboratoires accompagné de logenents pour les
chercheurs a été Mis en construction au Centre de Fort-Lamy afin
d'abriter les deux sections nouvellement créées en ilioclimato­
logie et liydrobiologic.
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L'infrastructure, Centres et Eissions pernanentes, se
présente actuelle~ent de la façon suivante :

Direction Générale

24, rue Bayard, Paris 8è

Tél. : 225-J 1 -52

Services Scientifiques Centraux

70 à 74, route d'Aulnay, (9J) BONDY - Tél.

lns taï lat ions

7J8-24-;2

Surface du domaine

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des bureaux

Surface des ateliers et magasins

Surface totale den logenents

Surface totale des serres

Sections Scientifiques =

2;J.624 :'12

3.056 "'l2

546 ~2

1.115 n2

782 m2

1.J2; m2

2 bâtbtents
A et B

7 bâti"1ents

q bâtiments
dont 1J
chambres de
passage

7 serres
+ 1 rotonde

Géologie, Géophysique, pédologie, 3iologie
et Anélioration des Plantes utiles, Botanique
et niologie végétale, Phytopathologie et
Zoologie appliquée, EntoMologie médicale.

Service Central do Documentation

- Bibliothèque centrale

- Cartographie et iMpri~erie

- Publications

- Diffusion

14.000 ouvrages en rayon
1.200 périodiques



5.

Centre ORSTOi": de YAOUNDE

~.P. 193 - YAOUNDE (Rép.Fédérale du Ca~eroun) - Tél.46-92
Tél égr. DIRIRCAI:-YAOUNDE

Installations

Ir.l'.lobili ère s

36.612 '112

1.290 n2 5 bâti'·1ents

835 m2 4 bât i'"'lent s

1 •.570 m2 15 loge:-,ents

1.200
97

Surface de la concession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des bureaux,
ateliers, ~agasins

Surface totale des loge~ents

Locations 9

rIobilières :

Véhicules 35

3ibliothèque

rTonbre dl ouvrages en rayon
NOMbre de périodiques

Sections scientifiques :

pédologie, ~ydrologie, EntoMologie médicale,
Nutrition, EconoMie-Dé~ographie,Sociologie, Géographie

Centre ORST0I1 de 3ANGUI

B.P. 893 - BANGUI (Rép. Centrafricaine) - Tél. 26-15

Installations

l'nmobilières

324.100 m2

332 m2
23 bâtiqents

1.047 m2

1.537 m2 14 logements

Surface de la concession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des bureaux,
ateliers, ~agasins

Surface totale des loge~ents

I:obilières

véhicules 20

Hoyens particuliers 3 ~oteurs hors-bord
1 canot pneunatique
1 barge de 78,40 de long

Bibliothèque :

Nombre d'ouvrages en rayon 223
No~bre de périodiques 35

Sections scientifiques :

Géophysique, Hydrologie, pédologie, EntoMologie médicale
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Cet'ltl"e ORSTm: de BRA~~AVILL:2

3.P. 131 - oRAZZAVILLE (Congo) - Tél. 21.G9
Télégr. INECAF-3RAZZAVILLE

255.000 ....12

1.350 m2
2 bât i!Cl en t s

920 rn2

2.630 m2 13 logenents

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des bureaux
ateliers, magasins

Surface totale des logements

Installations

I"nobilières

Surfa~p de la concession

6Locations

Ifobilières :

Véhicules 24

10.800
644

BibLiothèque

No~bre d'ouvrages en rayon
Nonbre de périodiques

Sections scientifigues :

Hydrologi~, pédologie, Botanique et Biologie végétale,
Phytopathologie et Zoologie appliquée, Entomologie
médicale, Sociologie, Psychosociologie, Géographie,
Linguistique •

.,........------- ._-------------------------------..\
ITentre ORSTOM de POINT~-NOIRZ

B.P. 1086 - POIIITE-NOIRE (Congo) - Tél. 437 t, , e RTelegr.LABOMER-P NOI.E

Installations

l'''1nobilières

Surface de la concession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

12.7921'12

504 r'12

Surface des bureaux,
ateliers, nagasins

Surface totale des logenents

300 !'!12

500 n2 6 logements

Locations 6

tIobilières :

bateau de recherche "Ot!1bango"
jauge brute 78 tx, longueur HT
l:1oteur 300 CV

Véhicules 6
Moyens particuliers

Bibliothèque :

No~bre d'ouvrages en rayon
Nonbre de périodiques

Sections scientifiques

Océanographie

6.265
74



Centre ORSTOI'I d' ADIOPODOm13

3.P. 20 - A3IDJAIJ (Côte dlIvoirlj) - Tél. 244-45 A3IDJAH
Télégr. ORSor~-ABIDJAN

Installations

I1"J1"1obilières

Surface de la concession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des 3ureaux,
ateliers, ,agasins

Surface totale des loge~ents

2.280.G21 !'l2

5.0(,7 n2

8.520 m2

7.806 :-.12 93 10geT'lents

Locations

lTobilières :

2 tracteurs
Véhicules 39
Hoyens particuliers

Bibliothèque :

Nombre d'ouvrages en rayon
Nombre de périodiques

2.075
165

Sections scientifigues :

Géologie, aydrologie, pédologie, Agrononie, Biologie
des sols, Dotanique et Biologie végétale, Biologie et
Anélioration des Plantes utiles, Phytopathologie et
Zoologie appliquée, EntoMologie nédicale, Economie,
Sociologie, Laboratoire de radio-isotopes.

Centre ORSTO~ de COTONOU

B.P. 390 - COTONOU (Dahomey) - Tél. : 25-02 COTONOU

7

Installations

InMobilières

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des bureaux,
ateliers, ~agasins

Surface totale des loge~ents

Hobilières

Véhicules

Bibliothèque

IJo-:lbre d'ouvrages en rayon 55
No~bre de périodiques 15

SO m2

200 n2

480 m2

1 btltiment

4 logements

Sections scientifiques :

Pédologie, Botanique et Physiologie végétale,
(antennes en Géophysique et riydrologie)
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Centre O~STrn~ de LI3REVILLE

3.P. 31.15 (Gros 30uquet) - LI3~~VILLS (Gabon) - Tél.26.12

Installa t ions

l'-1T:lobili3res

Surface de la concession 11 •h38 ":12

Surface utilisable des
laboratoires et annexes 77 T'12

Surface des bureaux,
ateliers, T'.1agasins

Surface totale des loge~ents

h10 1'12

995 ~2 11 logements

Locations 2

liobilières :

Véhicules 15
I:oyens particuliers : 7 canots pneumatiques

1 coque bois
12 Moteurs hors-bord

Bibliothèque :

NOMbre d'ouvrages en rayon 257
Nombre de périodiques 55h

Sections scientifigues :

~ydrologie, Pédologie, Sociologie,
Psychosociologie, 3thnologie, Musicologie

Centre OR3TOE de TA1'l'AlTARIVZ

3.F. h3h - TMrANARIV~ (Iladagascar) - TéL 38-75
Télégr. liADIS-TANANARIVS

Surface de la concession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des bureaux,
ateliers et magasins

Surface totale des loge~ents

1
1
1

!
!
1

1

!
!
1

1
1

ZODIAC!)

21 logenents

6 bâtiments

250.000 n2

2.620 02

1.130 n2

3.15h m2

h.383
1 .751

7 canots pneumatiques (type

5Locations

Véhicules - 27
~oyens particuliers

î3ibliothèque :

Nonbre d'ouvrage en rayon
Nonbre de périodiques

I,'lnobilières

l'!obilières :

Installations

Sections scientifigues :
Géophysique, Hydrologie, pédologie, Botanique et
Biologie végétale, Phytopathologie et Zoologie
appliquée, EntoT'.1ologie médicale, Sociologie.
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Centre ORSTOM de NOSY-3~

3.P. 68 - NOSY-T~ (Hadaeascar) - TéL 73
Télégr. NADIS-NOSY32

Installations

I;-11;\obili3res

bateau et annexes 4

Surface de la concession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface totale des logeMents

Hobilières

Véhicules - 5
1'.ioy~ns particuliers

Bibliothèque :

Nonbre d'ouvrages en rayon
Nonbre de périodiques

Sections scientifiRues j

Océanographie, Nutrition

131.423 m2

1 .432 m2

2.706 n2

1.063
346

6 bâti'!lents

25 logements

Centre ORST0I1 dc DAKAR-aANN

~.P. 1386 - DAKAR (Sénégal) - Tél. 451-59 ct 348-54
Télégr. OnSTm:-DAKAR

Installations

I,lDobilières

Surface de la concession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des burea~x,

ateliers, ~agasins

Surface totale des logeMents

" " à Ouagou-lJiaye s

23.090 ':12

673 :'12

7 bâtinents
320 n2

1 .081 m2 11 logements
, 1

2 ch. passage
840 m2 12 villas

Locations 10

Hobilières :

Véhicules 6
Bib1:iothèque

Nonbre d'ouvrages en rayon 45
HOr:lbre de périodiques 48

Sections scientifigues :

Géologie, pédologie, 3iologie des Sols,
Botanique et Biologie végétale, Biologie
e~' AMélioration dos Plantes utiles.
Eoononie, Dé~ographie (cf. également autres
missions au Sénégal)



Centre ORSTOU de H'BOUR

3.P. 50 - M'BOUR (S~n~gal) - T61. 44 - T'l~gr. ORSTOM-M'BOUR

500.000 '112

Installations

I~]mobilières

Sur~ace de la concession

Sur~ace utilisable des
laboratoires et annexes

Sur~ace des bureaux,
ateliers, ~agasins

Sur~ace ~otale des logeQents

Lo.ations 1

Hobilières :

v6hicules 6

Bibliothèque

Nombre d'ouvrages en rayon JJ5
Nombre de p~riodiques 13

Sections scienti~igues :

G~ophysique

470 1'"12

440 m2

CJO m2

7 bâtiMents

7 appartements
5 char.tbres

5 bâti'!1ents

1 pinasse 10m,50 long moteur
Couach 25 CV, utilisée en ~o~mun

par Hydrologie et Rydrobiologie
5 Zodiacs et 1 coque plastique
équipés de 3 moteurs (1 40 CV,

2 18 CV)

Centre ORSTOli de FORT-LAHY

B.P. 65 FORT-LM.fY (Tchad) Tél. 24-19
,

FORT-LAMY- - a

Installations

Immobilières :

Sur~ace de la concession 27.369 m2

Sur~ace utilisable des
laboratoires et annexes 230 1'12

Sur~ace des bureaux,
ateliers, magasins 672 m2

Sur~ace totale des logements 905 m2 9 loge~ents

Concession de BOL non attribu~e, d'une sur~ace de
1.205 m2 - co~prenant une case en mat~riaux locaux
de 170 m2 : 1 logenent + 1 pièce laboratoire

1·1obilières :

Véhicules 17
Moyens particuliers

Bibliothèque :
Nombre d'ouvrages en rayon: 802
Nombre de p6riodiques 70

Sections scienti~igues ; Hydrologie, pédologie, Ilydrobiologie



:"
l'1 •

Centre OaSTOH de LOI1E

3.P. 375 - LO~~E (Togo) - T~l. 23-44

5 bâti"nents
230 1"12

Surface des bureaux,
ateliers, nagasins 390 ~2

Surface totale des logenents 472 m2 5 loge~ents

(dont 2 studios de passage = 64 M2)

Locations 4

Installa.ions

I!"l!'1obilières
Surface Ae la conoession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

110bilières :

V~hicules

:3ibliothèque

636
25

Noobre d'ouvrages en rayon
No~bre de périodiques

Sections scientifiques :

Géophysique, Hydrologie, P~dologie, Sociologie

Centre OR5TOfi de CAYENNE

B.P. 165 - CAYENNE (Guyane française) - T~l. 232 - 281 - 282
T~l~gr. ORSTOM-CAYENNE

Installations

Immobilières

Surface des concessions 25.598 rn2

canot plastique avec noteur
hors-bord de 80 cv

Surface utilisable des
laboratoiros et annexes

Surfaoe des bureaux,
atoliers, :1agasins

Surface totale des logeMents

Locations 1

Mobilières :

véhicules 8
Moyens particuliers

240 m2

270 02

1.065 n2

16 bâtiMents

7 logenents

1.000
71

Bibliothèque :

Nombre d'ouvrages en rayon
Nonbre de p~riodiques

Sections scientifiques s

hydrologie, pédologie, 30tanique et Biologie v~gétale



12.

Centre ORSTOl~ de NOUM2A

3. P. 4 NOUI1EA (lIouvelle Calédonie) Tél. J2 -01

~6 logeJCIents

42 b&tinents

81 .680 r:t2

2.000 n2

1.200 m2

2.500 n2

I ns talla t ions

I-:lmobilières

Surface de la concession

Surface utilisable des
laboratoires et annexes

Surface des bureaux,
ateliers, nagasins

Surface totale des logenents

Locations 22

Mobilières :

Véhicules 15
Moyens particuliers f - navire océanographique CORIOLIS

J26 tx, ~is en service en 1964
- vedette pour navigation dans le

lagon, long.6n,50, moteur 15 CV

1.400
1GJ

Bibliothèque :
No~bre d'ouvrages en rayon
NOMbre de périodiques

Sections soientifiques ,

Géophysique, Hydrologie, pédologie, Botanique et
végétale, Phytopathologie et Zoologie appliquée,
Econo~ie-Dé~ographie

1
Biolo~

1

Centre ORSTOV de PAPE2TE

3.P. 529 - PAPE~~E (Tahiti) - Tél. 887 à PAPEZTE

ARUE 5.976 n2
PAEA 5.460 n2
PAI·1ATAI 17.260 r..12

Installations

Immobilières

Surface des concessions

Surface utilisable des
laboratoires, bureaux,
ateliers, Magasins

Locations 7

Hobilièros ,

Véhicules J

Bibliothèque

No~bre d'ouvrages en rayon 15
No~bre do périodiques 100

Sections scientifigues :

Géophysique, Econo~ie, Sociologie,
Ethnologie, Archéologie

175 m2

2

bâtiments



1J.
l',fissions propres

-_._----------------_.~-------------
Hission ORS].'Œi ~~AG.A00UÇOU

3.P. 102 OUAGA:>OUGOU (:iaute-Volta)
----------_._-------------

Installati.2}~

Immobilières 1

Surface de la concession J.J75 m2

Surface utilisable des labora-
toires et annexes et d.épendances 2l~O 1.12 1 bâtiuent
et bureaux

Surface totale des logeQents 98 u2 1 bâtiment

L(,cationG - 4

Hobilières :
Véhicules - 12 voitures

Section scie~tifique : 3ydrologie

Mission O;:{STOli à InAMEY

B.P. 22J HIAHEY (Niger)

Installations
Ir11ltlobilières

Surface de la concession

Surface bitie
Locations - J

1"1obilières :
Véhicules - 9 voitures

Ser.tian scientifigu~ : ~lydrologie

J.Oll m2
1L~0 m2 1 b&timent

72 m2 1 bttiment

9.5 m2 f b8.timent

Mission Or.STOlI de :ilI~~ TOLL

RIC...IA:.i.~ TOLL (Sénégal) Tél : 1l~

Installations
ImmoblJ.ières 1

Surface de la ooncession
SUr:face utilisahle des labos
et annexes

Surface totale des logements

Nobilières :

Véhicules - 2
Bibliothèque - 60 ouvrages en rayon

.5 p~riodiques

Section scientifique : Ornithologie



Missions auprès d' aut,res organismes

Mission ORSTOM au ~~OC

O~~ice National des Irrigations
B.P. 432, RABAT (Maroc)

Mission ORSTOM auprès de
l'Institut des Pêches Haritimes
Rue de Tiznit, CASABLANCA (Maroc)

Mission ORSTOM en TUNISIE
Service Pédologique
Avenue de la République
TUNIS-PORT (Tunisie)

Mission oaSTOM auprès de l'OCCGE
Centre Huraz
B.P. 171, BOBO-DIOULASSO (Haute-Volta)

Mission Hydrologique ORSTOM
B.P. 373, SAINT LOUIS (Sénégal)

Mission ORSTOM au LIBAN
Institut de Recherches Agroftomiques
TEL AMARA par RAYAK (Liban)

Mission Pédologique auprès du
Bureau des Sols des Antilles
B.P. 504, pon~TE à PITRE (Guadeloupe)

Centres nationaux con~iés en gestion :

Centre de Recherches Océanographiques
d'ABIùJAN
3.P. 35, ABIDJAN (CAte d'Ivoire)

Centre National Voltatque de
Recherches Scienti~i9ues

B.P. 6, OUAGADOUGOU (Haute-Volta)

Centre Océanographique de
DAY~-T:aIAROYE

B.P. 2241, DAlCAR (Sénégal)

*
* *

14.

P&dologie

Océanographie

Pédologie, Phytopathologie
et Zoologie appliquée,
Botanique et Biologie vé­
gétale

Microbiologie, Parasitolo­
gie, Entomologie médicale

Hydrologie

Pédologie

pédologie

Océanographie'

Géographie, Sociologie
Ethnologie

Océanographie



15.

Sur le plan de l'organisation scientifique, l'année 1964
a vu l'institution de 16 Co""dtés techniques. Rappelons que
leurs responsabilités sont essentielles dans le fonctionne-'1ent
de la !:laif'on, puisqu'aux t ernes :-:-1l~r1es du décret organique qui
les a créés, ils ont pour nission :

- d'étudier les questions relatives au développe~lent des travaux
de la recherche,

- d'exaniner les denandes de travaux de recherche présentées
par les Etats pour lesquels travaille l'ORSTOI: et par les
Organisations internationales

En n@ne temps, ils perMettent d'assurer une meilleure
articulation de l'Office avec los divers organisnes : Université,
C.N.R.S., Instituts Spécialisés, Laboratoires français engagés
dans la Recherche.

Deux réunions pléni~res ont été tenues par llensemble des
Comités au cours de cette année qu'il faut bien entendu consi­
dérer CO~Me correspondant, de cc point do vue, à une période de
"lise en place.

Géologie 22 juin - 10 nove''1bre

Géophysique 10 juin - 6 nove:-:1bre

}Iydrologie 2 juin - 2J octobre

pédologie 26 juin - 24 noveMbre

Agrono'1ie 5 juin - 2J novenbre

3iologie des Sols 2J juin - J novenbre

"Jiologie et k.élioration
des Plantes utiles 29 juin - 12 nove:'1bre

30tanique et
Biologie végétale 24 juin - 27 octobre

juin - 2J octobre

juin - 4 septenbre
14 décor.lbre

8 juin -
Phytopathologie et

Zoologie appliquée

l~icrobiologie, Parasitologie
Zntot10logic L1édicale 24

Nutrition 18

Océanographie et 17
Hydrobiologie

juin -

5 noveobre

4 nove:-:1bre

Sociologie et
Psychosociologie

Econo~ie et Dé~ographie

Géographie

Ethnologie, Histoire,
Archéologie, Eusicologie,
Linguistique

** *

JO juin " novc.,bre- b

25 juin - 9 novenbre

29 juin - 26 octobre

10 juin - 26 octobre
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Les liaisons étroites nouées avec les autorités des
différehts pays dans lesquels travaille l'ORGTO:~ ont été nainte­
nues ou renforcées par la participation des Chefs de Centre et
des Chercheurs aux réunions et travaux de Conités lTationaux de
rtecherche Scientifique et Technique ou de diverses Co~missions

techniques, On citera; à titre d'exe~plû_ la participation 4e
représentants de l'ORSTOr: aux réunions suivantes;

Cn~eroun

République
Centrafricaine

Congo

Cate d'Ivoire

Daho:'1ey

Gabon

:r-~adngascar

Sénégal

- Conseil de la Recherche Scientifique
et Appliquée des Etudes et des 2nqu~­

tes (participation à diverses Coomis­
sions du Conseil)
COMité du Plan

- Comité inter-états pour le 3assin
tchadien

- Conité National de Recherche Scien­
tifique

- Conseil supérieur de la Recherche
Scientifique

- Commission des travaux de
Cartographie et Topographie

- Co~mission d'établisseMent du Plan

Comité national ivoirien do la
Décennie hydrologique
Co~ité national pour la Pro.ection
de la Nature

- Co~ité national de la Recherche
Agrononique
Comité du Développe~ent Rural

- COMité de la Recherche Scientifique
du Gabon

- Conité national de la Recherche
Scientifique

- COMité national de Recherches Océa­
nographiques

- Co~ité national d'Hydrologie
- COMité national de Géophysique et

Géodésie
- Comité national de Géologie
- Conité du Plan

- Conité national de la Recherche et
de la Production agricole

- Sous-COMité de l'Agriculture du
Comité de Coordination Sénégalo­
Ganbien

- Conmissions de la Décennie hydrolo­
gique internationale

- Co~ité du 2ème Plan du Sénégal
- CO~Mission de Développement régional

du Cap Vert

...... / ...



Tchad

Tunisie

Guyane

Antilles

- Cor,i t é National de la Recherche
Scientifique et Technique (4 ComMis­

sions)
- Comité national du Plan (Section

écono:;ique)
- Co~1i té de Coordinat~on de l 'Hydrau­

lique et du C.I.~.II.

- Co~ité technique pour l'Atlas
pratique du Tchad

- Comité national de la Recherche
Scientifique et Technique

- Connission nationale du Plan de
Développeneut écononique et social

- Sous-Coni té du Développe!:lent rural

- Conité du Plan: COuité d'3ydrauli­
que, des études de base, de la
~echerche agronomique

- CO!!1nission locale du Plan : élabora­
tion du 5è~e Plan d'équipenent de
1:". Guyane

- CODmission du 5ème Plan : sous­
connission de l'Agriculture, de la
P~che et des For~ts ; Groupe de
travail Assistance technique et
Action rurale ; Groupe de travail
Recherche.

Dtune façon générale, l'ORSTO?l entretient des liaisons
de travail suivies avec les directions techniques des 11inis­
tères des pays dans lesquels il travaille: Travaux Publics,
Eaux et For@ts, Agriculture, Génie Rural, etc ••• ainsi qu'avec
les services locaux 'des différents Instituts spécialisés fran­
çais : I.R.H.O., I.R.C.A., I.R.C.T., I.F.C.C., etc ••

. . .1. · ·



Sur le plan international, l' ORSTO!~ a pris part aux
travaux de nombreuses organisations :

I - ORGANISATIOHS INTERNATIOnALES

Agence Internationale
de l'~nergie Atomigue - Réunion d'experts: Section

Agricul ture VIENNE

F. A. O.

O. H.. S.

O. M. M.

O.M.M. et - ECAFE

UNESCO

- Colloque sur l'action du milieu
sur le Criquet pélerin -

LE CAIRE

- Réunion sur l'e~ploi des muta­
tions induites en Phytogéné-
tique ROHE

- Tournée d'étude (Océanographie)
en U.R.S.S.·

- Conseil Indo-Pacifique des
P~ches KUALA-LUI/lPUR

- Réunion de spécialistes collabo­
rant à des essais pratiques
d'insecticides GENEVE

- 2 réunions d'experts sur les
recherches sur la résistance aux
insocti0ides et la lutte contre
les vecteurs GENEVE (juin et
septer-tbre)

- 11ème session de la Conmission
d'Hydronétéorologie - VARSOVIE

- Jème session d'études interna­
tionales sur les méthodes de
prévisions hydrologiques

BANGKOK

2ène réunion du Conité oonsul­
tatif pour la carte mondiale des
Sols PARIS

- Colloque sur les problèmes des
deltas tropicaux DACCA

- Symposiun sur les causes du
passage de la forêt à la savane

CARACAS

- Synposium sur les Sols sodiques
BUDAPEST

- Colloque sur les Latérites
I·IADAGA SCAR

Conférence sur l'intégration des
études par exploration aérienne
des ressources naturelles en vue
des possibilités de aise en
valeur TOULOUSE

... / ...
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UNE S C 0 ( suite) - Jè!1e session de la CO-,11:1ission
Océanographique intergouverne-
,entale PhRIS

- Con~érence sur l'organisation de
la Recherche et la ~o~ation du
personnel en A~riquc en ce qui
concerne l'étude, la conservatio
et llut1lisation des ressources
naturelles LAGOS

C. E. A.

C.C.T.A./C.S.A.

- Réu~ion d'experts: passage de
l'écono~ie de subsistance à
l'écononie de Marché

ADDIS-A3Z3A

- Cycle d'étude sur les statisti­
ques d'état-civil en A~rique

ADDIS-ABZ3A

- Syr.1posiu~ sur les Crustacés
ZANZ IBAli.

- 8ène réunion de la Co,nission
Phytosanitaire inter~ricaine

YAOUNDE

L'ORSTOM a égaleoent é~é représenté par ses chercheurs
à des congrès, colloques ou réunions scienti~iquos en France
ou à l'étranger:

II - COï'iGRSS! COLLOQUES, REUlTIOI'TS SCIEl'JTIFIQUES

- Congrès international de Documentation
et d' in~ornation scienti~ico-technique - ROT:Z

- Journées d'étude sur la 3anane GUAD~LOUPE

- Symnosiun sur la pédologie
expérinentale - UOTTIHGHAI.'I

-Symposiml d'Agrochinie : le Sou~re

on Agricul ture - PALERHii:

- Conférenco écono~ique a~ricaine

et malgache - llARSZILLE

- Journées de discussion sur le
Xyphinel11a - 1:UNSTZR

- 12ème S~~posiun de Phytintrie et de
Phytopharnacie - GAND

- Colloque international sur les
insectes sociaux LOVAN'Im.~-LEOPOLDVILLE

... / .. ·



- 3ession C~GOS : ~~thodes nodernes
ct' analyse chi"lique ct physico-chi:-lique

- :?A.RI:J

- Connrès de l'Association des chercheurs
scientifiques de l'Inde - rrOUVELLE-DELHI

-12è~e Congr~s international d'Ento~ologie

- LOI·m::t2:J

- :J~oinaire sur les caract~ristiques des
sols relatives à certains problèoes
scientifiques et techniques (organis~

par l'~lectricnl Research Association)
- CAlffiRIDGE

- Congrès international de volcanologie - ROHE

- 20ène Congrès G~ographique international
EDIUSOURG, LONDRES, LIVERPOOL

- Congrès international de :Sotanique - EDII1BOURG

- 8ème Congrès international de la Science
du Sol - BUCAREST

- Congrès ::lOndial de Sociologie rurale - DIJON

- Congrès international de Photogran:-I~trie

- LI8:S0NITE

- 1er Congrès international de Parasitologie
- ?.OI'Œ

- Congrès panafricain d'Ornithologie
- PI::TI'ERI:I~RITZBURG

- 2ème r~union internationale sur la
nicroDorphologie du sol - il.RNHm~

- Comité interinstituts sur l'étude des
oéthodes d'analyses végétales - l'lOHTPELLIER

- Conseil international pour l'Exploration
de la 11er - COPENH.J.GUE

- Colloque sur la Spectrophotoü~trie

d'absorption - PARIS

- 11ène conférence inter-états de l'O.C.C.G.E.
- LDr'lE

- Séoinaire sur le trai te'~1ent ct la cor:wwrcia-
lination du poisson - NOPTI

- Congrès intornational des Chrysanthè:"les
- ANGERS ... / ...

~O.



- Journées (C.N.R.S.) : Déthodes subjectives et
objectives d'appréciation des caractères
organoleptiques des denrées alimentaires

- PARIS

- 5è~e réunion du Co~ité de la Prot~ction des
végétaux pour le Sud-Zst asiatique

- CANBERRA

- 1er congrès international des industries agri-
coles et ali,entaires des zones tropicales et
subtropicales - A~I~JAN

- Conseil international des sciences sociales
- AI:STERDA:':

- 9ème congrès international des pâturages
- SAO PAOLO

L'OR3TÛl" a contribué toujours plus large,ent aux activités
d'enseignement et de ~ormation des chercheurs et des techniciens
se destinant à la recherche Qutre-:"1er, soit dans ses propres
Centres de ~ormation, ou en accueillant des stagiaires étrangers
qui ~ont ~eurs études ou acco~plissent un stage à PaTis ou dans
la région parisienne, soit en participant à des enseigneMents
dans divers établissenents ~rançais ou étrangers.

CEUTRE3 de FORHATIûN

Elèves présents au 1.1.1964(1) - 1è et 2è année

· :Elèves· Elèves réguliers libres
Enseigne:nents ; ;

· · · 1

· ORSTOM · INSTITUTS · ETRANGERS ·· · · ·· · · ·
Géologie · · · ·· J* 6** · · •

: · : :·· · 1 :· ·Géophysique · 1* 1** · · 1· · ·1 · : ·· ·· · · :· · ·:-rydrologie : 1** · · ·· · ·· · · ·· · · ·· : IRAT J* : Tunisie * :· IRAT J **pédologie · 7* 7** · IHAT ** · r:ali * :· · · IFAC **· · SCET ** · Tunisie **:· · · Gembloux **· · Sénégal **:· 1 ·
• : · :· · ~~ali *Agrono:nie · 2* l~** · :HteVol ta ·· · * ·: : : ·· ... / ...

(1) Les chi~~res suivis d'une astérisque représentent les
élèves de 1ère année: pronotion 196J
Les chi~~res suivis de deux astérisques représentent
les élèves de 2ème année : promotion 1962
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· ~Elèves· ~lèvGS réguliers libres
:EnseigneI'lent s
l · , ·ORSTOl~ · INSTITUTS ETRANGERS ·
: · · ·· · ·: · · ·· · ·30tanique · 1* · · :· · ·· · · :· · ·· · · ·Physiologie · · · ·· 1* · · ·végétale · · · ·: · · ·· · ·· : · ·· · ·

3iocli~atologie · 1* · : ·· · ·· : · :· ·· : : ·· ·Phytopathologie · 1* 1** 1 · : IRCT**· ·· · · :· · ·: · · ·Entonologie · • · IRBO*· 2** · IRAT ** · :agricole · · · Dahoney**· · · :· · ·· · : ·Entor.J.ologie · · ·· 1* 2** · · ·
1médicale · · · ·: · · :· · ,

· · · : j· · ·Nutrition · : · Togo* · 1· · · !

: · · : i· ·: · · · 1Océanographie · · ·· 2* J** · · Sénégal** · !biologique · · · ·: · · · i· · ·
Océanographie · : : :·· J* · · · 1

physique · · · · 1

· · · · 1· · · ·· · · : 1· · · 1

Sociologie · J* 1** · · · !· · · · ,

Econo"'1J.iG

Géographie

Ethnologie

J*

1*

1*

J**

J**

... / ...



CENTRES de FOR~~TION

Elèves pris effectivement en charge
entre le 1.10.1964 et le 31.12.1964

(Promotion 1964)

2J.

: Elèves réguliers :Elèves libres· :·Enseignements : · · :

· ORSTOl'1 : INSTITUTS : ETHANGERS ·· ·
· · : ·· · ·Géologie · 4 · : ·· · ·· · · ·· · · ·· · · ·· · · ·Géophysique · J · : ·· · ·· · : ·· · ·: · · ;· ·Hydrologie · 3 : · ·• · ·· : · ·· • ·· · · :· · IRAT · Sénégal 1 IRAT 1pédologie 6 ·s : SCET · Tunisie 2 : Algérie 1· · : ·· · ·· : · •· · ·3iologie des Sols · 2 : • 1· ·· · · :· · ·· · · 1· · 'Cal!leroun 2Phytogénétique : 1 · :Dahomey 1 IRCT 1· 1
: · · ·· · ·: · · 1· ·Botanique · 2 : 1 ·· ·: · : ·· ·· 1 · ·

)· · ·Bio climat ologie · · · Tunisie 1 ·· · · ·· · · ·• · · ·· 1 · ·· · ·Phytopathologie · 6 · · Tunisie 1 :· · ·: · 1 ·· ·
Océanographie : · · 1· ·: 1 · · ·physique · · ·: · · ·· · ·· · · ·· · · ·Sociologie · 3 · : ·· · ·: : · ·• ·• · · ·· · · ·Economie · 4 · IC .Ivoire 1 ·· · ·· · : ·· · ·· 1 · :· ·Géographie : 5 1 · ·· ·, : • :· ·· · · ·· · · ·Ethnologie : 1 · · ·· · ·· : · ·· • ·



Stages de chercheurs et techniciens

· · · · ·
1

· · · Botanique:Phytopath.:Econo~ie· · ·:Hydrologie: pédologie · & biolog. : Zoologie :polit. et· !· · · végétale : appliquée :adninistr.· · · i

: : · · :· ·Af'rique · · · : ·· · 2 · ·du Nord s : : : ··
· · · : · !· · · ·Af'rique · · · : · 1· · 5 · 2 J · 1· 1Noire : : · : 1· · !

· · · · :
1· · · ·A:'1érique · : : ·· ·
1

· 1 · 7 1du Nord · : · : :· ·
· · · : · !· · · ·Extr@rle · · 1· · : · · 1 1· · 1

1
Orient · : · : :· ·

· · · : · !· · · · i
Iran · · J · 1 · : !· · · · 1· · · · ·· · · · · !

· : · · ·· · · ·Grèce · 1 · · : ·· · · ·· · : · :· · ·
: : · · ·· · ·Portugal · · 1 : · ·· · · ·: · : : ·· ·
· · · · ·· · · · ·France · 1 : 4 : J : 2 ·· ·· : : : :·

N.B. Le tableau ci-dessus ne tient pas conpte des stages de
T10ins d'UD mois.

Participation des chercheurs de l'ORSTOM

à des activités d'enseignement et de f'ormation à l'étranger

Caneroun - Ecole Nationale d'Agriculture
travaux pratiques

direction des

Congo - Centre d'Enseigne~ent Supérieur de Brazza­
ville : le directeur du Centre ORST0I1 en a
la direction et occupe la chaire de Zoologie.
Des enseignenents annuels y sont également
assurés en Econonie politique; Linguistique ;
Statistique appliquée ; Géographie ; Parasito­
logie : Botanique générale ; Ecologie et
Phytogéographie. ... / ...



- Ecole d'hgriculture de 3inger,~11e :
cOUrs de pédologie.

Côte d'Ivoire

25,.

-----'- ' . j. ~'
- Université d'hbidjan : cours le géologie

et d'entonologie nédicale (mic:robiologie)
1\

- Ecole des Travaux Publics
drologie.

c,,'urs d' hy-

Gabon

Haute-Volta

l1adagascar

Sénégal

- Conseil de la Fondation de l'Znseigner:lent
Supérieur en .Afrique : le Directeur du
Centre est conseiller scientifique de ~a

Fondation.

Ecole J aMet, Bobo-Dioulë sso : enseigne­
ments d' entomologip r,~dicale.

Centre l1uraz : parti<.:ipation au cours
de perfectionnement sur les Trypanoso­
miases et les Tsé-Tsés organisés par
l'O.a.S.

- Conseil de la Fondation de l'Enseignement
Supérieur en Afrique : le Directeur du
Centre est nenbre du Conseil.

Ecole Nationale Supérieure Agronomique
des cours sont donnés en pédologie ;
Faunisti~ue et Protection de la nature
lIydrologie.

- Ecole N'ationale des Assistants d'Hygiène
et groupe r·lObile d' hygiène : cours
d'entomologie médicale.

- Zcole Nationale des Cadres ruraux :
cours de ?édologie et de Conservation
des sols.

- Facul té de ;!édecine : travaux pratique s
de statistique déuographique et sani­
taire.

- Faculté des Lettres: cours de linguis­
tique.

Tunisie Université de Tunis
forestière.

*
* *

cours d'écologie

Les qu&tre Sections du Service Central de Documentation
ont fonctionné normalenlent. Les besoins de la Documentation son1
satisfaits phr des bibliothèques de travail installées tant
en France (Bondy et 2aris) que dans les Centres et Missions
outre-mer. Elles offrent aux cbercheurs JO.OOO ouvrages,-dont
14.000 en France - et plus de 4.000 périodiques dont un norlbre
toujours crGissant provient du Service d'échénge instauré avec
un grand nOL~bre de Pays étrangers - 70 en 1964.
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Les Services de Cartographie et d'Imprimerie ont assuré au
cours de l'année, la préparation et la réalisation de la totalité
des travaux èes chercheurs dont la liste suit et qui représentent
1/4 environ des publications effectuées sous le timbre ORSTOH.

Cartographie

- Carte'pédologique des Terres basses - Guyane-Guisambourg­
Ouanary - 1/100.000 par LEV2QU2 (en couleurs)

- Carte pédologique des Terres basses - Guyane-Cayenne­
Régina - 1/100.000 par L~VEQUE (en couleurs)

- Carte pédologique - République Centrafricaine - Grimari­
1/50.000 par QUANTIN (3 couleurs)

- Carte de végétation - République Centrafricaine - Grimari­
1/50.000 par QU~~TIN (3 couleurs)

- Carte de végétation de l'Afrique Tropicale Occidentale
- distributions géographiques des prospections effectuées
de 1934 à 1955 - 1/500.000 par G. R03E~TY (3 couleurs)

- Carte de répartition géographique des Anophèles en Répu­
blique du Congo - 1/2.000.000 de ADA}l (en noir)

- Carte r.Iagnétique de Hadagascar - 1/2.500.000 du R.P.
CATTALA (2 couleurs)

- Carte magnétique - lJord Mauritanie - Anomalies de Z ­
1/1.000.000 (en noir)

- Carte de Phytogéographie - Bonté - 1/1.000.000 de
G. ROBE~TY (25 couleurs)

- Réalisation de la plaquette d'Adiopodoumé 44 x 50

Carte pédologique de Haute Casamance - Sénégal
1/200.000 par TURE}m2 et VIZIER (en couleurs)

Carte pédologique de reconnaissance - Zinger - Niger
1/500.000 par BOCQUIER et GAVAUD (en couleurs)

- Carte pédologique du Cameroun - r·~okolo - 1/100. 000 (en
couleurs)

- Carte pédologique du Cameroun - Kalfou - 1/10C.000 (en
couleurs)

- Carte pédologique de Tunisie - Grombalia - 1/50.000 par
CHAUVEL ( en couleurs)

- Carte d'aptitùde des sols en cultures irriguées - Grombalia
1/50.000 par CHAUVEL (en couleurs)

- Carte d'aptitude des sols en cultures sèches - Grombalia
1/50.000 par CHAUVEL (en couleurs)
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- Cart8 pédologiauc du Tchad- ::ogroun - 1/200.000 (en

couleurs)

- Carte pédologique du Tchad - Fort-Lamy - 1/200.000 (en
couleurs)

- Carte pédologique du Niger - Ader Doutchi - 1/100.000
par BOCQUIER et GAVhUD (en couleurs)

- Carte pédologique (e Tunisie - Sidi l:ehedeb Sud ­
1/100.000 par SOURDAT (en couleurs)

- Carte d 1 aptitude des sols aux cultures s~ches - Sidi
Heher:eb Sud - 1/100.000 por SOURDAT (3 couleurs)

- Carte d'aptitude des sols aux cultures irriguées ­
Sidi :!ehedeb Sud - 1/100.000 par 30Un.DJi..T (3 couleurs)

- Carte pédologique du Caneroun - Kaélé - 1/100.000 ­
(en couleurs)

- Carte pédolol?ique du Cameroun - i!aroua - 1/100.000
(en couleurs)

- Carte de végétation - Dahra - Djoloff - 1/50.000 par
RAYNAL (en couleurs)

- Carte pédologique de Sassandra - San Pedro - Côte
d'Ivoire - 1/50.000 par PERRAUD - 2 feuilles (2 couleurs)

- Carte d'utilisation des Terres - Sassandra - San Pedro
Côte d'Ivoire - 1/50.000 par PERRAUD - 2 feuilles (en
noir ~:'r calque)

- Carte pédologique du Tchad - 1/200.000 - L~ongo (en
couleurs)

- Carts pédologique du TchRd - 1/200.0qO - 30koro (en
couleurs)

- Carte pédologique du Tchad - 1/200.000 - Guera (en
couleurs)

- Cart3 pédologique du Tche.d - 1/200.000 - Eiltou (en
couleurs)

Notices èe cartes

Carte pédologiqu8 du reconnaissance au 1/200.000 ­
ifadagascar A1"1bilobé - de BOURGEAT et VIEILLEFON (96
pRges - 500 ex.)

- Carte péciologiC'ue de rrosy-Bé au 1/50.000 - Nosy-Bé ­
de VIEILLEFON (~ pages - 500 ex.)

- Les sols de Grinari - Hép. Centrafricaine - de QUAUTIU
(64 pages - 500 ex.).

- Carte pédologique de reconn?issance au 1/200.000 Tchad ­
L:elfi de GUICHARD (86 pages - 600 ex.)
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Carte pédologioue de reconnaissance au 1/200.000 - Tchad­
Abéché - :ail trine - Our.:} - J~adj er - de PIJ,S (112 p2ges
600 ex.)

Carte pédologi~ue de reconnaissance au 1/200.000 - Tchad­
Fort-Lar'lY - l~assenya - i':ogroun - de PIJ_S (112 pages -
600 ex.)

Carte pédologiQue de reconnaissance au 1/200.000 Tchad ­
I,'{ous safoyo - de l'lhRIUS (64 page s - Goe ex.)

- Carte pédologique de reconnaissance au 1/200.000 - Tchad
Dagela - de l~ARIUS (56 pages - 600 ex.)

- Carte pédologique de reconnaissance au 1/200.000 - Tchnd ­
l~iltou - de PIAS et BAR3ERY (80 pages - Goo ex.)

- Carte pédologique de reconnaissance au 1/200.000 - Tchad
Guéra - l'fongo - Bokoro (160 pages - 600 ex.)

- Carte pédologiçue de reconnaissance au 1/200.000 - Tchad
Koumra, l~oundou - de G. :::lOUTEYRE (128 pages - 600 ex.)

Travaux divers

- Graphiques et profils de gravimétrie de CÔte d'Ivoire ­
Sénégal - Falémé - Nord- Mauritanie - Répertoire des
stations magnétiques de Madagascar
107 planches réalisées.

- Croquis - graphiques - illustrations pour publications ­
petites cartes 21 x 27
545 plcnches réalisées.

- tJorlbreux montages photographiques, préparations, travaux
divers destinés aux publications et à l'imprimerie.

- Carte ethno-déoographique du :3assin du Hoyen Logone au
1/500.000 par J. ChBOT (en couleurs)

- Carte de Phytogéographie de Dakar - 1/1.000.000 - par
G. R0BERTY (en couleurs)

- Carte de Phytogéographie de Conakry- 1/1.000.000 par
G. ROBERTY (en couleurs)

- Carte pédologioue - Sénégal. - 1/1.000.000 (en courors)

- Carte pédologique - Togo - 1/1.00C.OOO (en coulours)

- Carte pédologique - Daho~ey - 1J1.000.000 (en couleurs)

- Carte pédologiquü - Cameroun - 1/1.000.000(en couleurs)
2 feuilles

- Carte pédologique Tchad - 1/1.000.000 (en couleurs)
2 feuilles

- Carte pédologique- ~~adélgascar - 1/1.000.000 (en couleurs)
3 feuilles.



1964 (48 pages -

pages - 1.000 ex.)

- 1964 (63 pages

_ Carte pédologique du Togo - 1/50.000 dc VILILLEFON ­
10 feuilles en couleurs

_ Carte pédologique du Cameroun - Mousgoy - 1/100.000 (en
couleurs)

_ Carte pédologique du Cameroun - Yagoua - 1/100.000 (en
couleurs)

_ Carte pédologique de Hadagascar - J.nbilobé - 1/;2.00.000
(en couleurs)

_ Carte pédologique de Hadngascar - Nosy-Sé - 1/50.000 (en
couleurs)

_ Carte pédologique de Tunisie - 1/50.000 par CF~UVEL ­
5 feuilles (en couleurs)
Bir El Hafey - Sidi Ali Ben Aoun - Jcbel Ifeloussi -
Sidi Bou :id - Légende.

_ Carte d'utilisation en sec de Tunisie - 1/50.000 par
Ct~UVEL - 5 feuilles ( en couleurs)
Bir El Hafcy - Sidi Ali Ben Aoun - Jebel i~loussi - Sidi
Bou Zid - Légende.

_ Carte pédologique du Tchad - l'fulfi - 1/200.000 (en
couleurs)

- Carte pédologique du Tchad - Dagela - 1/200.000 (en
couleurs)

- Carte pédol09'ique du Tchad - Fort-Archambault - 1/200.0('\0
(en couleurs)

- Carte pédologique du Tchnd - Noussafoyo - 1/200.000 (e•.:)
couleurs)

- Carto pédologique du Tchad - l'~oundou - 1/200.000 :en
couleurs)

- Carte pédologique du Tchcd - Koumra - 1/200.000 (en
coul",urs)

- Atlas du Congo - 1/2.000.000 - 10 feuilles ù paraitre

Imprimerie.

Publications scientifisues ir.lprimées.

réalisées---------
- Cahier de pédologie nO 1 - 1964 (69
- Cehier de Physiologie Végétale N°

1 .000 ex.)

- Cahier d'Entomologio médicale n Ol
1 .000 ex).

- Cahier d'Océanographie nO 3 (Hosy-3é) (Go pages - 1.000 ex.)

- Méthodes de détcrnination d'analyses (Service des Sols)
(55 pages - 1 .000 ex.)
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- Bulletin intérieur nO 1 (24 pages - J.OOO e~).

- Cahier d'Océanographie nO 5 (108 pages - 1 .000 O~).

~ Cahior de Sciences Eurnaines nO 1 - 3IF~OT (1J4 pages ­
1 .000 ex.. )

- Notice do la carte do végétation de l'h.T.O. au 1/1.000.000)
(Dakar) de R03E~TY (227 pages - 1.200 ex.)

... Enceinte clim2L tisée - RABECliAULT (8 pages - 500 ex.)

- Brochage des :
- Cahiers Sci0ncos Hunainüs nO 1,4- J.LTEABZ (106 P&gos

50C ex.)

de Botanique Tropicale (45 pages -

na-.a;Humaines, n~ 1,4- ~EVbUGES (206- Cahiers Sciences
ges - 500 ex.)

- Index bibliographique
500 ex.)

- Tirés à part - LUC - 200 ex. (réimpression)

- ~otions Hygiène AliMentaire au Sud-Cameroun - 1.000 ex.
(réimpression) •

- Cahier Or.STOIi Géophysique nO 4 - lI' ir.lpression (80 pages
1 .000 ex.)

- Cahier OR3TŒl Pédologie n~ 2 - à l'impression (72 pages
1 .000 ex.)

- Cahier Sciences IIumaines N° 2

- Cahier Pédologie nO J

- Catalogue des publications

- Cahier ORSTO;~ Entomologie l'1édicale nO 2

Publications multigraphiées à diffusion restreinte.

- Aperçu hydrologique de N'olle-Calédonie - 110NIOIJ - 200 ex.

- Rapport provisoire mis8 au point étude de la structure ­
200 ex.

- Rapport provisoire Entomologie - IWUClIET- 60 ex.

- Rapport provisoire d'Anérique Latine - 55 stencils - 50ox.

- N~~re do la densité réelle - 2J stencils - 150 ex.

- Catalogue des cha~pignons parasites des végétaux ­
HUGUZIHN - 200 ex.

- lléthode d'analyses laboratoires Glucides - EAN01.lBR ­
27 stencils - 100 ex.

- Sols de Grimari - QUANTIN - 60 stencils - 200 ex.

- Equipenent labo-chinie - TLIEBAUD - JO ex.



- Bilan de 6 années-rIARTIN - JOO ex.

- Etude systématique Acariens - GUTIERE: - 200 ex.

- Etude botanique dos Pâturages Dahra - Djolof'f' - RAYNAL ­
160 ex.

- Index seninwl - 100 ex.

- Rap!,ort général - l'lission d'étude en Camargue - 110UCEET ­
200 ex.

- Etude des Sciences hUt:1aines en Côte d'Ivoire - Essai
d~ Bibliogra~hie - SCh~JART~ - 40 pages - JOO ex.

- Essai d' an~-' lyses statistiques - i-iOUCIŒT - DEJhRDIN ­
24 pages - JO ex.

- Compte-rendu de stage INRA - Entouologie agricole - JOex.

- Xorphologie des insectes - ROTh - 58 pages - 200 ex.

- Systématique des Insectes - ROTE - 170 pages - 200 ex.

- Résistance variétale du Cotonnier à la toxicité du l1an­
ganèse - Î'Ïr'18 LIDIER do St. AYAlffi - 54 p<:ges - 26 ex.

- Thèse de r~. ROTE.

- Liste bibliographique des chercheurs ORSTOU et détachés
1er tome - 129 stencils - 2.000 ex.

*
* *



II - ACTIVITES SCIENTIFIQUES



GEOLOGIE 32.

Les obj ectifs définis en 1951~ par le Comité Technique de géo­
logie concernû~t l'étude des pllénonènes actuels et subactuels dans
les différents uilieux, cor-t inent aux , épicontinentaux et oarins.

Ils implique~t donc des actions propres uais surtout des ac­
tions concertées avec les disciplines voisines, pédologie, hydro­
logie, oGéanographie selo~ les granGes lienes suivantes: genèse
des altérations, sédioentologie, géologie sous-oarine, hydrogéo­
logie.

*
PROORAl\lIŒS EH COURS

l - Genèse des altération[! : il s'agit de l'étude de la décoapo­
sition et de l'altération des roches par zone~ climatiques avec
coooe corollaire, l'étude des concentrations minéralisées d'origine
pédogénétique. hctuellement des recherches sont effectuées en trois
zones: équatoriale (Congo), tropicale humide (Cete d'Ivoire),
tropicale sèche (Sénégal).

Congo - Le ~rograml:ile cOrnrlencé en 1952 intéresse le massif cris­
talltn du LhaYllu et les formations s~dimentaires voisines dont
l'étude est facilitée par l'existence de la coupe du cheein de fer
du C~milog (280 kms).

Après un premier lever géologique d'ensemble qui apporte des
éléments nouveaux du point de vue cartographique et stratigraphi­
que, les recherches ont été liwitées cette ~~née au Chaillu lui­
m~me bordé par le complexe sédiaentaire du Bouenzien. Les altéra­
tions y sont étudiées avec la pédogé~èse et la géomorphologie et
l'u.n des objectifs principaux a été de contreler par le biais des
techniques géologiques (uinéraux lourds, granulor..létrie) le bien
fondé de l'hypothèse du pédologue A. LAPORT~ sur la formation des
stones lines. Parallèleoent, l'influence considérable du drainage
sur la nature et l'évolution des argiles de néoformation a pu
être également constatée.

cet e d'Ivoire - 2 prograrnnes sont en cours

1) Altération des roches basiques.
Les résultats acquis depuis 1962 ont perois la rédaction d'un

mécoire de thèse sur l'altération des roches basiques en milieu
ferralitique. Les processus d'altération y sont étudiés dans une
série de profils disposés en catenas. L'altération des plabiocla­
ses est examinée d'aborG de façon détaillée selon son processus
en quatre séquences : plagioclases -t gibbsite ; plagioclase ~
gel~gibbsite ; plagioclase~gel~ibbsite~kaolinite ; pla­
gioclase~l(aolinite. Il est traité ensuite de l'altération des
oinéraux ferro-magnésiens. L'étude pe termine par les interpréta­
tions physico-chimiques et minéralogiques ainsi que par les bilans
géochimiques de ces processus.

2) Genèse des concentrations de m~lg~~èse d'origine péGogénétique.
Ce programme ~ qui a débuté en novembre 196LJ., concerne le mé­

canisme de l'enrichissecent en lilaganèse dont les causes pédogéné­
tiques et géomorphologiqueG sont mal connues. L'explication géné­
tique implique l'étude des principaux indices, gis-ement de Nokta
en particulier, et de leur environnement sous l'angle gl-ologique
ainsi que l'étude des phénomènes actuels et suba~tuels de cuiras­
S~L1ellt dans leur contexte géomorphologique.
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Sénégal - Commencées en janvier 1964, les recherches concer~ent

l'étude de l'altératioû des roches basiques au Sénégal oriental.

Une prer.dère zone favorable à une étude comparat ive des pro­
cessus ù'altération des différents faciès a été étudiée.

Les I~al'lteaux d'altération renc011trés sous les cuirasses sont
très puissants (30 à 40 ~) et reflètent la somme de conditions
climatiques var:' ées. Par contre les zones des sols eutrophes et
vertisoliques, à proximité des pointements résiduels de roches
basiques, correspondent à une altération pxus récente.

Le travail de laboratoire a cOllsisté dans la mise ,'\1 point de
la tecfuïique de frrbrication de lames ninces de rc.ches altérées
après imprégnation à froid par résine et araldite. L'examen micro~

copique montre que les feldspaths s'altèrent en produits micacés
du type séricite-illite alors que les minéraux ferromagnésiens se
tr~ïsformGnt en un minéral du type vermiculite et en goethite­
oligiste.

Une prer.Iière application des calculs thermodynamiques aux
processus d'altération a pormis d'expliquer la formation des bou­
les résiduelles dans les manteaux d'altération (loi d'attaque en
fonction du rayon de courbure).

II - Etude du cou le érosion-sédir.lentation en Côte d'Ivoire (Opé­
ration Hangin . Commencée et préparée en 1962, mise en place en
1963, ori.'onnée autour du flcu"e Eandar.la et de son embouchure, cet­
te étude de caractère interdisciplinaire, dirigée par le Profes­
seur Hangin , fait appel à la collaboration de ';4ifférents spécia­
listes, hydrologues, pédologues, sédimentologues, océfuïographes.
Elle forme une partie des objectifs fondamentaux de la décennie
hydrologique internationale quo l'UnESCO ouvre en 1965 (Centre
d' Adiopodoumé ).

L'opération comporte:
- l'étude des différents facteurs qui influencent l'érosion,
- l'étude du transport des éléments arrachés,
- l'étude de la sédimentation actuelle et son ir, i'luence sur les

biotopes.

Divers secteur". de recherches ont fourni dès à présent des
résultats appréciables dans los domaines suivants
- Nature des sols des aires étudiées.

Typo d'érosion des sols en savane et en for~t.

Chimie des eaux de pluie à différents moments de la précipita­
tion et de la saison.
Débit global sous divers régimes et débit en solution dans le
Bandama à diver'sf)S époques.
Variations topographiques des berges de la lagune et du cordon
litt,~=,('.L·pe"'..dant deux saisons de crues.
Variations topographiques du Goulet (Grau) de Grand Lahou au
cours des saisons; déplacement des sables, érosion littorale.
Pénétration de la marée saline en lagune scIon les confrontations
marées/régime Jagunaire sur deux saisons.
Stratification des eaux de lagunes.
Régimes de salinité et biotopes benthiques lagunaires.
Variations des fonds lagunaires ot du delta submergé.
Variations de la faune de Foraminifères pélagiques en fonction
des conditions physiques pendant une année.
Variations de la concentration en certains éléments-traces (pros­
pection dos g1tes métallifères) au long de l'aire étudiée.



J l'
~ .

L'ampleur èe ces recherches et leur caractère original se
sont traduits par la mise en ,oeuvre cette année de techniques iné­
dites. C'est ainsi que, grâce à un appareillage spécialement conçu
par les établieeer.1ents :Neci à la demande du Professeur Hangin, les
principales caractéristiques des eaux douces et marines, Ph, 2h,
résistivité, te~pérature, sont déterminées instantanément aux dif­
férentes profondeurs afin d'éliuiner les causes d'erreurs prove­
nant de ce que jusqu'à présent ces oesures rrétaient pas faites
simul tanément et Il in situ Il.

III - Travaux de laboratoire : Conçu corll~e un laboratoire inter­
disciplinaire, le laboratoire èe 30ndy contribue aux travaux des
ch~rcheurs non seulement de la section ~éologie mais également
des disciplines voisines.

Ses activités concernent :
la Sédimentologie : déterminatio::l. et COl:1ptace en pourcentage des
minéraux lourds - granulonétrie, morphoscopie et morphotlétrie des
sables - granulométrie des argiles par la méthode Rivière - inter­
prétation des résultats.

la Pétrographie : mesures de densité apparente - fabrication et
détermination de lames I:Iinces - mise au point ct 'une teclUlique d' im­
prégnation des roches meubles par résines colorées.

En 1964, les travaux effectués ont complété des études Denées
sur le terrain par des pédologues (Madagascar, Cameroun, Tchad,
Haroc, Antilles, 3résil, Equateur, IIouvelle-Calédonie) des océa­
nogre~'hes (Centre de Pointe-noire) et des géologues (Congo). En
outre, pour l'enseignement et la documentation des chercheurs, a
été poursuivie la constitution du fichier bibliographique - le
laboratoire reçoit régulièrement une vingtaine de revues spécia­
lisées, frwlçaises et étrangères - et du fichier pétrographique
pour les minéraux et les roches.

PU3LICATIOHS

WACIŒRMANN J. I·~. : Une séquence de profils sur matériel d' altération
de roches birrimiennes à Kienndi (de 30ndo~.~u, Côte d'Ivoire)
octobre 1964.
110VI1~OFF A. : !'~ote sur lTtitat.,actuel des recherches, sur l'altéra­
tion des roches au Congo - Cote IRSC HC 127
DEHOSSEZ li. - 30YE H. - LEVEQUE H. - lCAUFrvIAHN J. Etuc!e de l' agres­
si'\ ité des sols et des eaux de la ville de Cayenne 80 p., 12 pL
( Œ\STOH)

Thèses en préparation

Thèse de doctorat de H. DELVIGi'JZ sur les altérations de roches
basiques en Côte d'Ivoire. Cette thèse intitulée ilIa :formation
des minéraux secondaires en lailieu ferralitique ll doit @tre soute­
nue en mars 1955 à l'Université de Louvain.

*"
* *
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GEOPHTiIQUE

Les activités générales de la section de Géophysique en 1964
se sont développées de façon satisfaisante tians leur ense~ble.

Elles cocprennent des activités d'observatoire, des études sur le
terrain et des travaux en laboratoire (méthodologie, mise au point
d'appareillage, pte ••• ).

Une attention particulière a été dirigée sur la participation
de l'ORSTON aux études entreprises dans le cadre des AISe (ouver­
ture d'un observatoire magnétique à Tahiti, réseau de stations mo­
biles au ~ahomey et Niger, en vue èe l'étude de l'électro-jet,
(".omplél.lent ct' appareillage dans les ob3ervatoires existants).

Le réseau d'observatoires a été augmenté d'un observatoire
magnétique et séismologique à Tahiti mis en service en 196h, tra­
vaillant en liaison avec le Centre de l'E.N.S. en vertu d'une
convention passée avec lui.

l - Eagnétisme

Observatoires: Les observatoires magnétiques ùe l'ORSTON (rl'~our,
3angui) ont poursuivi normalement leurs activi tés en 1961j·. Quant à
Tahi ti, les enregistrement s ont commencé régulièrement au moi'S ~

d'octobre, après avoir été interrompus en février. Ces troin ob­
servatoires participent au réseau filonèial .

L'enregistrement continu des 3 composantes (n, D, Z) du ChWlp
magnétique terrestre C..ariations lentes), a~ (Sté poursuiv:i' àu inoyea
d. variomètreè J·a Cour. te dépouillement des variations lent es s'est
Cfrectué norm~·.'Jent et a conduit à l'otablis8~m.nt des tableaux
d-= val(~urs horalires publ-iés dans·- les Annales de l' IPG (Inst i tut
de Physiquu du -lobe).

Dans le cadre des AISe (Années Internationales du Soleil
Calme), l'équipement (barres fluxmètres type Selzer et enregis­
treurs), enregistrant les variations rapides et ultra-rapides du
champ magnétique terrestre, a été soit confectionné, soit mis~ en
place.

Des lignes telluriques (EW et NS) facilitent l'enregistrement
des variations de courants telluriques, ce qui permet d'établir
des corrélations précises avec les ph'nomènes magnétiques (M'Bour,
Bangui) •

En chacun de ces observatoires des bulletins m.n~u*ls magné­
tiques (caractère l~ et pulsations rapides) sont établis et diffu­
sés tant en France qu'à l'Etranger.

En liaison avec l'IPG de Paris, l'étude compar~tive des en­
registrements confirme l'intérêt et l'importance de ces observa­
toires, principalement en ce qui concerne les stations voisines
de l'équateur magnétique. Las 5 stations tlobiles au DahOMey et
au Niger, tout spécialement prévues pour participer à l'étude de
l'électro-jet équatorial (AISe), ont co~mcncé leurs travaux en
1964. Les variographes magnétiques enregistreurs Askania, ont été
installés au fur et à mesure de leur livraison, ainsi que lléqui­
pewent pour l'enregistrement des pulsations.
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Travaux sur le terrain : Les équipes basées à 3aîgui et 30ndy ont
poursuivi l'établissement du réseau de oases nagnétiques au l-Jiger
et au Tchad : 15 l ;. stations ont été occupées dans 50 degrés carrés.
A l'iadagascar, (~eD r.liDsio~1.S ont ~OLlrG"'livi l' (}tt~'~e (~es ·::D..DeS cravÏl:lé­
triques et r,)a.:>·.-StiC:·~~G.

II - Séismologie

Observatoires : Les activités des observatoires séismologiques de
H'30ur, Lomé, 3angui, Tahiti-lTouméa et son réseau de stations an­
nexes aux Irouvelles-:iébrides, se sont <léveloppées norl11aleme.t".t.

Ces observatoires participent aux travaux à l'échelle ~on­

diale par des enregistrements continus au moyen d'enseubles séis­
Ii101ogiques enregistreurs courtes et longues périodes (J cor:1po­
santes), dont les caractéristiques sont adaptées aux conditions
locales, par le dépouillement régulier de ces enregistrements et
par la publication et la difrusion de bulletins séismiques men­
suels ; éventuellement par la cor.1munication par télégrammes codé~

des heures d'arrivées en ces différents observatoires, d'impétus
caractéristiques, à différents centres mondiaux:
DeIS (3ureau Central Internationëil 3éisr.101ogique Strasbourg),
USCGS (United State Coast and Geoctetic Survey) etc •••

ConlLle par le passé, c:es séismogramoes ou des copies, ont été
adreSJés aux divers observatoires qui en ont fait la demande.

L'équipement de la station de Tahiti (J séismographes longues
périodes, Ifenregistreur à trois pistes, et le uatér1<.l1 annexe) a
été miS'~~place en 1964 et les ~nregistrements continus sont as­
surés. Cet équipement lonb~e période vient compléter celui de la
station de l'E.N.S., avec lequel l'ORSTOll a signé une convention.
La faible densité des observatoires séismologiques dans cette ré­
gion du Pacifique rend particulièreraent utiles les enregistrer.lents
de cet observatoire.

Les études particulières aux différents observatoires, en rai­
son par exemple de leur situation géophysique, ont été puursuivies:

.. étude de l'agitatien.r.ticroséisr.dque à M'30ur, en nouvelle ­
Calédonie et aux Nouvelles-Hébrides, en liaison avec les tornades
pour N:'30ur et les typhons pour Hour.léa.
- étude de la structure de la croûte terrestre de l'archipel des
lJouvelles-~lébrides et de la Houvelle-Calédonie à partir du ré~eau

annexe des stations de Hour.1éa et de Kouoac.

D'ioport~~ts résultats ont été acquis, nettant en évidence,
en particulier, des anomalies de la vitesse de propagation des
ondes séismiques dans l'axe des lTouvelles-::ébrides.

- étude de corrélation entre les séismes profonds, intermédiaires
et les éruptions volcaniques à Houméa. La classification des séis­
mes a été activemen.t poursuivie en vue d'une étude statistique.
- la situation géophysique de 3ro~gui au coeur de l'Afrique a per­
mis d'augmenter l'RQplificatio~ jusqu'à 1.000.000 environ .pour
les courtes périodes (1 seconde), ce qui contribue à accro1tre
l'intérêt de cet observatoire sur le plan mondial.
- les stations secondaires temporaires, dépend.ant de N'30ur, ont
fonctionné en début d'année (Tambacounda, :~egoudou). Certains ré­
sultats nettant en évidence den différences de structure de la
croûte terrestre conme~cent à se dégager.
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III - Gravinétrie

Les équipes gravimétriques basées à :Ja.""'1gui et ~30ndy respec­
tivewent, ont poursuivi les levés gravimétriques du bassin du Tchad
( 1. 000 stations), d'une part, du IJord-Est du Eiger (4-.500 stations)
et de la partie nigérienne du ~assin du Tchad (2.500 stations),
d'autre part. D'importants gradie:lts graviuétri~ues ont été uis
en évidence dans la réGion du Té~éré.

Sondages électrigues : ~ertaines anonalies graviQétriques, uises
en évidence lorlil des précédentes campagnes graviraétriques au Tchad,
ont été étudiéelil par la méthode des so~dages élec"triques en lon­
gue ligne (jusqu'à 20 k~l). Un très import~~t travail de synthèse
a été réalisé conduisffiit à des hypothèses sur la structure géolo­
gique et sur la tectonique profonde de ces régions.

*

Travaux de laboratoire :

Le laboratoire de géophysique de ~ondy a poursuivi ses tra­
vaux de perfectionneuent d'appareils destinés aux centres outre­
mer. En outre, la mise au point d'un enregistreur photographique
analogique et àigitalise a été activeuent poussée.

A la denande de l'ORSTOM, le ce~tre de calculs Blaise Pascal
du cres a proposé un progrm~ue fournissant les distances épicen­
traIes et les azimuts d'un épicentre pour un observatoire quel­
conque, ainsi que les heures théoriques d'arrivées des ondes séis­
miques pour un quelconque observatoire.

Différentes études de laboratoire portant sur le magnétisme
des roches ont été poursuivies ou entreprises à Madagascar.

*
Publications :

R. AUDHIAMIRADO

P. LOUIS

~-{éseau des uesures r.lagnétiques à Hadagascar,
pendant la période 1954-19G2.
Catalogue des stations D8gnétiques de Madagascar l

occupées pendw~t la pêriode 1954-1962.
Cahier géophysique Oh~l'OM n04, octobre 1964.
Contribution géophysique à la paléogéographie
du bassin du Logone, C.R.Ac.Sc. t. 258, p. 6199,
juin 1964.
~tat des travaux gravimétriques dans le bassin
du Tchad, ORSTON 1964.

*
* *
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PE:lOLOGIE

Les t~ches des chercheurs de la section de pédologie peuvent
se rar.lener à deux types principaux, d'ailleurs très souvent étroi­
teme~t imbriqués et qui ne sont séparés ici que pour en faciliter
l'exposé. Ce sont:

l - Des études réponè_aat aux besoins è-es pays des ZO:les in­
tertropicale et méditerranéenne. Il s'agit de cartographie régio­
nale, et de problèmes variés de pédologie appliquée, destinés à
précéder, orienter, faciliter la Mise en valeur et à contribuer
ainsi au développement des pays où travaille l' Œ~STŒi.

II - ~es travaux de rec~erc~e en relation directe avec ces
études et propr.es à leur don;ler une qualité sans cesse accrue.
Ils perrnette:lt une meilleure compréhension des phéno@ènes abou­
tis9~,t à la formation des sols et à leur utilisation : synthèses
cartographiques générales i caractérisation des sols ; pédogénèse
et clas8ification des sols; néthodologie etc •••

*l - :studes

Zlles ont porté sur :

1) Prospection et Cartographie à moyenne échelle: réalisés
à des échelles vari~~t du 1/50.000 au 1/500.000, ces travaux per­
mettent d'effectuer l'inventaire général des sols d'un pays et
répondent ainsi à l'un des objectifs fondamentaux de l'OHSTOM. Ils
sont une étape indispensable à toute plfu,ification régionale va­
lable et leur nécessité se fait sentir chaque fois que le dévelop­
pement d'une partie importante d'un pays est envisagé.

Mise en oeuvre du progr~àme :

1/5.000
1/100.000
1/100.000
1/200.000 )
1/50.000 )
1/50.000 )

au
au
au
au
au
au

diverses zones
Gharb
Fè s-I"~eknès
Oued Ghir
Oued Ghir
Oued Reris

ha
ha
ha
ha
ha
ha

13.600
540.000
200.000

( 60.000
( 7.000
( 6.000

Afrique du Nord - les équipee du liaroc et de Tunisie procèdent à
des levés au 1/50.000 dans le périmètre compris entre Kasba Tadla
et :3eni Nellal, d'une part et la Hoyenne et la Haute Hejerda d'au­
tre part. Ces prospections ont pour but de préciser la nature des
sols et les aptitudes culturales en sec et irrigué.

De plus, la Section contrÔle les travaux effectués par des
organismes divers travaillant au Naroc. A ce j our ont été carto­
graphiés par
la SCRT: _.
la FAO.: .

une équipe de
pédologues
yougoslaves

Sénégal - La partie du pays située aux confins du Mali et de la
Guinée n'avait jusqu'à présent, fait l'objet que de peu de travaux
de mise en valeur. La carte pédologique de reconnaissance au
1/200.000 a concerné en 1964 le secteur de Xédougou et celui de
Goudiry à Tambacounda.

Higer - Ce pays, à la demande de son gouverneuent est cartographié
à l'échelle du 1/500.000. Les deux premières tranches (Niger Orien..,.
tal et Central ont été cartotiraphiées pré~édemnent ; le Niger Oc­
cidental a été cartographié en fin 1964 début 1965.
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Côte d'Ivoi~ - La cartographie de la zone Sud-Ouest au 1/50.000
a été poursuivie pour achever le secteur compris entre le Libéria ­
Sassandra et le S~ parallèle. Ce secteur, couvert par la forêt
primaire et faiblece~t habité, doit devenir une zone de dévelop­
pement agricole.

On a continué également la cartographie au 1/200.000 des 5015
du bassin sérlinentaire de la Côte d'Ivoire: une meilleure connais­
sance des sols ci.oi t faciliter le développe!:16nt cl.es palmiers à ~uile

et cocotiers.

Dahomey - La prospection de la zone littorale au 1/100.000 a été
poursuivie à Athiél1é, Aplahoué, la basse vallée du Nono. 311e a
pour objectif èe contribuer à la connaissance et à la délimitation
de zones pouvant cOLvenir au développement èu cocotier et du ca­
caoyer. D'autres secteurs ont été cartographiés da~s le cer-tre
(Aoro-Prelcete).

Togo - Trois zones font l'ob,::-t de prospections et de cartographie.
La plaine de EOFAZAO, cartographiée au 1/200.000, est située au
Nord-Ouest des Nonts Fazao è.ans le nord du pays. Elle fait l'objet
de différentes étud.es e.;']. vue G.e son développement éconor.lique et
humain.

La plaine de l 'Zst ilŒW, située entre la rivière l.lono et la
frontière du :Jaholi1ey, est cartographiée au 1/50.000, en vue è.e
servir éventuellenent au dégagement des Cabrais actuellement à
l' étroi t da.as leurs mas sifs.

Le centre èu Togo (environs de Sol:.:.odé), encore assez mal
connu, est cartographié 'au 1/200.000 pour déterminer les meilleures
zones à développer ultérieurement.

Cameroun - En 196 1" la cartographie au 1/200.000 a porté sur le
centre Cameroun entre Nanga-Eboko et 3ertoua : 1.000.000 d'ha.
Dans le nO:'d du pays, un levé au 1/50.000 a été effectué dans le
départe!-.'ent de la :Jenoué entre Garoua et Grider.

Tchad - La carte au 1/200.000 considérée au Tchad comme un élément
essentiel en vue du développement économique de la cuvette a été
poursuivie régulièrement. Au cours de l'année 1964, quatre feuilles
ont été levées Sengako, lJiellim, Aboug01.l1em. Adré et Am Zoa-Guereda.
Elles représentent un total de 4·.B/W.000 ha.

Hépubli9E~_Cent!,eAfricaine - Les étl..des sur le terrain ont cornmen­
cé assez tard dans l'année dfu'S la région de l'Oubam. Elles ont
consisté en reconnaissances encore sans cartographie.

Gabon - La section du Gabon a longtemps effectué des travaux de
cartographie dans des directions très variées, pour répondre ffilX

demandes qui lui étaient faites. Actuellement, un effort de concen­
tration est fait, et une cartographie systématique au 1/200.000
entreprise à partir de Libreville. La première feuille a été enta­
mée en 1964 et 600.000 ha sont déjà couverts.

Congo - L' e""fort principal a porté dans deux directions : la val­
lée du Niari, où des prospections complémentaires ont été effec­
tuées et la feuille ~e Sibiti ~st (région-de Zanaga, Tsiaki et
30nonza) •

nouvelle-Calédonie - La reconnaissance des 5015 des nouvelles­
Gébrides~-s't--;omr:lencée, elle n' a pas donné lieu jusqu'à présent
à un levé systématique, r.lais plutôt à un inventaire des sols.
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Guyane - Les études sur le terraL"l O:"'lt porté sur l' ile de Caye:lIle
( au 1/50.000) sur les r.lOntagnes des serpe~lts et ùes chevaux, sur
les savanes cÔtières c:e Sinnar.'1ary et le 10~'1.g du llaroai au cirque
3füatL

3résil - L'année 1954 a vu la fin des travaux de prospection du
Val Jaguaribe par les sols situés sur le socle.

2) Pédologie Appliquée et Méthodologie: Les travaux de pédo­
logie appliquée concernent des étuQes détaillées généralement à
très gr~~de échelle, l'établissement de cartes d'aptitudes cultu­
rales, où l'étude de problèmes particuli.rs posés par les servi­
ces tec~îiques des pays où travaillent les pédologues. Tous ces
travaux s'appuient sur les résultats obtenus grâce aux programrles
précédents et permettent d'obtenir certaines précisions intéres­
santes sur les sols.

Afrique du Hord - L~s travaux de pédologie appliquée effectués par
des organismes ct'étucte français (SOGETlN, SCZT) ou étrangers, sont
placés sous le contrÔle nes chefs des sections pédologdt:.'lce J.ocalt:s
de l'ORSTOH.

Tunisie - Les travaux ont porté sur la cartographie au 1/10.,00
et au 1/25.000 de plaines ou de massifs et sur celle au 1/10.000
d'oasis du Sud (Gabè s, Gafsa, ~Cnis)

Uaroc - Ils concernent la cartographie au 1/5.000 et 1/10.000 des
plaines de Triffa, Talda, nould~ala, Gharb, Haouz, Tifalet ainsi
que la poursuite des études de dessalage.

Sénégal - ~es études à grande échelle ou intéressrott des secteurs
linités ont été entreprises à la Qemwl~e des autorités locales.
Zlles concernent :

- les rizières de 3ignona (1/10.000) (Génie Rural)
- évolution des sols salés de 3ao Dolon (Génie rtural)
- des expertises de sols e~ Casamance (l.F.A.C.)

Cate d'Ivoire - Des terroirs ont été étu2iés da~s la région de
...~orhogo ( zones habitées et i:nbabi tées). Uné étude agrononique ser­
rée a été offectuée (Maymard) à l'appui des cartes uu 1/5.000 au
1/20.000. Le terroir de Varalé a été étudié ainsi ~ue celui de
Zouméné et la for~t d'Abobo.

Dahomey - Les stations expérimentales d'Ina et Agoukarney ont été
cartographiées au 1/5.000 et les liaisons Il types de sol-rendeme::~ts

des cultures Il étudiées (600 ha env.)

Cameroun - L'étude d'une zone de L~. 200 ha aux environs ct 'Edéa a
été effectuée à la suite dû désir manifesté par les .er~.-ic~s tech­
niqu88 camarounaie d'étondre la plantation de palmiers à huile.

Une convention pour l'étude de l'évolution des sols rouges
ferrallitiques est également en préparation.

République Centre hfricaine - Des prospections sont effectuées
dans la région de ~angui pour rechercher è.es sols à hévéa (deux
périQètres de 10.000 ha).



Tcha(: - Au Tchac-:' è.eux iI1porta~l.tcs opératio~:s sont er. cours. L 'U~"lG

porte sur les sols è.e polders de la régioi. de 301 (a~ Porc~ è.u Lac)
et a pour obj ectif G.' aplJréciar l'it1portaclce è.es variations c:es
teneurs en sels solubles et ~e d6terniner le rôle ~e la na?pe phr~­

atique. L'rultre comporte l'ét~è.e Ges variatio~s èe ceTtai~es carac­
téristio.1...los (natière orgllil.ique, eau C:1.:. sol) lors ,:e la nise e:1. va­
leur sur des sols ferrugi:1.eux tropicaux.

Guyane - L'étu~e de l'évolution d'un polder (harie-~~e) sous
culture permettra de tirer ~es e~sei6~eDents pour la c~lture du
b Cù'1anier.

Houvelle-Calédonie - La sectio~ c:.e péGologie est souve~t aSSOC1ee
tant en Houvelle-Calédonie qu'aux lTouvelles-:·Ié"'.Jriè-es, à des étuc:.cs
pratiques telles que: essais de lutte ffi~tiérosive, problèoes de
pâturages.

l·ladagascar - La section .1e péc:.olo,:;ie a travaillé è. la cartograp~'1ie

détaillée de la plaine du Ha:lgo~;:y (s.COO i1.a au 1/10.000) ainsi
Qu'à celle des environs c:e Goalala (3.000 ha au 1/20.000). 3lle étu­
die des parcelles de terrains salés dlli1S la région de Tuléar.

Antilles - Les études so:::.t faites en. collaooratiol1 avec l' Ii:_:.h..,
l'IF.h..C et les ce~tres techniques tie la C~'1ne à sucre. Elles por­
tent sur :

- la cartogra~hie à gr~l.èe échelle des k1.tilles. A la Guadeloupe
(Gra~Ge Terre), 8.000 ~a o~t été cartographiés au 1/10.000.
- L'évolution des sols, l'influence de l'apport d'engrais sur les
sols et les récoltes, la ~aturatio~ de la C~1~e, le degrai~ èes
bffi1Cùliers, etc •••

30ndy - Le laboratoire de pédologie appliquée des 3.S.C. è.e ~onè.y

poursuit les fulalyses des échantillo~s envoyés par les centres. Au
total 5180 échantillons correspond~"t à 51.950 déterminations ont
été effectuées.

Le laboratoire de spectrograpbie effectue des analyses d'oli­
goélénents, l'identificatiœl des mi:1.éraux argileux des sols (950).

*
II - Travaux de recherches

1) Inventaire et Cartor-;rap:Üe Générale cies Sols : Un èes o~­

jectifs fOnG~3entaux Ge la 3ectio~ de péèoloGie est la réalisatio~

de cartes ~énérales des sols ~es différents pays oà son activité
s'exerce souva~t depuis près Ge vingt ro:s. Ces cartes, qui so~t à
la fois des r.Ii~es au poi:1t sur la cOn.'.'laissa.;:lce c~es sols et d8S

sy~thèses scie*tifiques, sont publié9s à l'échelle ~~ 1/5.000.000
ou 1/1.000.000. Cet inportm1t travail a porté sur les pays suiv~'lts:

Sénégal
Tchad
Car.lsroun
l'.iaèagas c ar
:;)ahor.ley
Togo

1/1.000.000
1/1.000.000
1/1.000.000
1/1.000.000
1/1.000.000
1/ )00.000

1 coupure
2 coupures
2 coupures
J coupures
1 coupure
1 coupure

Une al-üre carte au 1/2.000.000 est égalGl.l;):"lt 0:1. prépar~tio:"

pour le Con~o (Srazzavil18) Gt pre0èra place èlliîS l'Atlas préparé
pour ce pays.
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La préparatio~ natériello da ces cartes acconpagnées da leura

~otices explicatives, Ge poursuit au service èe cartographi~ ~es

S.S.C. ~~ prévoit que les feuilles èu ~c~aèt Cro~eroun et 3é~égal

sortiront en 19~5 ècs presses d3G inpriDe~rs.

2) Caractérisatio~ dos GoIs: La cOi~~aiss~~ce ~05 sols r8a~1­
te des étuè.es S"..lr le torrai;:~ et au laboratoire. Elle porte: tant
sur l'étuèa de leurs co~stituants org~~iques et ninéraux que sur
celle c:e leu:....s propriétés et caractéristiq::es phyniqv.es et c~:.iL.i­

gues.

A-C01~Sti tuants orCal'1iques : :;ivern c~-:e:!:'cheurs pourGuive::. t l' é­
tuc:.e de la natière orgar,ique don sols tropicauz c;_~J.s des r.1ilieux
très divers : e::1 zO:"1e c:-.:.aude et pluvieuse (Acliopoc.oUI:1é) J.Jropriét6
d.e la Dati.ère orga:.~iq;;.e sot:'.s forêt de:-.:.se ; e::~ cli::mt trop:::.cal et
set:1i-ari(~e (~lan:l-:;)~~ar) essai de caractérisation ; en Fra:-::.ce les
laboratoires de Bondy ont procédé à des essais de fractionnenent
des substances hu@iques par élec~rophorèse. Des contacts sont pris
avec des chercheurs métropolitains travaill~~t sur ces problèmes
(Professeur :Juchauffour, Directeur tlu Centre de Pédologie du ClJHS).

B- Constituants minéraux :
a) l'libéraux al"8 i.lOUI ;

L'inventaire ~ualitAtif (et parfois quantitatif) des consti­
tuants miné.aux des sols est poursuivi depuis très longter.lps par
les pédologues.

Un certain nombre de centres sont équipés d'appareils d'ana­
ly&e thermique différentielle quiperma~Atd'identifierrapidement
quelques minéraux essentiels (hydroxydes, lcaolinite, montmorillo­
nite, etc.J. Pour des études plus précises, les échantillons sont
envoyés aux S.S.C. (service de spectrographie) qui disposent d'une
ganune variée d'appareils (Diffractomètre de ray'ms X, analyse ther­
mique différentielle, analyse tà~rmopondérale etc ••• ) et de per­
sonnel. ~es laboratoires comme ceux des Professeurs G. MILLûT à
Strasbourg, J.J. FRIPIAT à Louvain, effectuent égalenent des dé­
terminations physico-chimiques et collaborent à des études sur des
produits fournÈ par des chercheurs.

Les chercheurs des centres suivants travaillent plus spécia­
lement sur les déterminations des minéraux argilaux

Yaoundé - minéraux des sols dérivés de basalte
Fort-Lamy - minéraux des vertisols ;
Nouméa-Antilles - minéraux des sols dérivés de matériaux volcani­
ques (plus spécialement allophanes)

b) Autres constituants minéraux :

La connaissance du co.portement des différents constituants
(produits ferrugineux, alumineux ou siliceux) est de nature à per­
mettre une meilleure connaiss~nce de la génèse et de l'évolution
des sols tropiCksZ ainsi que l'altération des minéraux des roches.
Ces travaux commencés par l'étude des formes du fer (et à vrai dire
il est difficile d'en dissocier l'alumine) J le fer lié à la ma­
tière organique, le fer échangeable, étudiés en Côte d'Ivoire, ~u

Sénégal, à Bondy, sont effectués en liaison avec le Professeur
FRIPIAT de Louvain.

Une première sY1~thèse a été publiée sur ce sujet dont le re­
tentissement est déjà considérable.
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C-Pro riétés liées à la salinité du sol : })e nombreux sols

re~ferment des produits solubles chlorures et sulfates surtout).
Ils existent rla:.1.S le sol préalablel'lent à toute Dise en valeur ou
sont apportés par les eaux d'irrigation. Les problèmes ~l'ils po­
sent concerne~t les sols des pays à longue saison sèche et à faible
p luviornétrie plus spécialeme:i1. t en zone médit erra.....éenne.

Ces problènes de chlorures, de Gypse sont étudiés en Tunisie
au Haroc, à Jvladagascar (Suù) au Tchad (zone des polders).

D-Propriétés physiques du sol : 3tudié88 généraleT.lent par tous
les pédologues qui travaillent sur le terrain, elles recoivent
une attention plus particulière de quelques chercheurs· qui s' in­
téressent plus spécialewent à ces questions.

Les problèmes de structure sont particulièrement étudiés à
Dakar et aux S.S.C. de Bondy o~~ des mesures physiques sont pour­
sulvie& systématiquel;Ient en relation avec les chercheurs opérant
outre-mer (stabilité structur~le, limites d'Atterbere, caracté­
ristiques mécaniques etc •• )

E-Erosion du Sol: Les étuties relatives à l'érosion du sol sont
conduites par un petit nor.1bre de pays. Au ~ahomey (:Joukombe et
près de Cotonou) des périmètres aménagés permettent d'étudier les
pertes de terre.

Nouvelle-Calédonie - Etude des effets de l'érosion pluviale à la
station forestière de Ouénarou sur un petit bassin versant. Les
observations ont débuté avec l'eX~len détaillé des sols et en par­
ticulier l'étude des propriétés physiques.

Cete d'Ivoir~ : Un travail important sur les oouvements de l'eau
et du sol sous forêt a été e~tre~~is. Il coornence par la mise au
point d'une Lléthode de travail dans un domaine encore peu exploré
de manière systématique.

Il est bon de si~~aler l'existence de parcelles d'étude de
l'érosion à Sefa (Séliégal), à Adiopodoumé (Cate ct' Ivoire) dont les
résultats peuvent être du plus haut intérêt.

) Pédogénèse et classification: Grâce aux données obtenues
par toutes:les études précédentes, il est pos sible de mieux définir
les sols: genèse, mode d'évolution etc. i d'établir les relations
entre sols et facteurs de formation ; les liaisons que présentent
les sols entre eux. Les résultats obtenus contribuent à améliorer
la classification française des sols.

Les travaux sont poursuivis à mesure quo progressent leurs
études sur le terrain.

: T,es ~ra.ndeR catégories suiva..'1tes sont ainsi ~tudi.ées :
a) sols 1"\:~.L·ra.1..l1-!..iguè; tr'es .larGement' représen-sés da.""1.s la zone inter­

tropicale ,i.E: i'cnt l'ob.. et d'études attentives dans les pays suivants:
sols ferrallitiquos lessivés au Gabon, sols faiblement ferralli­
tiques typiques au Sénégal et au ~ahomey ; 8018 ferra1litiques
typiques du Centre Camerounetde Nouvelle-Calédonie; b) - sols
ferru incux tro icaux sont étudiés avec soin en Afrique occid.n­
talc Niger, Sénégal; c) les sols subarides sont de mieux en mieux
connus grâce aux prospections effectuées au Niger; d) ;le$ sols
halomorphes sont étudiés au Nord Cameroun et au Tchad; e) lGS
vertisols en Nouvelle-Calédonie et au Tchad.
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Sur un plan régional, des études poursuivies depuis un cer­
tain tenps soit sur des sols d'une région ou pays entier, soit sur
des sols dérivés d'une m~me roche-mère donnent lieu à la prépara­
tion de synthèses: sols de la République Centrafricaine, sols
dérivés des sables tertiaires de basse Côte d'Ivoire, sols de la
partie méridionale du Dahowey.

La compréhension des phénomènes pédologiques nécessite égale­
ment la poursuite d'études d'évolution des sols au cours du cycle
saisonnier annuel afin de suivre les changements intervenus dans
certaines propriétés ou certains constituants majeurs (matière
organique, pH, teneur en eau etc ••• ). Une telle étude débute au
Tchad sur un sol ferrugineux tropical et un sol faiblement ferral­
litique. Par ailleurs, dans les polders du Lac Tchad, se poursuit
l'étude du processus de salinisation et alcalisation. Un programme
de ce type est en préparation pour le Cameroun (zone forestière).

La classification des sols a fait l'objet d'une réunion des
pédologues de l'ORSTOH présents en France en septembre 1964. Une
nouvelle classification a été retenue.

4 - Problèmes de méthodologie : Ils comprennent la mip8 au
point de méthodes analytiques nouvelles, l'adaptation et l'amélio­
ration de celles qui existent i ils sont poursuivis au laboratoire
de :3ondy.

Techniques de dosages de r~tine : Fe et Al avec le complexon,
dosage de Mg par complexométrie et photométrie de flamme, mise au
point d'un dosage automatique des bases échangeables par complexo­
métrie et photométrie i étude du complexe absorbant de sols salés
étude du fractionnement de la silice des sols, dosage colorimé­
trique du carbone.

~tudes spéciales : Elles ont porté sur le
mus, par voie chimique, chromatographique
de colorimétrie du phosphore.

Au centre de Yaoundé, des études sont entreprises sur l'emploi
de la microdiffusion dans des dosages (cf. publications).

A 30ndy, un chercheur étudie des techniques d'analyse totale
des roches et des sols par spectrographie d'étincelles et prépare
l'adaptation des techniques à la spectrométrie à lecture directe.
Il étudie également "l'application de la spectrométrie d'absorption
atomique à l'analyse des sols (en particulier Hg).

*

Publications

l - Publications OR3T0l1. Elles sont très variées et comprennent :

1) Le 3ulletin bibliographique composé de 4 numéros par an.
Un grand nombre d'articles de pédologie paraissant dans la litté­
rature internationale y sont résumés. ~n 1964 près de 400 articles
ont ainsi été présentés. Ceci parait nécessaire pour tenir infor­
més de l'évolution de la pédologie dans le monde, les chercheurs
souvent isolés et loin des bibliothèques. Zn m@me temps sont don­
nés des comptes-rendus de conférences, congrès, visites et évène­
ments divers concernant la pédologie.



2) Les Calders cie Péc~olcgie de l' O~-tSTOE :

Publication de ~ ~uuéros annuels. Au sonrrùaire de 1964

Fas c • 1 ( paru)

1 - Conbeau (A.) Quanti~ (P.)
Observations sur les relations e~tre stabilité structurale
et raatière organique dans quelques sols cl 'Af'rique Centrale.

2 - 3achelier (G.)
Observations sur la dynamique d'un sol de type brun cI.l.lcaire

J - :Ja b i~ (:3.)
Analyse physique et f'ertilité dans les sols des régions hu­
mides de C8te d'Ivoile.

4 - 3erger (J.M.)
Prof'ils culturaux dans le centre de la Cete d'Ivoire.

~. 2 (paru~

1 - Dab in (:3.)
Etude des f'on.les du phosphore dans quelques sols des Antilles
action sur l'alimentation phosphaté~ de la canne à sucre.

2 - Lev@que (A.)
Fact~urs de la stabilité structurale de sols développés sur
alluvions marines en Guyane f'rffi~çaise.

J - Lobert (A.) et Coruary (Y.)
Variabilité des mesures àe caractéristiques hydroèynamiques.

4 - Susini (J.)
Détermination de la capacité totale d'échange des argiles
par une ~icrométhode.

5 - Susini (J.) et Hga.'1.djui (C.)
Contribution au dosage de l'azote minéral par microdif'f'u~ion

et colori~étrie.

Fasc. J (paru)

1 - Cormary (Y.)
Etude de conservation des eaux et du sol au Centre de Recher­
che du Génie Rural de Tunisie. Application à un projet type
de la f'oroule de perte de sol de Wische-Meyer.

2 - :Iumbel (F.X.)
Etude de 'luelques dépressions circulaires à la surf'ace d'un
plateau sédimentaire de Cete d'Ivoire.

J - Thooann (Ch.)
Les dif'f'érentes f'ractions h~miques de quelques sols tropi­
caux de l'Ouest af'ricai~.

Fas c. L~ ( paru)

1 - Chatelin (Y. )
ïTotes de pédologie gabonaiee

2 - Combeau (A.)
Hemarques sur les f'acteurs de variation è.es limites d'Atter­
berge

J - II ov ik0 f' f' (G.)
Limitations imposées par le sol, le type de culture et l'eu­
ploi de la végétation Ga.,s le choix des solutions pratiques
de conservation du sol en Tunisie méridionale.
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l.t - RuellaTl (A..)

Quelques caractéristiques physiques et chil:Iiques des sols
de la plaine dc ZAbra. Leur répercussion sur les possibilités
de mise en valeur.

3 - Initiation et docuP.1Antatio;l - 1 volume publié en 19\5i.;.

Le fer daas les sols P. Segalen 150 p.

q. - Cartes et Hotices

En 1904, 26 feuilles aux échelles diverses correspondant à
20 cartes pédologiques et 6 cartes d'utilisation ont été
publiées par le Service cartographique de 30~dy acco~pagnées

de 11 notices ae cartes.

5 - aapports de synthèses divers

Les pédolog~es de l'0~STOM particip~nt à la rédaction de
différents rapports de synthèse, dans le cadre d'organisa~

tions internationales :

IDI~SCO - R. Maignien prépare le rapport de synthèse sur les
latérites du Colloque de Tananarive (Madagascar)

FAO - G. Martin rédige le rapport de synthèse des travaux pé­
dologiques sur la vallée du Hiari au Congo (Brazzaville)
J. Pias - IL Fauck et D. Dabin collaborent à une synthèse
sur la zone de savane en Afrique.

II - Publications dans des périodiques divers. Au cours de 1964,
21 articles ont paru dans différe~tes revues

30CQ.UIER (G.)
Présence et caractères de solonetz solodisés tropicaux dans
le bassin tchadien.
ca. 8 0 Congo Intern. Sc. Sol. 1964, V, N? 60, 831-884.

30ITFILS (G. C. )
Les sols grumosoliques de la ~épuhli~ue argentine
CR. 8 D Conf. Intern. Sc. Sol. 1954, V, 106-8.

30UT:LYRS (G.) ALLElVlh.IrN (H.)
Un réseau: r'lygonal de fentes en coin. Bull. Soc. Et. Sc.
nat. II tmes 19,54, t L, 3 - 15.

30UTE"IT.E (G.) _'A3OT (J.) DREC~I (J.)
Observations sur les formations du Continental terminal et
du quaternaire dal'1s le bassin du Logone (Tchad)
3ull. Soc. Geol. Fr. 1964, VI, 1, 23 - 26.

:aOUYE:i~ (S.)
Cinquième Symposium international "Agrochimica" le soufre
en Agriculture Palerne-Catane (1964)
Agronomie trop- ':':4,XIX, -9,771 - 774.

CIL~R~AU (Cl.) POULAnT (J. F. )
La fertilisation des mils et sorghos
Sols Africains 1964, IX, 2, 161 - 175

corrcARET (J.)
2tude des mécanismes déterminant la stabilité structurale
des sols
CR. Lc. Sc. :;:-64 r .259, 23,4317 - l.ï-319



DA.3IU (:s.)
Les sols ~errallitiques jaunes de Cete d'Ivoire
CR. 8 Con~. Intern. Sc. Sol. 1964, V, 117 - 119
DUJf'OURITKr (R.) ROC:E (P.)
Problèmes d'utilisation des engrais otnéraux sur les hauts
plateaux de Madagascar.
Agron. Trop. 1964, 19, 4, 285 - 316
D01·1I"3RGUZS (Y.)
Etudes de quelques ~acteurs in~lu~~t sur le comportement
de la microflore du sol au cours de la dessiccation
Sciences du' Sol - 1964, 2- sem. - 141 - 157
FAUCh (n.)
Les sols ~aiblement ~errallitiques d'A~rique de l'Ouest.
1964, v, 128 - 130
FORESTIER (J.)
Relations entre l'alimentation du ca~éier robusta et les
caractéristiques analytiques des sols.
Ca~é Cacao Thé - 1964, III, 2, 89 - 112
HEl~VlEU (J.)
Altération des basaltes crétacés dans l'Ouest de Madagascar
3ull. AFES 1964, 2, 5:'-72
HERVIEU (J.)
La cartograp~ie pédologique et la notion de régionalit6_
CR. 8 Con~. Intern. Sc. Sol. 1964, V, '08··- )10
LANOUROUX (N.)
Les sols du Togo.
Ch. 8 Con~. Intern. Sc. Sol. 1964, v, 45 - 7
LEPOUTRE (3.)
RaIe des ~acteurs climatiques, édaphiques, biologiques et
leur importance respective dans le mécanis.e de régénération
du cèdre au Moyen Atlas marocain.
Ann. Rech. Forost. au Maroc 196~, 7.
MAIGlrrzU ( ?.. )
Les sols ~errugineux tropicaux
CR. 8 Con~. Intern. Sc. Sol. 1964, v, 155-156
IviAIGHIEN ( R. )
Quelques aspects de la ~ertilité des sols tropicaux
3ull. AFES - 1964, 5, 233 - 243
HARTIU (D.) SEGALEH (P.)
Les sols du Camerowî occidental.
CR. 8 Con~. Intern. Sc. Sol. 1964, V, 320 - )21
PIAS (J.)
Les sols du Tchad
CR. 8 Con~. Intern. Sc. Sol. 1964, V, 22, )2J - 4

QUANTIN (P.) HOREL (R.)
Les jachè.AS et la régénération du sol en climat soudano­
guinéen d'A~rique Centrale
Agron. Trop. 1964, 2. 105 - 136

Thèsee

En 1964, un étudiant iranien 11. E. i~iOUESTAHI, a soutenu avec
I!luccès, une thèse de Docteur de l'Université de Paris sur le sujet
suivant.: " Contribution à l'étude de l'e~~et des ions alcalins
et alcalino-terreux sur quelques propriétés physiques du sol en
particulier sur sa structure".
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Cette thèse avait été préparée aux S.S.C. de 30ndy. Le pré­
sident du jury était le professear Gl~~geauè.

Divers pédologues de l' O.{STüI'1 ont B:i:ltrepris la préparation
de thè ses. Cinq sont basés outre-i.1er, trois e:. l.~étropole :

Eervieu, Perraud, Tercinier, Sieffermann, Lawouroux, Didier
de St Amand, Pias, Claisse.

*
* *



Les progrlli~illes gé~éraux de la Sectio~ d'~~èrologie cou~ren­

ne~t à la fois ~es études uenées e~ vue ~e d6gager des caractéris­
tiques hyè.rologiques fO:rLc~auel-;,tales sasceptibles de pernettre ulté­
rieurer.le~t des applicatio:':ls ::.~e caractère gé::léral et des études
particulières, le plus souve::~t effectuées 2t la del~1a::lGe ct 'un état,
en vue cï.'une applicatio'-~ ir.:s.:léê.iate. Les prograur.1es poursuivis au
cours Ge 1964 o~t porté sur les POLitS suiva.71ts

I-3xploitation du réseau général de stations de jaugeages

L'effort en:brepris au cours de l'année 1963 s'est intensifié
en 196/,;-. On s'efforce pour chaque réseau :

1 d'affecter un age:lt te<'ll::lique à ter.1ps plein, L1~r:1e en saison
des pluies,

2 - d' ülstaller progr(,ssivement des linnigraphes à la place des
échelles aux stations où cela semble possible et souhaitable,

3 - de publier un An~uaire hydroloGique sinple.

Cameroun - Un gros effort a été fait sur le bassin de la Sanaga
et du I.Tyong où a 6t é laesurée une crue exceptionnelle. L' An:lUaire
hydrologique 19G2 a été publié, l'Annuaire 1963 est en préparation.

République Centre Africai::le - L'affectation d'un second age~t cnar­
gé spécialenent du résea~ en pernettra l'exploitatio~ rationnelle
qui, jusqu'à cette c~ate, n.' avai t pratiquer.1ent j ar,1ais pu être ob­
tenue.

Congo - L'effort de l'année 1963 port e ses fruit s Ga.'1.S la IClOitié
Sud du pays où l'exploitatio::l èu réseau est satisfaisante. A la
fin de 1964, 1.a synthè se des étuc'es hyc~rologiques du lTiari a per­
mis Ge cO::ltrôler et è'exploiter à fO::lè toutes les données brutes
recueillies depuis l'origine èmis ce bassin. Par contre, les très
grruides difficultés Qe circulation ont conèuit à de woins bon~

résultats qu'en 19EJ sur la partie du réseau située aa Hord de
3razzaville.

Côte ct' Ivoire - Ce r6seau est un de ceux qui fonction.nent le l.lieux
en Afrique et le nOl.1bre ~e jaugeages est en progression sur 1963.

Dahomey - Un effort spécial a été entrepris dans le delta de
l'Oueme l'~inuaire hydrologique a été publié.

Gabon - Le réseau a été complété et la synt~ièse des résultats Ges
stations de l'Ogooué achevé.e.

~aute-Volta - Il n'a pas encore été possible cette année d'assu­
rer une exploitation conve:la"Jle du réseau sommaire déjà aménagé,
sauf pour l'Ouest du pays contrôlé par los hyèrologues de Côte
d'Ivoire et quelques stations de la Volta Hoire.

lladag-ascar - ~xploitatio!l satisfaisa.-îte, en progrès sur 1963 ; un
efEort cependant reste à faire pour le Sud. Il est prévu que le
réseau passera progressiver.lent au Service Nétéorologique local
avec l'as sist lliice de l' O:aSTOî-l. L'Annuaire hydrologique es t publi6
régulièrer.1ent.

Higer - Le réseau est exploité grâce à deux conventions, l'u~e

pour le fleuve et surtout ses affluents rive droite, l'autre pour
les cours d'eau ter..lporaires i.tu nord du ITigéria. Le prer.lier réseau



50.
f i . ft' f' t d . ~,...~ L . ~, .,O.:1c ~onne· ce aço:'1 sa l.s,,?-:I;sail e epuJ,.1? '7'~~._.e s~ar a5'u::;œo:r;.;arnse
en 19,:1\, ; les Llesares ce c.et.l.ts sur .La ~iaute 1.iaci61.a, .verl.ta.::;le
oue~, pr~sente~t de tr~s fortes difficult~s, cor~ara~les à celles
è.u l~angoü:y et e,e la :-:;et sii)o':;:a, le probl~r:e il. , est pas f'l~1COre résolu
pour ce type de station.

S~J.1.~gal - L'a..'1.alyse des relevés Ô.e hauteurs d'eau est terrilinée,
les transforuat iœ1.s 1:au t ears/déoi t s sont pref'l.que acl:ev~es.

TC~1.ad - Le :fo~1.ctiO;:1nenerlt ÙU r~seau a ~té satisfaisar~t, y COl!lpris
le réseau cor.lpl~l:1entaire de pluvioT.1ètres du '·Jadai. LI k:m.uaire
hycrologique est en préparatio~.

Togo - A l'occasion des études r~alisées dlli!s le cadre du projet
des Pat io;1.s Ul1.ies sur le 1:0..1.0, le réseau c~e base sur ce fleuve a
~té très s~rieuse~e~t a8énag~. Par cOMtre, la poursuite ~e l'ex­
ploitation àe toutes les stations an~nag~es pour l'~tude p~do-

i"..ydrologique (ITU/F.h.O) confi~e à l' ORSTOi~ pose quelques problènes ;
des cOhlpl~::.Ie:nts (~e uosures inport~ts ont cepenc:éLït pu être effec­
tu~s da~,-s le :'1ord. La pr~paration des doux proj et s a perr:Jis la
synthèse syst~Qatique des don~~es de la presque totalit~ du r~seau.

Guyane - L' e:'1voi d'un age:1t t ec~nl1ique suppl~nent aire a facili t ~

1 ' exploit at ~on

:iJouvelle-Caléd.lIlnie Le r~seau gén~ral est assez ".:lien exploit~
bien qu'il ne·- soit pas possi~le ri 'nstaller d.e stat iOllS convena­
bles en certains points. Sur le Ouaiewe par exewple la mise e~

service ne lionigraphes est une op~ration très coûteuse ~tant

donn~ le caractère torrentiel de l' ~couler.le:élt des eaux.

11- Ztud~s S~T bassins réprésentatifs

Cameroun - En 1964 a ~t~ effectu~e la dernière campagne de oesures
et l'étalonnage des bassi~s de l'Av~a ; il en est de mêQe pour
les bassins du Layo :~em. La qualit~ des observatioi'-:'s sur le petit
bassin de 30undjouk a permis, après de longs tâtonnements, une
interpr~tation coh~rente d~finissant de façon complète les rela­
tions pluie-d~bit pour les faibles comme pour les fortes crues.
La ÏJ1~thod.e ainsi mise au point s'applique fortbien au Na}J~ Rem et
est particulièreoent proQetteuse pour les r~gions guin~ennes.

Le d~pouillement des bassins de l'Av~a est termin~ mais l'in­
tcrpr~tation n'~tait pas encore commencée à la fin de 1964. Les
rapports sur les bassins de 30undjou!: et du Hayo .aem ont ~t~ mis
au point.

La secon~e cwnpagno sur les bassins de Touboro (Hayo 30me) a
~té entreprise avac deux age~ts techniques; l'exploitation des
stations de la Wina du nord juwelée avec cette étude pr~sentnit

une trop lourde sujétion pour l'hydrologue chargé de l'ensemble
des bassins repr~sentatifs du Hayo 30l!le •. L'hydraulicit~ m~diocre

de 196h n'a pas permis d'~talonner les stations aussi complètement
qu'il avait ~t~ prévu. Aussi une Jème campagne est envisag~e 'pour
196'5.

Côte d'Ivoire - La dernière campagne ct' études sur les bassins re­
pr~sentatifs d'Odienne'.lôturo la série è'étuèes r~gionales du
l'J'orè. de la Côte d'Ivoire. Odienne comme 30undiali fournit des
donn~es int~rcssantes sur les bassins à sol assez perQ~ables pro­
venant de la d~composition ~8 roches cristallines.

Les observations ont ~t~ poursuivies sur le bassin mixte hy­
drologique, hydro-g~olobique de ~~orhogo. Des essais int~ressants

d'~tudes lysimétriques ont ~t~ entrepris.
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~ahomey - Le rapport con.erù~~t l'interprétation Ges ~onriées des
bassins du Tiapalou (région de nr.A) a été achevé. Il a fait pro­
gresser de façon très appréciable nos connaissfu~ces sur l'écoule­
ment èans ces zones de sav~'es boisées et pour ces types de sols.

Gabon - Achèveinent des ooservations et dépouillement des données
recueillies sur les bassins représentatifs de la régio~ de hala
(Nonts de Cristal). Tout l'intérêt de cette étude repose sur le
fait que les bassins de I~ala correspondant au ruissellement maxi­
mal en forêts d'Afrique Equatoriale et Tropicale tant au point de
vue Ge la pente que du sol.

[faute-Volta - Les études sur le terrai~ de la seconde campagne du
bassin représentatif de ~jibo ont c18turé cette opération.

Dans la région de Tikaré, la seconde CaLlpagne sur deux très
petits bassins représentatifs a bien nis en évidence le très fai­
ble écoulement Gfu'S cette région. Ces constatations permettront
d'effectuer de très sérieuses éconooies sur le programme de bar­
rage en cours. ~n outre, des données fondm~entales pourront être
dégagées sur le ruissellement en terrains recouverts de gravillo~s

latéritiques en zone sahélienne. Les rapports concernant ces deux
opérations seront terninée en 1965.

La ~Qconde campagne survles~bassins représentatifs de l~anga

s'est déroulée norualement.

En 1964 a été terminé le rapport définitif concernant les
bassins étudiés pour l'alimentation de Ouagadougou; outre les
données d'hydrologie appliquée dem~~oées par les Travaux Publics,
le rapport a fourni des renseignements de portée beaucoup plus
générale concernant le ruissellement, les crues exceptionnelles,
le bilffiL hydrologiqueet l'évaporation pour cette région de la 5aute
Volta et pour divers types de sol et de pente.

Madagascar - Poursuite des observations sur le bassin de la Tafai­
na (hauts plateaux de l'.ladagascar) sur les bassins ct 'Anbodiroka et
de Perinet en collaboration avec le C.T.F.T. - Début du dépouille­
ment du bassin d'Anbodiroka.

iUger - Les hydrologues de l'ORSTOE ont entrepris l'aménagement
des bassins représentatifs de ~:ount1{Quzout. Le programme JX'M"A3 surllé­
tude du ruissellement et surtout de l'érosion particulièrement
forte d~~s cette région de l'Afrique Occidentale. ~eux stations
de jaugeage et cinq fosses à sédiments ont été installées les
unes sur cuirasses latéritiques démantelées, d'autres sur zone
à gravillons latéritiques, d'autres enfin, et ce sont les plus
intéressantes, sur les sols en culture. La prenière année ne don­
nera que des résultats partiels car le ruissellement beaucoup plus
intense que prévu a provoqué de trGs fortes crues qui ont détruit
deux fois la station de jaugeage principale, au cours de la campa­
gne tandis que les pluies détruisaient la case.

Le petit bassin représentatif de la Uaggia a été observé en
19S i l-o l"lais les hydrologues absorbés par l'installation de Kount­
kouzout et les difficultés qu'ils y ont rencontrées n'ont pas pu
étalonner la station.

Tchad - La seconde campagne sur les bassi:as représentatifs Ge 3ade
près de lioundou a terminé cette étude. Ce "!::lassin pernéable est le
plus plat qui ait été étudié. Les données recueillies ont permis
de déterniner Jes limites inférieures pour les phénom~nes de ruis­
sellement. Un bassin auxiliaire : le Ha:ctaou, étudié sur zo:.-~e gra­
nitique à c8té des bassins de 3ade a permis de préciser pour le
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chemin èe fer Douala-~ounèou, les limites Ge la zone à fai0le
ruissellenent.

Sur le bassin de 1 000 kr,12 (3ar:-t-3ar..1) la c~_lpag:le 190 1-:. s' e8t
déroulée dal1.s de bonnes conaitiOl':s f.lais malgré la prése:'lce ::e
deux ingénieurs et de à.eux agents techniques sur le terraL"l, sa:1.S
qu'il Boit toutefois possible d'achever l'étalon~age Qes six sta­
tions de jaugeage par suite de très gr~~Ges dif~icultés Ge circu­
lation ct 'une station à l'autre. :.lne troisièl;Je campagne est prévue
pour 1905. Par contre les observations sur le bassin GU {layo
Ligou dans la vallée du hayo l.:ebi ee sont déroulées sa~s e:îcor.lbre.
Le rapport défini tif sur les bassins de :Jade entrepris en 19'::i.:­
sera terr.Jiné en 1965.

Togo - Les observatio:ls se SO:1.t poursuivies en 1961:- sur les bas­
sins représentatifs c~u lac :2li a et Œe ~:anè.e aT..lénagés è.a."'1S le caè.re
du projet pédohydrologique de la FAO. L'a.~alyse des résultats èe
ces deux bassins et d.e celui de IJaè-jounoi était très avancée à la
fin èe 190L~. Les étuëes i~téress~,tes de régressions Dultiples
sur la bauteur Ge ruisselle~ent et de répartition spatiale Ges
précipitations ont été effectuées à cette occasion.

Guyane - Le second bassin représentatif installé d~,s ce pays l'a
été sur roches vertes à la crique Cacao. Les précipitations sor.t
observées grâce à des enregistreurs à téléfJesure COf.1I.1e pour le
bassin précédent.

lIouvelle-Calédonie - I1ise au point è_eliO rapports sur les deux
ensembles de bassins ce la Ouin~e et de la Du~bea. Les étuèes de
crues et d'étiage ont donné satisfaction aux services tec~~i~les

qui les avaient Cor.u11a..nd..4 par convention. Mais leur durée limitée
d.e ce fait à deux ans, ~î' a pas perr.tis sur le plalî pureuent scien­
tifique de dégager autre chose que les gr~ldes lignes èes phé:lo­
nènes hyC:rologiques qui conG.ition~ent ruissellement et tarissenent.

Des reconnaissro~ces ont été faites pour le choix d'un oassiü
repré sent at if à étucUer penda...ït une lOLlGue pério(~e : le bas sin du
Ouemarou.

3résil - Les hydrologues travaill~~t dans le cadre du groupe
d'étude GU val Jaguaribe ont mis en exploitation un seconè bassin
représentatif "ur roches grfuïitiques. Les ooservatioils ont été
poursuivies S~lr le bassin du Cariri e~~ terrain pert.léable. L'al'la­
lyse des dO~ïées a mis en évide~ce des ~lalogies très i~téres­

santes avec les bassins d'Afrique occide~tale.

A la fin de 1961~, une présy~thèse des bassins représentatifs
c: 'Afrique a ét é eatreprise e::1 vue de net tre au point des norr.les
pour le calcul des crues exceptionnelles sur petits bassins.

III - 2tudes sur bassins de 1 000 n2

Outre l'étude systénatiqlle èem~ïè_ée par le Cor..li té d 'Dtudes
interafricain s"'J.r le :Jar,l-:Jar.l au ':'chad, la sectiœ~ hydrologique de
l' ORSTOI:l s'est efforcée G' orie:lter un certai~l norlbre d' étuè.es à
buts pratiques vers l'o~tentio~ de données pour Ges bassins de
cette dir:lension.
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Les d orm é è s du b a s s Ln Le :Jar.1-3aE1 n' ori t pas onc or-o été a.-:aly­
sées. Sur lcs b a s s Lri s de :Joulsa u::c avers e exc ept .i crm e Ile a p e r-mi.c
è.e d é t e r-zrd.n e r- de f aç ori c orrvenab Le , eri 19,";[;·, le d é o Lt de crue dé.­
cennale mais la d e n s Lt é (~e s t a t Lon s de jaugeage et Qe p Luv Loziè t r-e s
était Ln suf'f'd s an t e pour bi8:1 suivre le processus de f'o r-ria t Lcn è-e
la crue qui aurait perDis ~e C:égace~ des co~clusions plus Gé~6rales

Sur l'Oued GhlJrfa un Jas s i.n è.e 1 OCO kn2 a ét é arrénag é , Sur l' kv é e.
(CaLleronn) et i:a:'1.ga Claute-Volta) cleux b a s s Ln s c:e :;00 kn2 on t été
exploités.

Actuellew~~t on est siuplewe~t à la périoèe ë'observations
pour ce ty~e de bassi~.

IV - 2tudes d'étiage et Ce tarisseDa~t

Sont à signaler sous cette rubrique: l'étude gé::J.érale effec­
tuée sur le bassin C:u Solouougou, les étu~es de la Ducbéa, le eé­
but d e s é t ud e s de la r-é g Lor; Ge PoLr.t e-o lo i.r-e , l' é t u d e Ge la régio:}
de ::-lolle (Congo) , divers es études coins Liap or t ar; t es à llarlagas c ar.

v - 2tudes de crues..
De très noobreuses ét~Ges èe crues ont été effectuées ~ l'oc­

ea~ion de l'établissement de rapports sur bassins représentatifs
pour des c onv eri t Lon s à application Lrnrié d La t e ou d ans le c adr e de
grandes Qonographies.

Parmi les plus ioportlli~tes citons: l'étuèe des crues du
:9andama à ::ossou pour le projet de site d e :Jarrage prévu en ce
point. l'étude des crues du Lon o en.treprise vers la f'd r; (~e l' azm é e
c~a:-:s un but an a l.ogu e , l'otucie c~es crues de la Volta Noire au si te
du barrage de ùer':'ougou Ciaute-Volta), celle è.es crues d e la 3etsi­
boka et de l'I~opa (oono~raphie), u~e preDi~re esquisse sur les
erues du Senegal, l'étude des crues du LOGone inférieur, u~e étu­
de pr~li~inaire sur l'Ogoué, ~es 6tudes des crues du Hiari (~ono­
graphie) et d.es crues du Jaguaribe (r.lOnographie).

Les connaiss~~.es sur les distributions statistiques èes ù6­
bits de crue des grffiîds fleuves o~t progressé èe façon satisfai­
sante. Pour les petits bassi~s, on se reportera au paragraphe
rela~if aux bassi~s représpntatifs.

*
VI - ~tudes de zones sahélienner"'t d6sertiaue

La campagne de 19,)L;. d ans la r-é g Lon de :Uori a été bien r-é u s s Le
elle a apporté des doa~ées utiles sur le régime du Gorrouol.

2n l~aurit anâ e , l'étude de l'Oued Gh or-f a f'ouz-n Lr-a un conplé­
r.leïlt utile.
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VII

::';ont termJ.l.ç,~." i la monographie de l'Ikopa et de la 3etsibo­
ka, la phase préparatoire ùe la monographie du Sénégal. La mono­
graphie provisoire de l'Oueme inférieur a été rédigée. Les syn­
thèses des données hydrologiques de la Volta Noire, des ValléeR
sèches du lJiger et du Hiari ont été effectuées, celle du Jaguaribe
était très avancée à la fin de l'année 1964. La monographie du
Mono a été entreprise à la fin de l'année. La section de Nouvelle
Calédonie a repr~s la préparation de ses monographies régionales.

VIII - Etudes d' Evaporat ion

République Centre b-fricaine - à la station de 3angui, les étucles
de bacs enregistreurs ont été poursuivies.

Madacascar - 7 stations équipées de bacs enregistreurs sont en
service.

Tchad - Depuis avril 1964, la station principale de Fort-Lamy
étudie simultanément l'évaporation sur bac Colorado et classe A,
l'évapotranspiratinn potentielle sur pelouse et leurs facteurs
conditionnels. Une station du mêoe type est installée à Bol. Un
réseau de ~acs d'évapotranspiration potentielle a été installé.

Les premiers résultats parfaitement cohérents sont en bon
accord avec la formule de Pen~an" Une revision des données anté­
rieures a été faite en mars 19Gh.

Sur la plupart des bassins représentatifs, des bacs Colorado
enterrés sont en service t ils constituent en fait un premier ré­
seau de mesures d'évaporation. Quelques bacs de classe A permettent
de faire la comparaison sur le plan international

IX - Etudes mixtes g~éolo~que0' sé~:imentologiques, géochimigueo
et hydrologiques

Côte d'Ivoire - L'étude du co~ple érosion-sédimentation suit son
cours sur les bassins représentatifs de Korhogo et de l'Amitiero,
et sur les stations pr~ncipales du Bandama (cf rapport ~éologie).

L'étude oixte hydroloGique - hydrocéolo~ique du bassin de
Korhogo a rencontré quelques difficultés: il s'est avéré indis­
pensable d'étalonner avec la plus Grande précision le déversoir,
ce qui a freiné considérablement l'analyse des résultats.

Sénét{al - Le rapport sur la remont ée des e:..:'...'x r.larines dans le
Sénégal a bien mis en évidence les modalités et les facteurs con­
ditionnels de ce phénomène.

x - Etude des préci2~t~tions

L'étude systématique des pluies en Afrique Occidentale, com­
mandée par le Cor.1ité Interafricain d '.:.:.tudes Hydrauliques, s'est
poursuivie. Après de multiples diffic'lltés, le Bureau centr-al a pu
rassembler la majeure partie des documents bruts de la Cete d'Ivoi­
re, du Dahomey et du Tchad. Les fiches standard ont été entrepri­
ses pour un &rand nombre d0 postes de nes Etats et l'analyse sta­
tistique pour quelques stati~ns du Tchad.

~es études pluviométriques importantes ont été faites sur le
bassin du Jaguaribe (nrésil).
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0:1 a vu plus haut que la répartitio:î spt..tiale (~es précipita­

tio~s avait èonné lieu à quelques études systéoatiques.

AI - Etuèes dlapplicatio~s Giverses

:.tlles ont porté sur les poi~-"ts suivants

1 - 2arrages et anénagenents hydroélectriques
2 - Alir,le:îtation er~ eau c~es agG'lor.lérations ou des établisser.lents

industriels
) - ITavigation et flottabilité
h - 2tu~es b.yc:.roclimatiques pour l'agriculture
5 - Ouvrages d'art pour route ou ch€~tn de fer.

Une bibliographie hydrologique cor.mune à 11 œ:'STŒ~ et à l' Ins­
pectioa Générale pour la Coopération :Iors Létropole Ge l'~~lectri­

cité de Fra~ce a été uise au point.

*
Publicat ions

Tunisie

- "Quelques suggestions relatives à l'a.r.lélioration du prograune
d'études et de rechercbes hydrologiques èu 3IR~ - Uissio~ de
J. aO:JIE._~ à Tunis C:u 5 au 8 juillet 196L~" par J. RŒnZ~~

- "Quelques suggestions concernant le prograr.u:le que la Tunisie
pourrai t présent er pour le prograr,u.le è.e la Décennie hyC.rologique
de l'Unesco" par J. lW:)I2~t

ORSTOH, Service :i:iydrologique, Paris 10 juillet 1961.;., 4 p. (è-actyL)

Liban

- "3arrage è-e :i:Caraoun - J:tude G.e la crue du Pro j et" - Happart
d'expertise, par il. ROC::Q.;

1~aur1tanie

- "Ztu~e générale des averses exceptionnelles en Afrique Occiden­
tale - République Islamique de Hauritanie" par Y. :amJN2T-HOï=<ST
onSTül-2, Service :~ydrologique, Paris juin 196L;·, 2) p. + graph (ronéo)

Sénégal

- "Aperçu hydrologique du Fleuve Sénégal - Synthèse provisoire
des données hyC:rologiques élaborées par l' O..~STOH" par C. ROCl{;];TTZ
et P. T OUC:I23J:UF
D:i.STON, Service l:Iyc:rologique, Paris, janvier 1961:. J 67 p. + graph
(ronéo)

- "Rel:lOntée des eaux r.1arines è~J.s le Sénégal" par C. :1.0CH3TT3
ORSTOH, Service Hydrologique, Paris, avril 19~L~, 81 p. + graph
et ~'nexes (ronéo)

iIaute-Volta

- "Note hydrologique en vue de l'aI:lénaget.1ent C.e la Couoe à
liarfiguela" •
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2DF-Igeco, Service ="~yC:roloGi~ue, Paris, '7 j a:.-:vier 19 'Si;. ,
7 p. + graphe (èactylog.).

";~tuQe ë.u régir.1e :1.yc1rolos-iq:le de la "VOLJ::J.. Hel.",}; en al.wnt du
cO:1.fluent (~U S0-.-L-;'Oü", par J. c. ~~L2Ti.T et J. ::G~~3.A:JD.

O:s.S'l'CU, Service ~~yc:rologique, Paris, i:1ai 19(4, JÜ p. +
grap:l.. (ronéo).

":~tuc~es i'lyd:::-ologiqt.:e s è.a::lo 12 s ré,;-ioas Q'..l lTŒ-(;)-DO:<'I et de
DJI30 - Happort intéril:laire c:e la ca:.l:::>ag::.e 190J", par
Y. BRVlr:n-I'Wi.t::::-vr •

0:;;':8701'1, Service ~:ydrolo.;ique, Paris, '.•ai 1954-, 33 p. +
graphe et Tao.

"Etuè-e hydrologique Ge bassin::> versa..... ts daLS la régio:1 c'.e
OiJAGJWO"JGO"U - CaI:lpag-ne 1962 : 'Toue l - DO:'ù"'1ées géoGraphiques
et clinatologiques - Ztude hyèrologiq:le. - Tome 2 : Etude hy­
drologique (SUite)", par S. PymTS et J.C. KLEIlT.

ORSTOM, Service ~"lydrologique, Paris 191L~, TOr.1e l
graphe - TOr.1e 2 160 p. + graphe (ronéo) •

GO p. +

.. "Etude hydrologique de bassins versants expr\rimentaux dans
l'Est-Volta - 3assins de 30ULSA - Campagne 1962", par
J. SIRCOULOlT et J. C. l'::LEIN.

O:;:{STOH{ Service ~ïydrologique, Paris,
(ronéo) •

Niger

1964, 77 p. + annexes

- "Observations et mesures hydrologiques da."'ls les "Vallées Sèches"
Campagne 196J", par A. P~:~RIT.

ORST01!l, Service Hydrologique, Paris, Dai 1964, 84 p. + graphe
(ronéo).

- "Observations et mesures hydrologiq'.les sur le laGE~~ Iv.ioyen et
ses affluents Hésultats de la Campagne 1963".

O:::tSTOl1, Service nydrologique, Paris, 1964, 37 p. (ronéo).

"Bila"'-1 sor.maire des études hydrologiques de surface effectuées
sur le territoire de la Hépublique du iTIGER".

0i~ST01'1, Service Hydrologique, Paris, 1964, 57 p. + annexes
+ graphe (ronéo).

- "Principaux résultats de la campagne d'études effectuées par
O:STON sur les bassins versants urbanisés de l'agglomération
de i:IAl~Y".

OR5TOH, Service ~~ydrologique, Paris, 19<L,", 7 p. + graphe
(ronéo).
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Côte d 1 Ivo::':--8

- "2tude du 3assin Versa:':lt de la ~~AvTZ-3.h.GO~ - ~-tésultats de la
campaG'ae 1962", par G. GIRJL:-\.D et P. TOUC=-Œ.3ZUF.

ORSTON, Service lIydrologique, Paris, avril 1964, 94 p. +
graph. et annexes (ronéo).

- "Proj et de :iWSSOU - Chapitre IV
du :Jassin du 3AHDALJ..".

Clir.latologie et :Iydrologie

EDF-Igeco, OnSTON, service lIydrologique, Paris 1964, 55 p. +
annexes (dactylo~.).

"Tarissenent des rivières de la région de 30\JA:i':~ (1963-196l~)",
par G. GIRA.:':'J et P. POT;.RU'I'.

onSTOH, Service liydrologique, Paris 196i " 12 p. + annexes
(ronéo).

- "ITote su:::, les possibilités d'aliuentation en eau de certaines
localités de la 230ucle è.u CACAO", par J. COLOE3ANI et
H. de la SOurC~Ert3.

ORSTON-Adiopodoumé, Service l~ydrologique, A3IDJAH, septembre
1964, 39 p. -1- graphe (ronéo).

- "Taris sement c:es rivières de la région de ~:Œ<'ilOGO (19&3-1964) g ,
par G. GIRARD et P. POURRUT.

OHSTOH; Service :Iydrologique, Paris 1961.j·, 11 p. + Graph.
(dactylog. ).

'::>.ahor. ey

":8tude hydrologique des bassi:1.s versants du TIAPALOlJ et du
DO~OU : Tome l - Bassin du TIAPALOU - 61 p. + graph., Tome II ­
3assins du DOLOU (51 p. + graph.)", par J. SIHCOULOH.

ORSTO:~, Service :;:ydrologique, Pari s 19:::4 (ronéo).

- "Monographie du Delta de l'OlBEi!; (::1;c:ition provisoire)", par
A. :JOUCH.t\7è:;)2AU et D. :JAUDU IN "

0I:'ST0I1, Service :·;yd-.:'8] 0gjque, Paris, juin 199:· - Texte
+ graphe Annexes: 110 p, (r'"l:rléo),

115 p.
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Tchad

"l'Tote s-;J.r la déterr.::Iinatior... ('.es èé::,its de crue du LOGOLTE à
~IOULT~O:JII 1 par J. CALL:,!:::::':1;

O'-:S':'OlI-Crt, Serviee ~~yc~roloG"iq'.).e, Fort-LéLY, j a.."lvier 19,:~L;·

4 p. + craph. (ro~éo).

":Jéternir.ation è.es èon:1.écs l-~y(~rologiques e::1. Vl.le è.e l' étuce d.u
proj et c:u Fœ-:t 'le ~·..:.A.L:~ sur le LOGOlT2", par J. CALL:=:::i:;:';

Œ:STOE... Crt, Serviee.:yè.ro1ogique, Fort.La:.1Y, f'évrier-nars 19 ;l,
(Pu::,licatio~ CRT ~. ~~-1), - 4 p. + graphe (ronéo).

- "Résultats réeents des uesures <:l'évaporation au TÇ::h.:iJ".
par Ch. aIOU, J. CALL2::'i2 et A. :JOUC~~,A;:~lJ3AU

O~-~S70H.Crt, Service :.ryclrologique, Fort-Lany, , 954 (cars)
17 p, + gTaph. (ronéo).

- "Donnée~ hyè.l"olo&,ique:s pour l'étude de la protection de la
berge rive d.oite du c~rAi."l.I à FûR!'-LAHY"

ORGTOrvI, Service }ïydrologique. Paris t 964 • 15 p. + graphe +
annexe~ (ronéo),

• "note eu!' l'alimentation du S~ffi ERGUIG" par :O. 3ILLOH

ORSTO~~Crt. Serv~ee Aydrolog1que. Fort.~w~y. juin 1964
20 P. + graphe (ronéo) (Publication CRT n. 64.2) •

• "Etude hydrolQgique du ba:ssin Ver:SéL"1t du 3AH 3AH da.'1.e le
Bassif' du GUERA (Tehad) _ Can1IJagne 196JII. par .3. :3ILLOI-T
et C. RIOU

OHSTOH_Crt. Service Hydrologique, Parie 1964 • 2) P. + graphe
(ror:éo l.

Cameroun

.. ":l.apport a."1.nue1 (hyd.rologie) - /L.'"1.née 196)", par R. LZFEV::1.Z.

0~8?OM~ Ir~a~, Yaoundé 19C4, 17 P. (ronéo).

- "J,.nnuaire hydroloGique du CA13'::.CUH - Am1ée 19~2".

0'15l'Oi-l-Ireao, Serviee :':_ydrologique, "Yaound.é, r.lars 19Gil.•
42 p. + grap~. (ronéo).

"3aS:!lin supérieur du DJ~-\.J:H - j)onnée~ hy0.rologiques".

OR:;r.l~Oi1.Iream, Service i:-Iyè.ralogil'..ue. Yaoundé. juin 1964, 69 p.
+ graphe (ronéo~.

- ":!:tuc1.e générale d~ c..'1.er.1i:'l de Fer Car::lerou:.'1...'I'ehad - ~.iydrologie

de la TlliTA du ITO::~~ - .3assins expéririle:ltaux de 'l'OUDO::-i.O - Cau­
p ag:1.e 19·~J", par ; '. • L:tF:2V~t:2:. ..

ORS?ON-rH:~.h.H. -Iaou:'1.è.é, juillet 196i.-·, 70 P. + graphe et a.'"1.nexes
(ronéo)
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- "Etude hydrologique de la Moyenne SAnAGA - 3assin expérimental
de l'AVEA - Campagne 1963", par R. LZFEVRE.

OH5rrOM-Ircam, Yaoundé, aoftt 1964, 7h p. + graphe + annexes
(ronéo) •

République Centrafricaine

- "Compte rendu d'activité depuis la création du Service" par
R. C!iAI{TIE..li.

OR8TOM, Centre Polyvalen~ de 3angui, Serviee Hydrologique,
juillet 196h, 5 p. + Tab et graphe (dactylog.).

Gabon

- "Etude de la Flottabilité de l'OGOOUEentre 300UE et NDJOLE".

ORSTON, Service Hydrologique - ::l.C.E.O.H. Paris, janvier 1964
texte ct annexes (ronéo)

- "Régime hydrologique de la N'BEI - Conditions hydrologiques".

ORSTOM-EDF, Service Hydrologique, Paris, juillet 1964, 34 p.
+ graphe (ronéo).

- "Aménagement hydroélectrique de la Basse-NYAtIGA - Etude hydrolo­
gique" •

EDF-Igeco - OHSTOH, Service ïfydrologique Paris, 1964, 21 p.
+ graphe

.~~g_~ (.3razzaville)

- "Rapport annuel (hydrologie) - Année 1963", par A. ARDOLI.

ORSTOM-Irsc, Brazzaville, 1964, 9 p. (dactylog.).

- "Ressources en eaux superficielles de la région de HOLLE en
vue de l'alimentation en eau des t·Unes de Potasse de la
SOFIPOTA" par G. RIEZ.

OR STON- Irsc, Service Hydrologique, Paris, mai 196I~, 33 p. +
graphe (ronéo).

- "Note sur les crues de la N 'GOICO à IŒ30UYA, la MEONI à ASSOI~O,

la LEOVLI à OYEBA", par G. RIEZ et P. CHAPERON.

ORSTOM-Irsc, Service Hydrologique, ~razzaville, juin 1964,
8 p. + graphe (ronéo).

"Débits dérivés par la prise d'eau de BOALI", par G. BIEZ.

EDF-ORSTOI1, Service Hydrologique, Paris, 15 septembre 1964,
8 p. + graphe (dactylog.).

- "Note sur les crues de la VOUHA et de la N'GOKO, par G. RIEZ et
P. CHAPE~ON

OnSTOM-IRSC, Service Hydrologique, 3razzaville 1964 9p. + graphe
(ronéo) •



Tome A

Tome B
Tome C
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fiadagas c'ar.

- "Monographie hydrologique de l'IKOPA et de la BETSI30KA :

Facteurs conditionnnels du régime, par ~i. ALD2GHERI,
1964 - 152 p. + graphe
Données hydrologiques, par M. ALDEGHERI 196), 79p.+ graph
Interprétation des résultats et caractéristiques du
régime par M. Roœ-::li: et ï-l. ALDEGnERI, 196~· - 90 p. +
graphe

Tome D : Annexes - Débits journaliers par H. ALDEGHERI, 196)".
OR3TOM-Irsm, Service hydrologique, Paris, 196)-1964 (ronéo)

- "~apport annuel de la Section :-;ydrologique de l' I.U. S. H. pour
196)", par Ivf. ALDEGI-:Z:fG

ORSTOM-Irsm, Service hydrologique, Paris, 1964 - 5) p. + graphe
(ronéo) •

Antille.s

- "Compte rendu annuel de la Mission hydrologique aux ANTILLES ­
Année 196) - Crues exceptionnellès dues aux cyclones EDITH et
HELEnA", par }l. TITINA.

EDF-Igeco, Service Hydrologique, Paris 1964, 60 p. (ronéo).

- "Note préliminaire sur la prévision des besoins en eau de la
i-lartinique dans les vingt prochaines années". par H. TITIlTA.

EDF-Igeco, Service Hydrologique, Fort-de-France, juin 1964,
17 p. + graphe (dactylog.).

GuyaJle.

- "Rapport annuel (hydrologie) - Année 196)", par J. HOORZLBECK

ORSTOM-Ifat, Service Hydrologique, Cayenne, 18 janvier 1964
18 p. + graphe (dactylog.).

"Etude de l'alimentation en eau de la f'uture usine de traite­
ment d'ananas (Ile de Cayenne) - Happort provisoire"

OHSTON-If'at, Service Hydrologique, Paris, Janvier 1964
16 p. + graphe (ronéo).

- "Etude dynamique de la sédimentation dans trois cours d'eau
de la Guyane Française : le i\'iAHURY, la R~v:ière de CAYEUHE et
le Fleuve KARONI", par L. BERTHOIS et J. HOORELBEClC

ORSTOM-If'at, Service Hydrologique, Cayenne, avril 1964
2 tomes: 229 p. + graphe et bibliographie - (ronéo).

- "Les régimos hydrologiques en GUYANE FRANCAISE", par G. liIEZ
et P. DU3REUIL

OR5TOfvI-If'at, Bondy (Némoiros ORSTOH-Nonographie de la Guyane
Fr~çaise) 2ème trimestre 1964 - 119 p. + graphe et photos
(imprimé) •
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- "Aménagemo11.t d'un petit bassin versant expérili10ntal sur la
Crique CACAO", par J. HOORZLBEClç:

ORSTOf'I-Ifat, Service Hydrologique, Cayenne, juillet 19S~­

10 p. + graphe et photos (ronéo).

j.Touvelle-Calédonie

- "Alimentation en eau de la ville de NOm'mA - Ztude hydrolo­
gique des deux branches de la DUM:3EA", par F. HONIOD, J. ClmETTZ
N. HLATAC.

ORSTO~-Ifo, Service Hyèrologique, Paris, avril 1964, 49 p. +
graphe et annexes (ronéo).

- "Etude hydrologique des bassins versants de la OUINHE et de
la POURINA - Rapport préliuinaire 1953" par F. NONIOD.

ORSTOlVl-Ifo, Service Hydrologique, Paris, mai 1964, 50 p. +
graph. ( ron(~o ) •

- "Obs ervations recueillies sur la GRAlTDZ-TERRE lors du passage
au large des côtes calédoniennes, du cyclone HErffiIETTE
(31 mars au 6 avril 1964)".

ORST01'1-Ifo, Section Hydrologique, Nouméa, septembre 1964
19 p. + graphe (dactylog.).

- Premiers renseignements hydrologiques rapportés d'une tournée
de prospection à l'Ile de Vate (J:rouvelles-Hébrides)", par
F. l'imnOD.

ORSTOl\i-Ifo, Service aydrologique, Nouméa, 25 aodt 1964
4 p. + Tab et graphe

.A.mé-rigue Latine

:Jrpsil

- "Groupe d'Etudes du Val JAGUARIBE (Brésil). Les bassins expé­
rimentaux du Ck~IRI - Rapport préliminaire sur la campagne
1963", par P. DUBREUIL.

onSTOM, Service Hydrologique, Paris, janvier 1964, 69 p.
+ graph., tab. et annexes (ronéo).

- "Groupe d'Etudes du Val du JAGUARI:3E (:3résil). Etude hydrolo­
gique de la Basse VALLEE. Rapport préliminaire sur la campagne
1963", par P. DUBREUIL.

ORSTOM, Service Hydrologique, Paris, janvier 1964, 29 p.
+ annexes et tab. (ronéo).

- "Groupe d'Btudes du Val du JAGUARI3E (:Brésil). Etude hydrolo­
gique sommaire du régime du Rio SALGADO", par P. DUBREUIL.

ORSTOM, Service hydrologique, Paris, mars 1964, 59 p. + graphe
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- "Groupe d'Etudes du Val du JAGUARI.Jl!: - Les activités de la
Section Hydrologique pour le 2ème semestre de 1964", par
P. DUBRZUIL.

ORSTOM, Service Hydrologique, Paris, mai 1964 (5ème mission)
10 p. (dactylog.)

- "Rapport de Nission auprès du Groupe d'Etudes du Val du
JAGUARIï3E (:Brésil)", par P. DUBREUIL.

ORSTOH, Service Hydrologique, Paris, 1er juin 1964, 2 p. +
annexe (dactylog.).

Divp.rs

- "Effets de la dilata~ion sur les mesures'd'~vaporationsur
bacs "Colorado" et moyens de les corriger", par A. BOUCHAi'1DEAU

onSTOM, Service Hydrologique, Paris, janvier 1964, 6 p. +
graphe (ronéo).

- "Principes généraux de l'étude des crues", par J. HODIEH.

ORSTOM, Service Hydrologique, Paris, février 1964 (Conféronce
présentée à l'Université de GAND les 12 et 13 février 1964).
21;. p. (ronéo).

- "Généralités sur les caractéristiques physiques des bassins·­
Exploitation des bassins du point do vue hydrologique", par
H. ROCHE.

ORSTON, Service rlydrologique, Paris, février 1964 (Conférence
présentée à l'Université de GAND le 19 février 1964), 14 p. +
7 fig. (ronéo).

"Corrélations hydropluviométriques à l'échelle du moi"s et de
1 ' anné e " par 1'1. ROCHE •

ORSTOM, Service hydr llllogique, Paris, février 1964 (Conférel'lce
présentée à l'Université de GAND le 20 février 1964), 15 p.
+ 3 fig. (ron~o).

- "Contribution à l'étude d'implantation de bagsins représentatif#;
de régions hydrologiques homogènes", par P. DUBREUIL.

ORSTOM, Service Hydrologique, Paris, mai 1964, 20 p. + carte
(ronéo).

- "Pmir une méthodologie d'exploitation du bassin représentatif
à vocation pratique en hydrologie de surface", par P. DUBREUIL.

ORSTOM{ Service Hydrologique, Paris, mai 1964, 16 p. + annexe
(ronéo).

- "Régimes hydrologiques de l'Afrique Noire à l'Ouest du Congo"
par J. RODIER.

OnSTOH, Service Hydrologique, PARIS 1964, Thèse présentée à la
Faculté des Sciences de Toulouse en novembre 1964 pour obtenir
le titre de Docteur-Ingénieur. 137 p. + graphe et photos
(imprimé) •
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- "Quelques perfectionnements apportés par les hydrologues
français aux instruments utilisés pour les observations et
les mesures", par J. ~ODIER.

ORSTOM, Service Hydrologique, Paris, septembre 1964, (Congrès
O.M.M. de Vk~SOVIE, 28 septembre-19 octobre 1964)t 9 p.
(dactylog. ).

- "Nouvelle méthode graphique pour le calcul de l'amortissement
des crues dans un réservoir", par M. ROCHE.

ORSTOM, Service Hydrologique, Paris, 1964, 18 p. + graph.
(imprimé - Cahiers ORSTOM HYDROLOGIE).

*
* *
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AGRONm:IIE

L'OR8TOM ayant décidé de créer, en 1963, une section d'Agro­
nomie de Recherche, l'année 1964 a été consacrée à l'organisation
de cette section.

L'Agronomie de Recherche est définie comme une écologie expéri­
mentale nppliquée à la production végétale et à l'utilis~ion du ter­
ritoire. Il a été décidé d'installer au Centre OdRTOM d'Adiopodoumé
(C6te d'Ivoire) le groupe de cher~heurs orienté vers le premier as­
pect indiqué dans cette définition et à Madagascar, celui orientévŒS
le 8e~ond aspect.

En C6te d'Ivoire, l'activité de la section s'est concentrée sur
la mise en place et le démarrage des études d'écologie expérimen­
tale appliquées à la production végétale. Deux thèmes centraux ont
été retenus

a) étude du système radicell re des plantes et de son adaptation
au sol j

b) étude de lajachère dans la rotation des planttllL, plus précisé­
ment étude de l'action des plantes de jachère sur la structure et
la composition chimique du sol.

a) Un chercheur spécialisé dès sa deuxième année de stage dans
l'étude des systèmes radicellaires des plantes cultivées, a été
affecté à Adiopodoumé en décembre 1963, pour entreprendre l'étude
du système radicellr.~ire de l'ananas. Cette étude a pour but, non
pas d'étudier l'ananas pour lui-m~me, mais de l'utiliser comme
plante-test pour mettre au point, tout d'abord, les méthodes gé­
nérale~ d'étude de la croissance et du développement des systèmes
radicell~Fes, puis d'étudier les processus fondamenta~x caracté­
risant ce phénomène. La première t~che, indispensable av~nttcute

recherche l'a ",,'1ené à créer le matériel permettant d'observer in
situ et au laboratoire, de déterrer et de nettoyer les systèmes
radicellaires et d'effectuer les mesures biométriques nécessaires.
Simultanément, trois essais ont été mis en place en février et mai
1964, pour débuter les recherches sur les relationspl~~ie-sol, en
conjuguant l'emploi des mé thodes d' e;lt:""'-::un du profil cul. tural, des
profils radicellaires, des rythmes de croissance, avec des analyses
de sol, des mesures biométrique~, des études morphologiques et ana­
tomiques sur leo racines.

~J) Le second thème a été abordé par deux chercheurs. Ils se sont
appliqués à étudier l'action améliorante des plantes de jachère sur
la structure du sol et leur action sur sa composition chimique.
aa collection de légumineuses et de graminées ~ été remise en état
et renouvelée. On a commencé l'étude de la production des 40 meil­
leures espèces de jachères sous deux rythmes d'exploitation diffé­
rents, l'étude de 25 plantes de jachère du point de vue de l'enra­
cinement et de l'action sur la struQture des sols.

5 essais de rythme de fauche, de fractionnement dépandage d'en­
grais azotés et d'écartement sur Pannicum Maximum, Cetaria sphacaelat~

et Digitaria Umpholozi ont été mis en place.



Limnée 1964 se caractérise donc, pour la section d'Agronomie
de Recherche de l'OR8TOM, par la mise au poin~ des méthode3 d'étude
et la mise en oeuvre des premières recherches dont les résultats per­
mettront d'orienter de façon plus précise les travaux futurs de
la sec+.ion afin d'atteindre les objectifs fixés.

*
* *



66.

BIOLOGIE DES SOLS

Le domaine de recherche couvert comprend :

- la Biologie et l'Ecologie des organismes (microflore et faune)
des sols tropicaux.

- le r~le joué par ces organismes dans la Fertilité du Sol et
dans la Pédogénèse.

Les travaux effectués au cours de l'année 1964 portent sur
les programmes suivants :

- Faune et activité8 biologiques des solso
- Microbiologie des sols.
- Nématologie.

Les études sont menées pour le programme Faune et activités
biologiques des sols à BONDY, pour la Microbiologie à BONDY et
DAKAR, pour la Nématologie à ADIOPODOUME.

*I - Fa~~_~t activité~ biologiquês des sols.

Bondy - Le but des recherches poursuivies est d'apporter une con­
1:ribution à la cennaissance de l'activité biologique globale
comparée de grands types de sols tropi.aux, en prenant eomme test
l'intensité et l'évolution des processus respiratoires sous l'in­
fluence des facteurs du milieu extérieur (humidité, température,
granulométrie, stabilité structurale ••• ), ainsi que des facteurs
biochimiques sur différents types de sols tropicaux, prélevés à
des saisons différentes. Parallèlement la recherche et la caracté­
risation du carbone minéralisable sont effectuées.

II - Microbiologie d~_sol~~

1-) Bondy

a PourAuite et achèvement ne l'étude dA l'hum~1

Ces recherches sont la suite de 2 études précédentes, à sa-
voir l'influence de l'hygropériodisme et du thermopériodisme
84T la fgtmati.n ~e l'h~s et la minéralisatien de l'azote.

o R~~niration nps ~nl~.;

Cette étude a eu pour but de ehercher à établir une m~thode

permettant de conna1tre l'activité biologique potentielle d'un sol
en fonction de ces conditions de stockage et de la teneur en oxy­
gène, par l'utilisation de la technique manométrique WARBURG.

c - F.t\,1._de dAf' fixateurs 1 ihres ~'a_~o~_

Cette étude a pour but la reche1ehe de critères de caractéri­
sa.ion des sols en relation avec les données pédologiques : densité
respective des A70tobacter et des Beijerinckia en fonction des types
de sol; densité des Beijerinckia en fonction de l'état de la matiè­
re organique (tests physiques de stabilité strueturale).

...
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d - Ft.llrle de l'activité enzymatique des sols.

Cette étude est effectuée sur des sols de Cete d'Ivoire
et sur des séries de sols soumis ~ divers traitements agronomiques
depuis plusieurs années en République Centrafricaine. Elle a pour
but de dégager une méthode biologique d'évaluation du niveau de
fertilité.

2-) Da~~r-Hann.

Les études sur la caractérisation microbio10gique des sols
de l'Afrique de l'Ouest ont été poursuivies. Quatre types de sols
particulièrement importants ont été retenus :

- vertiso1s 1ithomorphes à structure massive
- sols bruns subarides
- sols ferrugineux tropicax (non lessivés)
- sols f~lement ferra11itiques.

Les essais portent sur différents tests biologiques et leur ex­
ploitation statistique est faite en liaison &Wc le Service de Biomé­
trie des S.S.C.

Adio-,?,o<;ioumé.

Au cours de l'année 1964 les activités du 1abDratoire de Némato~

10gie ont confirmé l'orientation prise vers les travaux d'ordre bio­
logique, restreignant celles ayant trait à la Aunistique et à la sys­
tématique.

Les programmes en cours sont les suivants :

1) l_~~_.!~ct~~r_s qui _g~~yerneI!!-.!~_9-ép1acementdes nématodes dans
le sol.
2} étud~ des races physiologiques et des fluctuations des popu1a­
t i ons-cië-MËff"ëldogyne

a) ~~~ races phY8~ol~~ique~

Récolte et identification de souches de Mé1oidogyne, mise au point
d'une méthode de mu1tip1ic~tion des souches, test de résistance de
certaines espèces végétales vis à vis de diverses variétés de
Mé10idogyne, étude cytologique de la reproduction chez Mé10Idogyne
essais de traitement contre Mé l,o"t <;i0€\tne •

b) F\uctuations de nopu1ation de M~lotdogyne
.. _., •• oh _ ~"" _ _ ••• , _'" ._ rz", .. Ir _

- Etude de la phase sol du parasite et sa pénétration dans les
plantes hÔtes et non hÔtes.
- Définition d'une méthode permettant de préciser les valeurs de
"l'infestation actuelle" d'un sol (nombre de larves infestantes
actives) et de"l'infestation potentielle" (nombre de larves actives
et nombre d'individus quiescents sous diverses formes, principale­
ment masses d'oeufs).

En ce qui concerne la pénétration des larves de Mé10Idogyne

...
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dans les racines les observations ont porté principalement sur
des plantes "non-hÔtes", graminées et arachide. Une nouvelle tech­
nique de coloration a été mise au point.

3) Et~~e__ mo_rp~()l_~~_~qu~_ E3~__!?_~~_~o~~3u~ __<!'-un p~_~hogène d' UI?:e _es.E.~ c e _
ectoparasite extr~mement virulente du genre Trichodorus •. . . -- ------.-... -- --- --.~-_.- ~--_. .'4

4) Recherches sur les nématodes parasites du Riz.-- -----. ----- ------------
Les recherches ont porté jusqu'à présent essentiellement sur

l.:!.eterodera orysae, elles sont maintenant orientées vers des tra"\E1UX
comparatifs sur d'autres nématodes du riz notamment Hirschmianniella
_spirucandata. -- .-----------

Il est procédé parallèlement à l'inventaire faunistique sur
riz en CÔte d'Ivoire.

*
Publications

Publications et rapports

- Hématologie

LUC H., 12:lNY G. et C. H:.8TSCH:~R - Enqu~te sur les nématodes para­
sites des cultures de la République Centrafricaine et du Congo­
Brazzaville - Agronomie tropicale, Nogent. 19, 723-71~6.

LUC l'II., LD.:A. H. B., ~12ISœ-:iE':~ :3. et J. S. N. FL~
Xiphinema vuittenezi n. Spa (Nématoda. Dorylaimidae), Nematologica
10, 151-163.

Hr!~RNY G. - Un nouveau Tylenchida d'Afrique tropicale : Tetylenohus
annuiatus n. Spa Nématologica, 10, 425 - 430.

- Faune et activité biologique

BACHELI~R G. (1964) - Sur l'utilisation de certaines matières plas­
tiques en Pédologie: inclusions, sections polies, lames minces et
profils collés.
3ull. Sibl. de pédologie, T. XII, n -ll-, 5-13.

3ACHELIE:l G. (1964) - Observations sur la dynamique d'un sol de
type brun calcaire.
Cahiers ORSTOIi - Pédologie, Vol. 2, n -1, 13-28.

3ACHELIK\. G. (1963) (sorti en 1961.. ) - Sur le potentiel d'activi~é
biol~gique de sols ferrallitiques différemment cultivés.
Cahiers OR.rOM - Pédologie: Vol. 1, n-4, 1963,51-64.

MOUREAUX C. (déc. 1964) - Rapport sur la caractérisation biologi­
que de plusieurs types de sols de l'Ouest africain (Titre provi­
soire) •

Rapports diffusés en 1964

N'1!,'TSCIIZ:"( C. - Les nématodns nuisibles aux culturAs mara1chèrcs du
Sén"Ziil - Rapport péliminaire - Rapport ORSTON, ronéo. 24 p.

*



Thèse soutenue

MOURArtET M. - Sur l'activité en.ymati~e des Sols (en cours d'im­
pression) •

Th~se en péparation

M. LUC - "Contribution à l'étude des nématodes ectoparasites de
l'Ouest africain" Thèse de Dt d'Etat sous le direction de M. le
Professeur DRACII.

BAC~ŒLIER G. - Sur le carbone minéralisable des Sols, sous la di­
rection de 1'1. le Professeur LZEEE.

*
* *



70.
BIOLOGIE ET AHELIORATION DES PLANTES UTIL2S

Le~ programmes d~ la ~Qction p0rtpnt sur deux grands gr~upes

dA travaux : Génétique et cytologie - 3iométrie.

*I-Génétigue et Cytologie

L' onST OH ne disposant pas des infra.tructureEï nécessaires pour
la poursuite des programmes de recherche posés par l'étude de la
Biol<tgie et de l'Amélioration des plantes utiles de la zone tropi­
cale &èche, leii travaux de ce type sont confiée à des chercheurs
et technicien~, appartenant aux Services Scientifiques C~ntraux

de 1'0RSTOU, qui se rendant régulièrement en Afrique au moment de
la période de culture des plantes pour y effectuer les t~ch~s né­
ces.aires à la réalisation de ces programmes.

La totalité des travaux effectués en 1964 a été réalisée dans
le cadre du Centre des Recherches Agronomiques de 3ambey, au
Sénégal. Ils constituent la suite de programmes mis en place en
1958, alors que le CRA de Bambey se trouvait PR~é sous l'autorité
scientifique et administrative de l' ORS'fO.î'I. Les travaux effectué~

en Afrique tropicale sèche e, ceux effectués en France sont le
plus généralement complémentaires et ne sauraient souvent être
dissociés les uns des autres.

Depuis mars 1964, un nouveau programme d'études a été mis en
place au centre d'Adiopodoumé. Il porte sur une graminée fourra­
gère, Panicum Maximum, analys~en tant que matériel destiné à des
études géné~iques.

Travaux effectuées dans le cadre du Centre des Recherches Agrono­
miques de Bambey en lia~son avec 30ndy.

1·- Etude de la structure génétique des espèces tropicales culti­
vées. Recherchessur l'ara~hide :

-Etude des liens biologiques qui peuvent exister entre les J
grands groupes d'arachides cultivées et diverses espèces d'arachi­
dea sauvaggs.

-Etude du mwde d'hérédité de certains caractères chez les ara­
chides oultivées en particulier : grosseur des gousses ; richesse
en huile ; déficience chlorophyllienne produite par les rayons X.

Autres variations la coloration des fleurs, la dimension des
foliole&, le port général de la plante.

Hecherches sur le l'lil •

~n s'est surtout préoccupé de h structure géné~ique de l'es­
pèce Pennisetum thyphoides, qui est l'espèce à laquelle doit
être rapportée la totalité des mils pénicillaires cr.réalierscul­
tivés au Sénégal.

-On a réalisé d'autre part de nouvelles combinaisons hybrides
entre le lail fourrager, Pennisetum violaceum, et le mil cp.réalier
Pennisetum thyphoide~, en vue de préciser les liens qui existent
entre ces deux espèces.

~Contribution à l'amélioration de la production de certaines plantes
utiles de la zo~e tropicale sèche, par emploi des rayonnements io­
nisants.

Les travaux réalisés s'inscrivent à la fois dans un cadre de
recherche théorique et dam un cadre de recherche pratique.
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rtecherche aya:.1t un intérêt pratique immédiat

Les résult ats les plus iMportants obtenus fin 19,')3 ont été
consignés dans une note présentée au nom du GouverneLlent du sé­
négal et de l'OI~'ST01I, au colloque sur l'emploi des mutations in­
duites dans l'aQélioration des plfu~tes, qui s'eet te~u à home en
mai 196~, sous l'égide de la FAO, l'AI~A et EUCA7{PIA.

On a travaillé uniquement sur le mil et sur l'arachide. Les
travaux sur riz ont été laissés provisoirement en suspens les pre­
miers objectifs fixés ayant été atteints. Les mutants de riz ob­
tenus ont été cédés à l'IRAT dans le but de tester quelle est leur
valeur agronomique exacte.

Les travaux réalisés concernent

sur l'arachide : l'évo~ution de la grosseur des gousses et de la
richesse en huile dans la descendance irradiép de deux variétés
28.206 nt 29.103.
sur le mil.: l'amélioration des mils précoces.

On a poursuivi les recherches sur la création d'un mil pré­
coce aristé, et dont l'aristation soit suffisante pour constituer
une barrière efficace contre les dégats des oiseaux.

On s'est efforcé de combiner, sur une même souche, différent~

caraetères qui constituent chacun isolément ul~gène pour la prise
du grain par les oiseaux. On a réalisé avec succès la combinaison
entre le col de cygne (épi recourbé vers la base) et l'aristation.
La sélection de ce type a été poursuivie en 1964.

Recherche théorique.

Les recherches théoriques ent été réal~es au laboratoire
de génétique des Services Scientifiques Centraux f..e l' OH8TOîi.

Les ~~.yaux o~t port~ sur las sujets suivants :

- Relations entre la sensibilité aux rayons X et le taux en acide
linoléique des acides gras des graines chez l'arachide.

Le but de cette étude était de vérifier le bien rondé de l'hy­
pothèse selon laquelle l'acide linoléique pourrait jouer un rÔle
protecteur contre les effets des radiations.

- Evolution des caractères quantitatifs dans la descendance d'un
matériel irradié.

Le but de cette étude était :
d'étudier les relations qui existent entre le sens et l'am­

pleur de l'évolution des caractères quantitatifs dans la descen­
dance d'un matériel irraèié, en fonction de la nature et èu mode
d'action des gènes qui les contrÔlent.

d'étudier dans quelle mesure l'irradiation des hybrides F1
pourrait permettre d'augmenter la variabilité de la population
F2 d'une façon véritablement utile pour le sélectionnElur.

On a co~wencé en 1964, une étude sur l'évolution de la lon­
gueur de la corolle chez l.ricotiana long î.flora. On sait, depuis
les travaux classiques de~ST, qu'il s'agit d'un caractère con­
trÔlé par un système polygénique forué de gènes à action aclc~itive,

S.'l.,R . ~ioninanca ni .t5pistaGio.

Les travaux ont été surtout orientés vers la deuxièue partie
du programne.

On a pris COL11ne matériel de travail, deux races de lTicotiana
longi~~or~, ayant une Ges fleurs de S4 ruJ de bng, l'autre Ges



72.
fleurs de J 1 LILI èe lŒ1.g er~ prove~lance tout es (eux c:e l' Ilîst i tut
des Tabacs d.e :Jergerac.

On a ~tudi~ la variabilit~ ~u caract~re en fo~ction ~e tiif­
fére~~tes coné.itions c:.e 1.1ilieux (place de la fleur sur la plante,
époque de floraison).

Des croisements r~ciproques ont ~té effectués entre les deux
races.

Une partie des graines F1 a ~té souoise av~~t le semis à
l'action des rayons X, alors que l'autre ~tait sem~e sans avoir
ét~ irradiée. On avnit étudié ~l pr~alable la courbe de sensibi­
lité vis à vis des rayons X de ch~cune des deux races de Hi~
t iana uti lisées comr.le géniteurs. 2l1e8 montraie~-.t l'une et l' au­
~re exa.tement la mÔme sensibilité. On a choisi comme dose ~'ir­

radiation une dose de 16.000 r. On a étudié biométriquer.1ent la
longueur de la corolle des pl~~tes F1 proven~~t des graines irra­
di~es, comparativement à celle des plantes F1 provenm1t de graines
non irradiées. On a effectué dans chaque lot un choix de pieds­
mères pour l'étude de la descendance.

Travaux effectu~s à Adiopodoum~

Les analyses effectuées sur Panicum l:aximurn doivent essentiel­
lement permettre de jauger :

- la variabilit~ génétique de lespèce
- les expressions de potentialités g~n~tiques de l'espèce
dans ses milieux naturels et donc le repérage de ces oilieux
- ses modes de reproduction.

Biologie et amélioration

Deux chercheurs travaillent simultan~r.ént sur ce programr.le.

L'un étudie plu~ spécialement les aspects biologiques (bio­
logie florale cytog~n~tique) tandis que l'autre se pr~occupe sur­
tout des aspects biOl!létriques :'étu<ie quantitative sur différentes
mesures avec étude particulière des variabilités et des lois de
distribution de ces mesures.

L'étude de la variabilit~ de l'espèce est réalisée en éta­
blissant une collection la plus vaste possible de Panicut:1 l'~aximum

originaires de diverses régions d'hfrique ou d'autres continents
les différences considérables qui apparaissent par exeuple, entre
un clÔne en provenance du Congo-3razzaville et un clÔne originaire
de Côte d'Ivoire, sont tr~s encourabe~îtes quant à la variabilité
possible de l'espèce dans le Donde.

L'étude de l'espèce dans son milieu de Cete d'Ivoire r~vèle

une tr~s grande homogénéité des types observés.

Une carte des ~ocalisations en Côte d'Ivoire est en cours de
réalisation.

Les études préparatoires effectuées vont pernettre de réa­
liser des essais précis d'analyse de la variabilité de l'espèce
et d'analyser la nature des mécanismes de reproduction.

Les possibilités d'études gén~riques ultérieures de l'espèce
Panicum MaximuD et son &ùélioration coume pl~~te fourragère dépen·
dront de la résolution précise du problème de la st~rilit~. Par
contr~ le oatériel Panicum Iiaxirnum peut permettre une étude des
mécanismes de la sélection naturelle agissant lcnguenent sur des
plantes à reproduction clenale.
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I~3ioLlétrie

:aondv - Las activités sont en fait des activ.ités de service, con­
t'ormes à la destination du Servic.c. de Biom6trie de l' Ot(STml.

Ce service dispose sur place ee cinq ~achines à calculer et
fait exécuter sur ordinateur à l'extérieur u~e bonne partie èes
calculs liés à son activité. Ces calculs peuvent être classés
selon deux grandes rubriques :

- calculs d'exploitation statique
- calculs de routine : teneurs en éléments minéraux pour le compte
du Laboratoire de ~iagnostic foliaire •

.::....Activi t és ~cientifigues

La liste d'activités ci-dessus n'est pas exhaustive: seules
les principales sont citées. Pour être complet il faudrait ajou­
ter quelques tâches de moindre importance telles que planification
études graphiques rapides, examen critique d'ananlyses faites,
consultations diverses etc ••• Ces derniers travaux sont en général
assuréA oralement au fur et à mesure des demandes.

-S~héma d' ~alyses <:i.e l' e.s sai parallè le dans l.~ .~adre de la coor­
dination d~~ r~~herches sur ~a nutrition min~~a~e:

Travail effectué à la de"lancle du laboratoire d'analyse miné­
rale de l' IRCI.

- Analyse d'un essai "Pathogénie d'Heterodera oryzae"
mande du Centre Oi.~STOH ct 'Adiopodoumé.

- Essai fongicide sur Hevea: dans le cadre d'une mission effectuée
au Cambodge par un phytopathologiste de l'OTISTOH pour le compte
de l'IaCI.

- :i'iensurations de l'aile de la glossine dans différentes commu­
nautés ! I~~NPT-ALronT

- Planification d'un essai de comparaison de rotations: à l'ins­
tigation de l'IRCT.

- Essai de fumure sur r~~tat ion: pour le compt e de IRhT-CHA de
:3ambey

- Contrele de fonctionnement du compteur Geiger du Laboratoire
de Physiologie végétale d~s Services scientifiques centraux de
l'o:i:<.STm'l.

- Essai de prégermination des graines dE.> palmier à huile: 3:JC -:û.1~ y

- Calcul des coordonnées de la sous-famille à l'espèce: SGC :~CTl "{

- Analyse des résultats d'un essai de fumure de plusieurs anné~s

sur plusieurs ouItures: INRA-Ant ibes ."

Zehantillonnage en cours de culture et essai de comparaison de
différentes eaux salées en irrigation:pour le compte du Centre
de recherches pour l'Utilisation de l'Zau salée en Irrigation à
Tunis (Projet Fonds Spécial WIESCO).

- rase au point d'un programme général d'analyse des plans fac­
tnriels 2n ;Cie:NC~

Résistance variétale du cotonnier à la toxicité du manganèse:
:2'3C ·~o_.,,· y
les pièges gluants en écologie entomologique : 3S~ ':.,.... :. y

- Organigramme de rangement des données

*
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Pu~ations et ~apports

A. F. :3ILQUZZ, C. l'-.:.AGlTE, J. P. hA~~TIlr - 3ilan de six aL"lnées de re­
o~erche sur l'emploi des rayonneoents ionisants pour l'ronélio­
ration des plantes du Sé~égal.

Document présenté au Colloque FAO, AI~A, EUCAHPIA sur l'~uploi

des mutations induites dans l'amélioration des plantes. A parai­
tre dans les actes du colloque.

J. DEJA..,{DIN et L. l'lAILLOT - ~iométrie de la glossine. Etude s-ta­
tistique des mensurations de l'aile dans diverS98 communautés.

rtevue ct '. ~levage et de I·.iédecine vétérinaire des Pays tropicaux
Tome XVII (nouvelle série) - 1964 - pp 97-102

Rapports

PERNES J. - Utilisation de l'anaiyse statistique multivariate pour
l'interprétation d'essais en blocs complets - Rapp. ORSTOIi ronéo.
26 pp 5 graphe

PERNES J., GILLON D., GILLON Y. - Comparaison de plusieurs rele­
vés quantitatifs de la faune de la strate herbacée d'une savane
de Cete d'Ivoire Rapp. OHSTOl1 ronéo. 24 pp.

J. DEJARDIN - Compte rendu de mission à Bambey Rapp. OR8TOH
ronéo. 26 pp.

*
* *
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BOTANIQUE ET BIOLOGIE VEGETAL~.

Les ectivités de la section de Botanique et Biologie végéta­
le portent sur les 4 grands groupes de recherches suivants :
Bioclimatologie, Botanique, Physiologie et Matière Médicale.

l - Bioclimatologie.

COte d'Ivoire: ce programme essentiellement mis en ~euvre dans
le nouveau laboratoire qui vient d'~tre créé à Adiopodoumé, .om­
porte deux études types :
- celle du bilan hydrique d'un sol en végétation considéré sous
l'angle énergétiquo
- celle des variations microc1imatiques verticales en for~t.

II - Botanique

Les études botaniques au sens strict, peuvent ~tre rangées sous
quatre rubriques: Etude de la végétation ou écologie, études agro~­

to10giques, morphologie et biologie, f10ristique.

~) Etudes de la végétation. Cc sont surtout des études générales.
Dans les différents Centres elles ont essentiellement porté sur les
points suivants

Congo - méthode de définition structurale des types de végétation
herbeuse.
Côte d'Ivoire - rocherche sur la végétation du Sud Ouest ivoirien.
Guyane - phytosocio10giG Ges savanes côtières.

Madagascar - étude des groupements herbacés graminéens
Bondy - carte de la végétation de l'Afrique tropicale occidentale.

z) Etudes agrosto10giques •.-

Madagascar - étude des formations herbeuses du plateau de l'Horombé.
Nouvelle-Calédonie - étude prospective des zones pastorales et des '
modalités actuelles de leur uti1isaüon.
Sénégal - cartographieagrosto10gique du Ferlo orientalen vue de sa
mise en valeur.

A ces grands programmes fondamentaux peuvent s'ajouter des travaux
d'agrostologie appliqué réclamés soit par les Services de l'élevage
des pays intéressés, soit par les gouvernements des pays voisins.
r-.r exemple, la République Centrafricaine a demandé au laboratoire
de Botanique du Centre ORSTOM de Brazzaville une étude sur la compo~

tion f10ristique des sous-bois des galeries forestières et le Gouver­
nement du Gabon a chargé l'ORSTOM d'effectuer des recherches sur
les possibilités pastorales des savanes de la région de Boué-Ndjolé.

Ces diverses recherches entra1nent des activités complémentai­
res telles que l'introduction de plantes fourragères et l'aménagement
de p~turages (Nouve11e-Ca1édonie),1'établissement de .011ections de
référence de spécimens vivants (cultures) ou morts (herbiers), l'auto­
écologie d'espèces particulières (Sénégal).

J) Morphologie et biologie.

Les recherches portent sur divers groupes systématiques :
Côte d'Ivoi~~ : Cypéracées forestières et tribu des gardéniées
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Bondy: Morphologie des graminées, en relation avec le milieu.

ou biologique

Côte d'Ivoire - Morphologie dos végétmx ligneux tropicaux,
Norphologie des fruits, graines et germinations de diverses for­
mes ligneusos tropicalos.

Très expérimentales, bplupart dû cos rocherches dem;andont à la
fois cultures et introductions.

If-) Floristigue•.

Pour mener à bien ces recherches, il est nécessaire d'avoir
une bonne conn~iss&nce floristique des régions où elles se situent.
Les collections de référence sont donc indispensables. La plupart
des Centres Outre-Mer possèdent des herbiers qui demandent à
~tre entretenus et enrichis. Les doubles sont envoyés au Muséum
d'Histoire N~turelle de Paris eu à des collections étrangères.
Les recherches sur la végétation d'un pays comportent soit des
mises nu point floristiques restreintes, comme celles qui ont
lieu en Cete d'Ivoire, soit des investigations plus ~ges portant
sur tout un groupe de plantes. Pnrmi ces dernières on p"mt ci ter
- l'inventaire dos graminées ot légumineuses de Nouvello-Calédonie
- l'essai de détermination des graminées au stade végétatif au
S énégrl.1.

DêDs bien des pays la flore est mal connue et demande à ~tre, . ,
reV1.see

Congo - Tnxonomie des l'itnc~es et Asclépiadacées d'Afriquo centra­
l.:.: •
Cbte d'Ivoire - Cypéracées do for~t.

Madagp.scar - Flore des graminées s'insérant dîns la Flore générale
do ce pays entreprise par le Muséum d'Histoire NQurelle de Paris.
- Petite flore des environs de Tanenarive.
- Etude ~es Orchidées.
Bondy - hOS genros de Polygonacées et les genres de Convolvulacées.

III - Physiologio

Les programmes de physiologie, souvent étahlis on c::ollabora­
tion avec les Insti tuts spécialisés, sont très v ~I:'~és et parfois
étroitement imbriqués ; ils sont présentés ici, pour la clarté de
l'exposé, en fonction du matériel végétal étudié.

AnélIlns -.-
CÔte d'Ivoire - on liaison avoc l'IFAC, on s'est attaché à étudier
l'influenco du trrl.i tcmGnt potassique sur la composition glucidique
et minér~ des principales parties à divers degrés de développement,
Bondy - Diagnostic foliaire appliqué à l'étude corrélative de la da­
te de plantation et du poids des rejets plaAt's.

Bananier-
Bondy - Diagnostic foliaire 1 synthèse et essai de mise au point.
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Café

CÔte d'Ivoire - pour le compte de l'IRCC :
_ Recherches écophysiologiques sur le bilan hydrique, influence
de l'ombrage et de l'alimentation en eau sur le comportement de
deux clÔnes de Coffea Robusta.
- Biosynthèse de la caféine.

Canne à sucre

mondy - en collaboration avec le Bureau des ~ols des Antilles :
Etude du diagnostic foliaire appliqué à la variabilité spatiale
et dans le temps, des éléments minéraux en fonction des possibili­
tés du sol de culture.

Cocotier

Côte d'Ivoire - les études poursuivies en liaison avec l'IRHO
ont pour thè~e :

Economie de l'eau du cocotier et des plantes de couverture
des cocoteraies,

Inhibition de la germination des noix de coco,
Augmentation de la production du pollen.

Cotonnier

Côte d'Ivoire - recherches sur les mécanismes de résistance varié­
tôle à la sécheresse (IRCT)
Bondy - Diagnostic foliaire appliqué à ~résistance variétale à la
toxicité du manganès~

Hévéa...-
Côte d'Ivoire - en liaison avec l'IRCA
- Etude des lutoides, éléments figurés du latex et leur rÔle dans
la biosynthèse du caoutchouc,
- Etude de l'aire drainée par la saignée.

Mais-~ la demande du Gouvernement dahoméen et en collaboration avec Bondy'
-Diagnostic foliaire appliqué à l'étude des fumures N.P.K

Manioc

Côte d'Ivoire - Nutrition hydrocarbonée aux jeunes stades de la
croissance et rapport avec le rendement et la mise cu point d'un
test de sélection précoce des variétés (IRAT)
Bondy - P.echerches de variétés indemnes de Mosaique par cultures
"in vitro" d'apex foliaires.

Palmier à p,uile-
Bondy - La germination du palmier à huile est le thème général des
recherches du laboratoire qui portent essentiellement sur :
-l'Histogénèse : modificaüon de la structure et d~s activités
méristématiques des embryons pendant la germin. gt en culture
"in vitro".
- l'Organogénèse des embryons: influence de diverses hormones,
vitamines et fractions extr.dtûs des embryons.
- La nutrition minérale et hydrocarbonée de l'embryon.
- Le phénomène de dormance et les recherches sur l'action des
hautes tempér ~lturès. ...
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Autres travaux

- Etude des anthocyanes foliaires, évolution de la pigmentation
dans les jeunes feuilles de cacaoyer, ~anguieret azobé (Côte
d'Ivoire)
- Essais de sources de lumières sur les plantes tropicales, des­
tinés à pallierl'insuffisanced'éclairement en serre qui rend im­
possible les cultures (Bondy)
- Influence de la carence en soufre sur le métabolisme azoté et
glucidique de quelques cultures tropicales (Bondy).

IV Matière médicale.
Le premier stade des études de pharmacopée est constitué par

les enqu~tes auprès des guérisseurs locaux. Presque terminé en
C~te d'Ivoire, il ne fait que commencer au Congo, où, cependant,
les premiers résultats pArmettent de considérer comme eonnues les
plantes médicinales de savane; l'effort doit donc porter désormais
sur les régions forestières.

Les stades suivants : tests préliminaires destinés à déterminer
l'aetivité des plantes étudiées et extractions (des produits actifs
étude sur les espèces du genre Epinetrum), ne peuvent ~tre suivis
qu'en COte d'Ivoire.

C'est également en C~te d'Ivoire qu'est mise en place la
culture des plantes indigènes susceptibles d'application théra­
peutiques. Le laboratoire d'Adiopodoumé étudie leur comportement
et assure l'approvisionnement des laboratoires pharmaceutiques.
Il procède aussi à des introductions de plantes étrangères, sus­
eeptibles d'une éventuelle culture industrielle.

*'
Publieations

Publications dans .cUvo.rl' ..Eériodiqu8S.

Botanique

de WILDE J .•J .F.E. et GUILLAUMET, J .L. - 1964 - Un nouveau
Dicraeanthus africain (Podostemonaceae). Adansonia,

GUILLAUM2T, J.L. ~t D~BP~Y M.M. - 1964 - Une nouvelle espèce
d'Epinetrum (Ménispermacées) en COte d'Ivoire. ..dansonia,

HALLE, N. et HALLE, F. - 1964 - La théorie du Durian ou l'origine
de l'arbre moderne~ par E.S.H. CORNER. Adaptation française.
Adansonia,
HOOCi\: J. et SOU:;lAT n - Importance des paturages pour la conserva­
tion des 5&15 et de lJeau dans les savanes de la Guyane française
déc.64 Communication 41ème congrès pâturages Sao Paulo Janv.65
LOROUGNON, G. - 1964 - Une nouvelle espèce de Mapania ~cyperacées)
de COte d'Ivoire. Bull.Jard.Bot.Etat.Brux.,

Physiologie

HANOWER, - 1964 - Absorption et distribution du 35S chez

...



l'arachide (Arachis hypogea) In~luence de la carence en S sur le
métabolisme des glucides et de l'azote. Agrochimica, vo1.VIII, nOJ,
26J-274.

HANOWER P. - 1964 - Absorption et distl'ibution du sou~re J5 chez
quelques cultures tropicales I. Arachide.01éagineux n- 11, pp.66J­
672.

nANOWER P. - 1964 - Formation des poly~ructosanes dans les tissus
des tubercules de topinambour cultivé "in vitro". C.R••ead.Sc. t.
258, pp. J081-J084.

LA3RO M.F., GUErnn G. et RABECHAULT ... - 1964 - Essais de levée
de dormance des graines de Palmier à huile (E1oeis guineensis Jacq.)
par des températures é1~vées. Oléagineux, t.19, n-12, pp.757~765.

Matière médicale

DEBRAY ~~. - Contribution à l'étude du genre Epinetrum (Menisper­
macée) Thèse de doctorat de l'Université de Paris. Pharmacie.

Publications ORSTOM

Botanigue

- Index seminun. Jardin botanique d'Adiopodoumé.
- Index bibliographique de Botanique tropicale sous la direction
de J. MOUTON, 1ère année - n-1 (ronéot.).

DESCOINGS B. - 1964 - Quelques données phytosocio1ogiques sur la
végétation du plateau Batéké. 20 p. (dacty1.).

DESCOINGS B. - 1964 - Rapport de mission botaniqu~ dans la cuvette
congolaise. 100 p., (dactyl.).

DESCOINGS B. et SITA P. - 1964 - Relevés ~loristiques dans la ré­
gion de Bouar (R.C.A.), G1tes à glossines en ~or@t de Bewiti.
Savanes arborées entre ~aboua et Besson (dactyl.).

FOTIUS - Ecologie de Andropagon GaYanUB var. Bisquamulatus dans
la région Matam (Sénégal). Rapport ronéo. mars 1964, 51 p. 6 graphe
6 tableaux, bibliographie, 18 ré~érences.

MORAT Ph. - 1964 - Quelques ~ormes de végétation de l'ouest et
du sud de Madagascar, Rapport de stage (dacty1.).

ROBERTY G. - 1964 - Végétation de l'A~rique tropicale au
1/1.000.000. Fasc. II,1,144 p. ~asc. II. 5, 246 p. 1, 108 p. ,
l\fémoire OnSTOM.
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Physiologie

DIDIER de SAINT ~UUiD J. - 1964 - Résistance variétale du coton­
nier à la toxicité du Manganèse. Premières observations 40 p.
(dactylo) •

HANOWER P. - 1964 - Méthodes d'analyses utilisées au laboratoire
des glucides (Polyc.).

RABECHAULT M. - 1964 - Compte rendu de mission en République de
C8te d'Ivoire et en République du Sénégal (du 16 septembre au
16 décembre 196J) 28 p. (dactyl.)

RABECHAULT M. - 1964 - Enceinte climatisée amovible pour les étu­
des d'Ecologie, de Physiologie et de Pathologie végétale. Notice
ORSTOM 14 p.

RABECHAULT U. et CAMBRONY H. - 1964 - Physiologie du caféier ­
de la germination à la morphogénèse - Physiologie des plantes
tropicales cultivées. Cahiers ORSTOM, Vol. 1 n·1, 80 p.

RABECHAULT M. et CAMBRONY H. - 1964 - Physiologie du caféier ­
la croissance, le système radiculaire - Physiologie des plantes
tropicales cultivées. Cahiers ORSTOM, Vol. 2 n 8 2, 35 p.

Hatière médicale

BOUQUEr A. - 1964 - Pharmacopée des tribus Sandi -Laodi et Kongo

BOUQUET A. - 1964 - Pharmacopée des Toka et des Teke.

Thèses

Des travaux de recherche variés ont donné lieu à une thèse
de pharmacie. Une thèse de Jème cycle de physiologie, une thèse
d'état de physiologie et 5 tllèses de botaniç'~,e sont en préparation.

*
* *
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FIIYTOPATlWLOGIE et ZOOLOGIJ; J..PPLIQu3E

Phytopathologie

l - Inventaire èes Parasites

Thème général - Il est apparu au Comité technique qu~une meilleure
connaissance des parasites existro~t sur un territoire donné serait
utile en raison, soit du nombre de plus en plus éten~u des intro­
ductions de plantes susceptibles de véhiculer une ~alaàie d'un
territoire à l'autre, soit du fait de l'introduction de nouvelles
plantes cultivées qui risquent de se trouver rapidement détruites
par la présence d'un parasite.

COte d'Ivoire - Les recherches d'inventaire sont réalisées à la
fois sur un plan général et dans des domaines écologiquement dé­
finis.

- Dans les cultures maraichères entretenues à la Station d'Adio­
podouné, èe m@Qe que dans celles des environs d'Abidjan, il a été
procédé à un premier inventaire des espèces se développant aux
dépens de l'appareil souterrain et des organes aériens. En parti­
culier plusieurs espèces parasites du }~aricot, de la Tomate et du
Concombre ont été plus spécialer,lent étudiés.

- Ce premier inventaire a été augmenté par des relevés et des dé­
terminations après prélèvel:1ents dans les ré.:;ions ~st, Nord et
Centre de la Cate d'Ivoire.

- Par~i les espèces parasites du Caféier, le Sclerotium CoffeicoluD
a été isolé sur les feuilles. un Rhizoctonia a égalerlent été trouvé
sur des feuilles ct 'aévéa.

Uouvelle-Calédonie - Le centre de UouP-léa ei'ltretient un herbier
d' espè ces parasites des pla....'1.tes cultivées et sauvages en m~I:le t eh1ps
qu'une mycothèque. De nombreux apports ont été réalisés en 1961~

à la suite de tournées àans l'tle, puis de 3 I:lissions effectuées
aux Houvelles-aébrides, aux Sar.lOa et aux environs de Canberra
(Australie) •

II - Ecologie de la microflore des sols tropicaux et des parasites
telluriques des racines

Thème général - On utilise outre-uer les m~mes techniqu~s de pré­
lèvenlent que celles qui sont actuellement préconisées dans beau­
coup de pays européens. Cependant, ce. techniques risquent de s'ap­
pliquer à des espèces totalement différentes. C'est pourquoi, on
choisira d'abord, en principe comme biotope, des cas particuliers
où l'évolution de la flc~re tellurique pourra @tre suivie en fonc­
tion de la nature et de la structure de la plante cultivée et des
modifications apportées au sol par la culture.

Ces études se caractérisent par leur intér~t fond.amental et
les conséquences agronomiques qui en découlent

a - un grand nombre de ch&~pignons des sols participent à l'humi­
fication des débris organiques. Ils doivent perr.1ettre des études
sur le déterminisue èes associations et leur physiologie.

b - les interactions entre végétaux inférieure et végétaux supé­
rieurs: rhizosphère, émission l'C toxines, parasitisme, symbioses
etc ••• , présentent également un intér@t certain.
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Côte d'Ivoire - Pour ces étuG8s, l'~~née 19S~ ~e constitue qu'une
J:lise en place, faute è'un chercheur à qui les cO:i1fier. Elles por­
teront sur un matériel diffici.le l.lais qu' il cO~1.vient cependart
d'utiliser, le FusariUl,l oxysporur.1 étuc;.ié da:îs ses rapports avec
le dépérisser:1er:t .du palr.liel~ à huile typiqueme.1t coùstaté en :Jasse
Côte à'Ivoire.

7unisie - Il convient c,'ajouter qu'à ce sec~eur de rechercbe se
rattach~nt les études entreprises par le Phytopathologiste de la
r.lission OHSTül-l auprè s de l' L!E.AT à 'l'unis. Le s travaux SO::1.t entre­
pris principalenent au Cap :Jon pour établir les relations existant
entre l'abonùance de certaines espèces telluriques (en particulier
Fusarium) et la teneur en sel d~~s les sols.

III - Les Phytophthora

Thème général - ~~~e les régions chaudes et humides GU glQbe, le
genre phytophthora est largene::1.t représenté ; il est la cause de
mala{lies graves à caractère épidémique qu'il convient de bien con­
naître.

L'étude de ce genre puse de nonbreuses questions non encore
résolues co",-cernant :

- la perception èe caractères spécifiques foruels
- le dénomàrecent spécifiqu3 et racial
- le cycle évolutif avec partage e~tre une phase active et une

phase saprophyte
- le moc~e et le l1éterninisi:le ,':'e la production du sta6e sexué et

son i~terve~tion dffi.S la conservation de la virulence è.es s~~ches.

Côte ct 1 Ivoire - Inc!épenclamment c.~es étu(~es se rapport ant à la phy­
siologie àe la résistance entreprise au Laboratoire de 30ndy et
qui portent essentiellement sur la rechercha des facteurs bioclli~

miques des cabosses ciu cacaoyer à l' égar~-i <::'u Phytophtor a palmivora
(cf Physiolot:,-ie du parasi tisl:le), il coavient Lie ment ionner que ce
genre de chroàpib~ons parasite est étudié en Afrique mÔwe en uti­
lisaLLt ce r.l~hi1e Phytophthora :

a - Distribution raciale : des observatinns très noubreuses lais­
sent envisager que, tout au moins, cn Côte d'Ivoire, n'existe
qu'une seule race, intertile sexuellement (étuèe réalisée dans les
laboratoires de l'IFCC à 3ingerville). Un ch~rcheur de l'IFAC tra­
vaillant d'une façon soutenue au Laboratoire d'Adiopodoumé, a pu
de m~k10 mettre en évidence certaines caractéristiques particuliè­
res en ce qui concerne les Phytophthora des agrumes et de l'ananas.

b - Caractères morpholOGiques et physiologiq~es : à cet effet,
avec 10 concours de l'IiTRA a été créé en 196h un "pool" des Phy
tophthora permettant, à partir de so'.ches très diverses, de pro­
céder à la mise en évide~ce de caractères spécifiques valables.
De cette étuGe, pourra naitre la notion <l'espèces pléophages ou au
contraire d'espèces possédant une spé~ialisation parasitaire très
accusée.

Une partie iaportante de la contribution de l' O,:{STOll au pro­
blème des Phytophthora réside dans la longue mission effectuée par
l'un de ses chercheurs en Extrême-Orient auprès de l'Ii-:'CC et de
l'IRCV sur les r.:taladies des panneaux de sai3née de l' =Iévéa. Cette
Mission fera l'objet d'un importro,t rapport abondamment illustré.
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IV - Physiologie du Parasitisme

Thème généra! - Les progrroMûes affére~ts à oes études posent, au
niveau cellulaire les problèmes Ge la résistance ou tout au moins
ceux des relations h8te-parasite. Ils font appel à des techniques
biochimiques très pécises.

Bondy - 2nutilisant essentiellement l'agent de la pourriture des
cabosses Phytophtho~almivora, les recherches tendent à établir
d'une part l'activité e~~ymatique de ce Phytophthora et d'autre
part à mettre en évidencè la présence de polyphénols dans les tis­
sus de la cabosse. Le r~le de la polyphénoloxydase est également
envisagé.

Ces études sont en corrélation avec celles relatives à la
physiologie du genre Phytophthora telle qu'elle ~eut être définie
en étudiant les espèces et les formes de ce genre se développant
soit sur les Citrus et les fianguiers en C~te d'Ivoire, soit sur
l'Hévéa.

C~te d'Ivoire - L'étude du pourridié de l'3évéa : Leptoporus li­
gnosus, qui peut également se développer aux dépens du Cacaoyer
et du Caféier ~ontre:

a - les différences appréciables qui existent en fonction de l'ori­
Gine des souches

b - met en évidence l'influence des milieux nutritifs sur la crois­
sance du Leptoporus. A cet égard les souches i.olées de Cate d'Ivoi­
re se sont montrées très différentes de celles de Ceylan. Ces der­
nières sont susceptibles de se développer sur un milieu synthéti­
que contenant de la pyrimi6ine comme seule substance de croissancu
alors que les isolements faits en C8te d'Ivoire exigent de la th~~­

mine. On peut en conclure que si les souches de Ceylan sont capa­
bles de synthétiser la thiamine avec le seul apport de pyrimidine
celles de Côte d'Ivoire so;t hétérotrophes par rapport à la molé­
cule entière de thi~mine.

Le raIe des basidiospores du Leptoporus lignosus dans la pro­
pagation de la maladie du pourridié de l'Hévéa a été abordé. Il a
pu ainsi ~tre mis en évidence que le taux de sporulation varie en
fonction de la phase journalière et en fonction de la souche fer­
tile examinée, qu'aucun rythme valable ne peut cependant ~tre éta­
bli pour une journée donnée, différents facteurs intervenant, se
contrariant ou au contraire se cunmlant.

Nouméa - Les études entreprises en 1963 sont relatives à la répar­
tition selon les sols du Pythium irregulare parasite des racines
de Xanthosoma. Ellen ont contré que cet agent de pourriture est
notablement influencé par le pH.

V - Virologie

Bondy - Les viroses du Caoaoyer constituent encore à l'heure ac­
tuelle un très important problème pour les territoires du Golfe
de Guinée, en particulier au Ghana et en CÔte d'Ivoire. En utili­
sant la technique de culture de tissus adaptée pour cette plante
très particulière, des différences de comportement in vitro ont
été mises en évidence entre cellules, tissus, organes sains et
ces m@mes éléments virosés.
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VI - Applications de métho0es de lutte

Nouméa - Une expériment ation mise e~,: place en 196) à l'égard du
pourridié du Caféier : Phellinus lanoensis a été contrÔlée en 1961~.

Il s'avère que les techniques de traitement classique restent.
seules applicables lorsqu'elles concernent des surfaces étenctues.

Par ailleurs la résista"'1ce in vitro d ".ln EelminthosporiuJ:l
parasite des feuilles de jeunes cocotiers à l'action de différents
fongicides a été estimée. Cette question doit ~tre reprise pour
trouver un moyen pratique de juguler l'influence dépressive ~e

ce Champignon dans les pépinières.

*

Zoologie appliquée

I..En~omologle.

Inventaire - Les inventaires fauniques sont jugés indispensables
comme pr~liminaires à toute étude fais~~t intervenir les inter­
actionS entre espèces.

Congo - Aleurodes africains. Cette étu6e porte sur les données mor­
phologiques, l'examen des variations et la polyphagie des Aleuro­
des ~p' toute l'~frique Centrale. ~lle se divise essentiellement en
deux parties : recherches taxonomiques et recherches biologiques.

L'accent est mis sur les espèces ayant un intér~t économique,
des dégâts se manifestant sur les plantes hÔtes de population
d'Aleurodes; certaines espèces en erfet sont susceptibles de cons­
tituer des vecteurs de maladies à virus telles celles observées sur
le Tabac, la Canne à sucre, etc •••

CÔte d'Ivoire - Les inventaires fauniques effectués en Côte d'Ivoi­
re intéressent le cacaoyer, le caféier et les savanes. Pour le pre­
mier il s'agit d'obtenir des données précises sur le nombre et la
fréquence des espèces myrides du cacaoyer en vue de l'étude èes
phénomènes de résistance aux insecticides ; pour le second il faut
rechercher les Epicampoptères : E. strangi glauca, Ivoirensis et
r.larantica; enfin pour les savanes,. 1 'étude des fluctuations de popu­
lation d'inseotes a obligatoirement porté sur la récolte et l'iden­
tification de nombreuses espèces appartenant aux groupes suivro~ts

Pentatomides, Reduvides, Mantides. Elle ;"\ cP ailleurs dO'nné lieu à
. pub1 i c ri. t ions •

Madagascar - Inventaire ~es prédateurs rencontrés sur les princi­
pales espèces cultivées soit en se reportant aux collections de ré­
férence existant sur place, soit à défaut en faisant appel aux spé­
cialistes étrangers ou français qualifiés.

- Inventaire et étude écologique relatifs aux Acariens phytophages.
~es observations préliminaires, réalisées depuis peu selon un pro­
grro:lIue nouveau pour l' O:lSTOH, montrent d'une part qu' il est un
gra1d nombre d'espèces dont la pullulation risque constamment
d'~tre dommageable aux cultures et d'autre part qu'il en existe
d'autres vivant à l'état endémique.

Nouméa - La récolte d'insectes ravageurs des pla1tes cultivées, de
parasites et de prédateurs divers a permis de procéder à des envois:

- de prédateurs et de parasites au CILE à Genève.
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de fourr,lis c:es cocotorai3s au :;:::'octcmr Tlilson à l1arvard.
- do pucerons et de psylles à Lonsi:;ur F,,0mauèièro -Institut Pasteur

Paris
- d' :léniptè res au ...: oct o'.:r Sèudc:.er au 3rit i srA. .r'~uSeUi:.l.

II-Fluctuation des populatio~s

Thème gén~I_al - Il a paru important de suivre cn zone intcrtropi­
calo, l'évolution des populations e~ VUG de préciser les niveaux
do densité définissant tantôt un èommage éconouique, tant~t une
relation écologique se rapportant de façon plus ou ~oins cOust ante
avec la biocénose.

Bondy - L'étude des populations d'insectes évoluant dans un bio­
tope défini par une lu:zernièreperrJet essentielleltlent aux élèves
de la section d'2ntomologie agricole d'apprécier l'intérêt du pro­
blème au cours de leur formation en France.

Côte d'Ivoire - veux chercheurs ont mis au point des techniques
concernant le ramassage quantitatif des insectes da~s la strate
herbacée de savane. Ils ont procédé par ramassage sous cage, sur
des surfaces variant de 25 et 10 m2 ou de 1 à 10 02, de façon à
prélever à la fois les insectes au sol et en vol.

L'analyse statistique des résultats a permis de montrer:
a - la richesse relative des aires de savane suivant l'~ge d'ins­
tallation du biot.pe

b - l'influence des "brillis". Les savanes régulièrement brillées
sont pauvres en individus et en espèces. T0utefois certaines es­
pèces y conservent une importance c~nstante.

Ces études préliminaires se sont avérées incomplètes du fait
de la méconnaissance des stades larvaires. C'est pourquoi elles
ont bientÔt été complétées par des élevages qui ont permis : de
coftftaitre avec certitude les jeunes stades de chaque espèce, d'éta­
blir le cycle en élevage puis dans la nature de plusieurs espèces
particulièrement représentatrices du biotope (rIantes, Acridiens,
Pentatomidea) •

:Sn ce qui concerne Coelaenomenodera elaeidis, nuisible au pal­
mier à huile, il apparait que les pluies, favorables à la ponte,
peuvent être une cause déterminante des pullulations de cet insec­
te. Par ailleurs, ltinsol~tion et la te~pérature interviennent
aussi, mais leur mo~e d'action reste à préciser car il semble que
ce ~as soit complexe.

Uada~ascar - _ Etude des larves de Curcuticidae et des Cicadidae.
Cette étude n'est qu'un préliminaire à des recherches destinées à
mettre en év.idence l'existence dans une biocénose définie de ger­
mes entomopathogènes.

Nouméa - Une baisse considérable ayant été constatée dans le ren­
dement en noix de cocoteraies des Nouvelles-~iébrides au cours des
années 1960-19hJ, différentes explication~ indépendronment de rai­
sons purelaent agronomiques, ont été émises pour expliquer ce phé­
nomène.

~ans le domaine entomologique on a envisagé surtout une re­
crudescence des effets ct 'un rlétéroptère : Axiagastus car,1belli.

Le cycle de cette punaise, ses exigences écologi0ues, l'ac­
complissement et la ponte ont été étudiés au laboratoire, cepen­
dant que des enquêtes sur la biocénose, principalement dans l'ile
Vaté, étaient entreprises.
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L'action bénéfique des fou~is a été confirmée ainsi que ceTIe
d'un parasite c~es oeufs : Hicrophanurus Painei qui contribuent à
la dininution reconnue actuellement, des populations d'Axiagastus.

Il est possible aussi d'entrevoir que les modifications d'or~

dre clirùatique e~tra1nent des fluctuations de population de cette
punaise. Ces données se relient étroitenent aux programmes suivants
relatifs aux facteurs de liMitation Ges populations.

~Facteurs de limitation ou de pullulation des populations et utili­
sation de ces facteurs

Thème géliéral - Il s'agit d'examiner les facteurs naturels ou arti­
ficiels qui peuvent concourir à lir.1iter le niveau:.des populations
et par conséquent à en réduire les dangers lorsqu'il s'agit d'une
espèce nuisible. On doit donc analyser les facte~rs clinatiques,
les facteurs trophiques (relations plante-insecte) ; enfin les
facteurs biotiques (insectes entomophages, microorganismes patho­
gènes, virus, etc.).

Tunisie -Il cO:lvient è.e l.1ent ionner qu'en Afrique du Hord. la mission
de l'ü:".STOl-l auprès de l'Il'mAT a pour objet c;le définir les facteurs
de limitation des populations d'insectes parasites des Agrumes et
de l'Olivier.

Côte d'Ivoire - Sous cette rubrique, on peut inclure les recher­
ches importantes aboutissant à l'établissem~nt d'une méthode êe
lutte chimique à l'égard des Mirides du Cacaoyer.

Les travaux réalisés sous l'impulsion d'une conventioil éta­
blie entre l' OnSTOI-l et l' IFCC ont abouti :

a - à la mise au point d'un élevage de ces insectes au laboratoire
perr'lettant l'obtention ct 'un nOl'lbre assez grand ct Insectes ct' âge
connu et d'un état physiologique constaLwent comparable.

b - . à procéder à l'application de doses insecticides connues et
à établir des inrtices de mortalité après 2L~ h. de contact.

c - ~ mettre en évidence la possibilité de substitution du lin­
dane, reconnu COffine insuffisant à l'égard de certaines races de
l1irictes, par le "bayon" qui possède en out re etes qualité s t echnolo­
giques convenables lors de l'exploitation industrielle des fèves
de Cacao (en particulier non altération des qualités gustatives).

D'autre part des travaux faits e:"l collaboration avec l' In.HO
ont perois l'étude de fluctuations de population de Coelaenomeno­
dera elaeidis de mettre au point une méthode efficace de lutte in­
;ecticidebasée sur la connaissance ,desd.e:ïlsités de larves par fe­
melle et des vitesses de développemeat dans la nature.

Nouméa - Ces ét·;.ldes prenneZ}t actueller.lent un grand intértH dont
on peut donner comme ex~mple les travaux ~n cours :

a - Lutte contre la cochenille transparente du Cocotier : Aspi­
diotus destructor aux Nouvelles-1Iébrides, par l'utilisation d'une
coccinelle prédatrice : Ctyptoggathanodiceps reçue des 1les Fidji
où dès 1928 un succès spectaculaire de lutte biologique fut obser­
vé et d'une autre coccinelle: Lindorus loph~~tae découverte ré­
ce~ùent à Vaté et en Nouvelle-Calédonie et pour laquelle le lâcher
de 80.000 individus fut réalisé. Cinq mois après on constata un
arrêt très net de la pullulation des Cochenilles.
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b - Ztude d 'un ~Iymenop"ère : Tetrastichus "brontispae parasite d'un
Coléoptères ~Iispine : 3rontispa longissim~.

L' ~lyme11.optère, dans la nature, est souve~:.t la proie ü.es four­
mis. Cepend~lt des ~cva6es s~sceptibles après l~cher d'en aug~enter

ln densité de population sont réalisés à Tahiti par les services
de l'AGriculture locale.

IV_Travaux c~ivers

30~~Y - ~mts le cadre de l'étude des Insectes sociaux, il co~vient

de mentionner les recherches concern~~t la taernorégulatio~ chez
le. Abeilles. Ces reci'lerches touchent à leur fin et seront pré­
sentées sous forrae ct 'une thèse de :::>octeur-Ingéciieur.

*

~nventaire faunigue

çôte d'Ivoire - L'étude des populatio~s èe Rongeurs de la saVID~e

à ronier et des plantations de Palmier à huile s'est poursuivie.
2lle a perwis ct' établir la f:"équence de L~ espèces : Ler..miscomys
striatus. LophuroI.1Ys sikapuzi et Uranor.1Ys ruàd.i et :Jasymys incol:ltus
qui serait celle qui cause le plus de c.iOI:lr.lages.

Madagascar • ~es observations sur l'état du peuplement en oiseaux
s~dentaires ou de passage ont pu être effectuées à l'île Ju~~ de
Nova et à l'lIe ~uropa.

Par ailleurs, e11. a.ccord avec le gouverl":el.lent malgache, la
mise en oeuvre de fiches illustrées sur le faune de l'1le a été
entreprise. Ce travail doit se poursuivre àans les années à venir.
Il a pour objet de mieux faire connaître aux malgaches les riches­
ses faunistiques qui les entourent en même temps que d'attirer
leur atTention sur la nécessité de protéger les espèces rares ou
en voie d'extinction.

Riehard-Tell - L'inventaire de l'avifaune du Sénégal a été continué
et a abouti à un enrichissement notable des collections.

H.-:Ecologie

ç~te d'Ivoire - L'invenb\ire des petits rongeurs effectué par les
m thodes de piégeage donne d'une part les espèces présentes dans
un biotope donné avec les possibilités d'échanges entre biotopes
voisins, d'autre part les espèces nuisibles. Ce travail montre,
de plus, que l'échantillonnage quantitatif des populations se
heurte à plusieurs difficultés parmi lesquelles on trouve la fai­
ble densité à l'hectare et~s différences de réactions des espèces
présentes en fonction du piège. Ce dernier point implique une
étude particulière sur l'adaptation des méthodes de piégeage.

Richard-Toll - Les travaux relatifs à la synécologie des oiseaux
du Sahel sénégalais ont débuté en 1960. Ils sont pratiquel.lel1t
terminés et vont faire l'objet d'une importante publication.

Après avoir préalablement définis J biotopes typiques : sa­
vane arbustive, forêt de vallée, lieux humides (marais, fleuve,
rizières, on a suivi l'évolution des populations durant toute l'ID~­

née en fonction du cliuat, des animaux, et des modifications
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apportées par la présence de 1 'horane. L"interaction d.es populations
sé~e~taires et migratives ont égaleoent été precisées.

Uue étu~e plus limitée, celle GU passereau tropical: Lagonoe­
ticta senegala et de son parasite : ~ypochera chalybeata est en
voie d'achèvement. :3ien que les observatio:'~s soient encore rares,
on a pu définir que la lonGUe saison de reproèuction comporte plu­
sieurs cycles. Cette saison coin.ide à ses débl'lts avec l'abonc:.ance
des graines tombées sur le sol. Zl~ correspond aussi à 6es pério­
des èléclaireme~t,ainimumet des tenpératures fraîches. Le parasite
ne détruit pas la ponte de son h6te. liais l'éclosion des deux es­
pèces ayrolt lieu en m~me temps, il se proèuit un phénomène de con­
currence alimentaire entre les jeunes Lagonosticta et les jeunes
Rypochera qui aboutit à un taux èe mortalité plus élevé pour l'h6te.

*
Publications
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COCHEREAU p. - Notes sur un essai d'acclimation de Tetrastichus
bronti.pae Ferrière en Nouvelle Calédonie sur l'h8te oronstispae
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COCHEREAU P. - Contr~le biologique d'Aspidi.tus destructor Signo
ret (aomoptera diaspinae) dans l'île Vaté (Nouvelles Hébrides)
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Centre de Nouméa - décembre 1964.
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HALZY P. - Zoologie malgache : "les Uroplates - le Daubentonia
l'Ibis l-ï:uppé". 3ulletin de ï:Iadagasear n- 216 - mai 1964

HALZY P. - Zoologie malgache : "sur c1eux rongeurs import é s à,-:
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*
* *
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MICROBIOLOGIE, PARASITOLOGIE, ENTOMOLOGIE }ŒnT~~T,~

Ou p8ut regrouper autour do 2 rubriques les ac~ivités

scientifiques des entomologistes médioaux, telles qu'elles ré­
sultent des programmes udoptés par 10 Comité technique : d'une
part celles entrant dans les grands programmes ou options pre­
mières qui correspondent au principal du trav.il do.·~a plupart
des chercheurs, d'autre part les activités secondaires. Ces der­
nières peuvent aus.i ~tre réparties en d~ux groupes : les enquêtes
effectuées à la demande des autorités locales ou amenées par une
opportunité spéciale ct celles correspondant à une option person­
nelle du chercheur

Les actiTités d'option personnelle se présentent, en règle
générale sous l'aspect suivant: il s'agit, dans la .p1upart des
cas, de travaax entrant dans le cadre de la systématique et de la
répartition géographique, 12plupart des chercheurs de l'ORSTOM
s'étant spécialisés au point de vue de la taxonomie dans un des
groupes d'intér~t Inédical. Ces activités présentent donc l'avanta.
ge de conserver à l'ORSTOM toute une série de systématiciens de

valeur reconnue. Ces spécialistes servent utilement l'ORSTOM en
assumant cette partie nécessaire de l'étude d'un groupe d'insect~s

et en déchargeant de cet aspect d'autres chercheurs de l'Office
étudiant le même groupe sous d'autres points de vue. Cette réparti­
tion des tàches en systématique a, jusqu'ici, permis aux travaax de
l'ORSTOM d'~tre solidement basés sur le plan taxonomi~ue ce qui
n'est malheureusement pas toujours le cas ailleurs. En outre, vis.
à-vis des chercheurs étrangers les entomologistes médicaux de
l'ORSTOM jouent souvent le rÔle d'experts, chacun pour son groupe
et sont très souvent consultés. Oette activité secondaire assure
ainsi à l'ORSTOM un renom certain.

*

l - Activités scientifiques.

Pour la clarté de l'exposé le chapitre activités scientifiques
comprendra donc 2 parties

- AI ProgrlamIDesgénéraux,
- BI Activités secondaires.

A - Programmes ~énéraux.
•• • j • ., .'

1) Paludisme et ses vecteurs.
Il s'agit là d'une des plus anciennes activités de l'Entomologie
médicale de l'ORSTOM. L'échec presque général des campagnes de .
lutte anti-anophélienne en Afrique a amené l'~Qr#~i~atio~~Jl~~a­

le de la Santé, et aven elle l'UNICEF, à admettr~ que de nombreu­
ses autres recherches seraient nécessaires av~tqu'il devienne
possible d'espérer lancer de nouvelles campagnes d'éradication
.yec des chances de succès. Les Entomologistes de l'ORSTOM ont
abondamment contribué par leurs travaux à l'adoption de ce point
de vue.

A l'heure actuelle, les programmes de recherche adoptés sont
les suivants :
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a) poursuite des enqu~tes générales sur l'épidémiologie en Afrique
~ - ~-~

Il s'agit de gagner du temps pour l'avenir en ayant déjà une re­
présentation claire de la transmission dans les différentes zones
géographiques. Ce travail, relativement de seconde importance arri­
ve à son terme avec les enquètes menées en Afrique de l'Ouest par
les Entomologistes de Bobo-Dioulasso.

b) Etude du comJ2ort ement deR vecteurs grinl"'ur'''x et de ~~~:..!: .. p~'(..-sioî§g1;;;: ••. ou .1 =. ,." ,.. , _ '"' .- --."" -
La méconnaissance de ce point capital est probablement une des rai­
sons des échecs constatés. Il faut en effet envisager dans cette
étude non seulement les cycles d'agressivité, les préférences trophi­
ques quant à l'hôte choisi, les cycles gonotrophiques, les réactions
aux insecticides, ~ aussi les différentes modalités de cemporte­
ment qui peuvent ~tre dues à des facteurs extrinsèques ou à des
facteurs génétiques.

A Bobo-Dioulasso on étudie particulièrement: l'âge physiologique
des principaux vecteurs et ses variations, les cycles d'agressivité,
les réactions aux insecticides (réactions d'irritabilité, modalités
de résistance). Cela nécessite à la fois une étude génétique avec
séparation des différentes souches, Rous-espèces ou espèces, et des
recherches écologiques menées dansln.nature et dans des installa­
tions expérimentales sur le terrain. Il est néoes~eaasoi' de sou­
ligner certaines exigeances d'un tel travail : d'une part la conti­
nuité doit ètre assurée sous peine de voir les résultats faussés par
les cycles climatiques, d'autre part un personnel local et des
moyens de transport suffisants doivent ètre prévus. Il faut en effet
tenir compte du fait qu'à certaines périodes de l'année les anophè­
les sont fort peu sbonca~ts et que la récolte pour ètre suffisante
nécessi te dors un gros personnel de captureurs. Et, si dans ces condi··
tions cette récolte eRt suffiAante, pour que les résultats soient
significatifs, le per~onnel de tri et de dissection doit lui aussi
ètre nombreux.

A Mada~ascar un chercheur s'attaque à des problèmes voisins ou
identiques : âge physiologique et cycles gonotrophiques ~~ftpoph~les

l~ambiae : préférences trophiques de ce vecteur, ses variations .
phologiques. Ici aussi la possible existence sur place de plusieurs
espèces du complexe A.. g,~":biae est envisagée et étudiée.

c) Etud~ de._n'?~::~~~?5..~~x.:??-'!-~!s ~~~e;:~~~i~E;s.
Cette étude fait partie du programme courant de Bobo Dioulasso. Elle
est si tuée a".l niveau de la vérification à petite échelle, mais dans
les conditions de la nature, des possibilités de nouveaux produits
qui ont déjà été ois à l'épreuve ailleurs dans les conditions du
laboratoire. Il s'agit là d'une collabor~üon essentielle à l~che­
lon international.

Dans le mème ordre d'idée on peut citer les études menées à
Bondy sur la sensibilité aux divers insecticides de plusieurs souches
d'A.aegypti· Il s'agit à la fois d'un programme de l~boratoire

situé à un niveau antérieur à ce qui est exécuté à Bobo-Diou~asso
et d'une étude entrant dans la collaboration internationale. Les
conséquences s'en feront sentir pour l'établissement de programmes
de lutte contre de nombreux vecteurs (en p. :ticulier les vecteurs
d'arbo-viroses et ceux de la filaire de Bancroft),



d) Etude dlanOphèlp.~ caynrnicoles. Ces études se présentent sous
deux aspects-; l'un-ineorlquë;-&ntrant dans le program~e général
sur l'écologie et la dynamique des populations, études qui sont
essentiellement de la vocation de l'ORSTOM puisqu'elles ne peu­
vent se faire qu'en ~s tropical, l'autre pr.l~que concernant la
recherohe de nouveaux cycles d'hématozoaires susceptibles dl~tre

adaptés au laboratoire. Ce sont les cycles comprenant un anophè.
d'une part et un rongeur ou un chiroptère d'autre part qui sem­
blent donner le plus d'espoir. Mais avant de les utiliser il est
nécessaire d'en conna1tre toutes les modalités, en particulier
celles se rapportant au vecteur, à son écologie et à sa biologie.
Cette première étape est le sujet principal du travail entrepris
dans les environs de Brazzaville gr~ce à un laboratoire de campa­
gne établi dans une grotte gite à anophèles.

2) Arbn-viroAp.s
C' est un~-aès"priiiêipales options retenue par le Comité technique.
Le programme n'en est qu'à ses débuts d'exécution. En fait, les re­
cherches n'ont en 1964 débuté qu'à Yaoundé où un chercheur colla­
bore là uvec l'Inntitut Pasteur du Cameroun. Les moyens mis à sa
disposition semblent faibles compte tenu de ce que nous avons dit
plus haut concernant l'étude des Anophèles. En ce qui concerne les
Culicini on doit oe souvenir qu'ils ne sont nombreux à aucun
moment en for~t. Or ce cheriheur ne dispose que de 9 captureurs dont
trois appartenant à l'Institut Pasteur. Le premier temps d'un tel
programme consiste évidemment en un inventaire des souches de virus
existant et en la sélection des espèces vectrices. De gros progrès
ont été faits dans ce sens à Yaoundé où déjà plus de 10 souches de
Tirus ont été isolées de pools de moustiques. L'inventaire des espè­
ces de Culicidae pouvant ~tre vectrices a été très avancé. Mais le
prochain stade de l'étude comporte l'étude du cycle de transmission
d'une ou plusieurs souches choisies, l'écologie et la biologie du
ou des vecteurs en cause. Et ceci demande un personnel plus impor­
tant que celui existant actuellement.

Le deuxième centre où de telles recherches sont envisagées
à l'heure nctuelle est celui de Dakar en collaboration avec l'Ins­
titut Pasteur de cette ville, mais du point de vue entomologique
cette année encore ne verra que la phase d'installation.

J) Filariose de Ba~croft.

Les Tecteurs en sont des Culicidés. Il s'agit d'une affection très
importante en Asie des Moussons et dfll'"S le Pacifique. Relativement
peu de choses sont connues à son sujet en Afrique de l'Ouest du
point de vue entomologique. Un culicidé reconnu ailleurs comme
vecteur c. fatigans s'est ces dernières années multiplié 4".':.s les
villes. Le programme d'études de l'équipe d'entomologistes basés
à Bobo Dioulnsso comprend: la recherche du, ou des, vecteurs de
l'un de ces foyers, l'étude de son écologie et de sa biologie,
l'étude sur C.fatigans en ville tant dans son écologie, que dans
ses préférences trophiques et ses possibilités vectrices. Une ins­
tallation semi-permanente a été établie dans l'un des foyers j de
nombreux culicides y ont été capturés et disséqués ; il semble pour
l'instant que seul un anophèle soit porteur de filaires infectantes.

4) Onchocercose-"-L'étude de la simylie du vecteur de cette très grave affection a
d'abord été faite par les chercheurs de l'ORSTOM à Bobo-Dioulasso.
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Une section a été f0rmée nans ~e but. En 1964, six t0chniciens et
J chercheurs y étaient affectAs. Lü progrmmü 1964 cJoprend :
l'étuGe de l'~cologie et de lu dynamique èes populations du vecteur
tant en saTane qu'en for~t ; la rechorche du, au d€s ~écanismes,

par loquel cette espèce réussit à st) maintenir en zone de rivièrc.-8
non permanentes ; ln recherche des facteurs alimentaires pouvant
limi'er l'abondance des stades préimaginaux dans los rivière,; j la
la création d'une zone pilote dont le but était la oise au point
et l'évaluation des techniques de lutte; l'étude de l'implantation
des simulies sur les barrages en vue d'éviter, si po~sible, la for­
maticn de g1tes du vecteur sur cos ouvrages dont le nombre est tou­
jours en augmentRtion ; la prospection soignée d'un cert.in nombre....;
de foyers graves en vue d'y instaurer des campagnes de lutte. La
plul-a.~t de ces programmes ont été menés à bien ou seront achevés
l'armée suivante.

Un entomologiste a été affecté à l'HELMINTHIASIS RESEARCH UNIT
de Kumba avec conme programme l'étude du vecteur de l'Onchooercose
dans cette zone accidentée. Son progran~e de travaR a été très li­
mité par le peu de moyens mis à sa disposition. Il a pu cependant
mener à bien les études suivantes: répartition des g1tes de l'es­
pèce dans la région de Kumba (et en m~me temps étude des espèces
de simulies existant daQs cette région) ; étude de la composition
par âge des populations adultes du vecteur ; zoophilie éventuelle
du vecteur.

5~) Glossines vectrices de la TrIEanosomiase humaine africaine

Un regain d'intér~t pour cette étude s'est manifesté depuis qu'exis­
tent des possibilités de lutter contre ces vecteurs au moins dans
les foyers de savane.

A Bobo-Dioulasso 1 0 pro~ramme a comporté

- toute une série d'études visant à éclaircir la dynamique des popu­
lations de Glossinna palpalis gambiensis.6nt été étudiées ainsi
l8s modalité& de l'éTolution ovarienne de ce diptère; la répartitior.
par âges de la population au cours de l'année; la répartition des
pupes dans le sol etc .••es recherches ont été menées à la fois sur
le terr~n (UR laboratoire de campagne a été installé) et au labora­
~oire où est maintenu un élevage. Des expériences de marquage de
l'insecte ont aussi été fai~es. Ce progrmme doit ~tre poursuivi au
cours des trois années à venir.

En outre des campagnes de lutte ont été faites avec les tP~hn~­

ques courantes et des essais d'amélioration poursuivis.

A Brazzaville des enqu~tes préliminaires n~cessaires aux campa­
gnes de lutte contre les Glossines ont été effectuées. D'autre part
on a u~ilisé l'élevage ex~stant pour faire une étude sur les carac­
tères morphologiques et anatomiques employés pour l'estimation de
l'âge physiologique.

6) ~ùlicides vecteurs de la peste
Ce sujet' est partlcu!Ierement important à Madagascar. ~l comprend
la systématique et la répartition des Siphonaptères dans l'1le.
L'écologie et la biologie des deux principales espèces impliquées
dans la transmission et la conservation de l' agent.l:~tude des hÔtes
tant dans leur écologie et leur ~iologie que comme réserToirs pos­
sibles.



7) Acarien~ Laelaptidé~ et Trumbiculidés--
A Brazzaville se poursuit depuis plusieurs années l'étude de la
syetématique et de la rép.rtition en Afrique au sud du Sahara de
ces acarien~ hématophages dont certains sont les principaux vec­
teurs de ri~kettsioses. Cette année une grosso partie du matériel
étudié a été reçu de chercheurs étrangers à l'ORSTOM et étudié à
leur demande. Mais une partie provenait aussi des récoltes locales
ou effectuées ailleurs par des chercheurs de l'ORSTOM.

8) Etudes des culicides en France

Nous séparons C8S programmes car leurs conditions d'exécution sont
différentes et d'autre part, ils sont en partie utilisés pour la
formation des futurs entomologistes.

D'une part une équipe étudie les vecteurs et la transmission
des arbo-viroses dans le midi de la France en collaboration avec
l'équipe des virologues de l'Institut Pasteur de Paris. ~es souches
ont été isolées (entre autres le West Nil. virus), leurs vecteurs
reconnus sont étudiés.

D'autre part, ainsi que nous l'avons déjà dit, un chercheur
poursuit l'étude de la sensibilité de différentes souches d'A.
aegypti à divers insecticides.

B - Programmes secondaires •....-
Il est assez diffieile d'établir un ordre dans la présentation

de ces programmes.

Systématique et répartition: Les Culicidae sont étudiés ainsi
que les Cératopogonidae, les Tabanidae, les Calliphoridae. Un cher­
cheur a étudié des ré~oltes de Nyctéribiidae et de Streblid~e (en
.collaboration et à Lê di:Hl.l..··lCle· ue" P. Slllit du huséum de Tring).

Autres études particulières : Ixodidae et transmission des
spirochétoses. Insecticides. Phlébotomes et eératopogonidae caver­
nicoles.

Uapport_ e PublicQtions.

Une grande partie des programme~ qui viennent d'~tre énumérés
sont encore en cours. Un certain nombre de résultats ont cependant
été acquis, parmi lesquels il faut citer des conclusions pratiques
permettant d'obtenir des résultats dans la lutte contre les vecteurs.
Ils ont été consignés dans des r~pports dont certains comprennent
des plans de campagnes qui seront ouvertes prochainement (en parti­
culier en ~e qui concerne les tsétsés et les Simulios). De même
certains résultats partiels de l'étude des insecticides ont fait
l'objet de rapports préliminairès.

AI êr~!~~~!!S~~_~!_E~E~E!!!!~~_~~~~E~E~!g~~
1·) Culicidae : Une série d'~rticles de .J.Hamon, seul ou en colla­
boration sur :

la répartition des Culicidae en Mauritaàie
- C.l. n--,uvellcs 0spècüs de Culex, ",t les descriptions des stad(;s pré-

...
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imaginaux d'Aedüs et d'Er0tmapoditûs (Qspècos faisant partie dE
groupes pouvant transmettre certains virus).
- une étude du complexe A.gambiae (vecteurs du paludisme en Afriqu2).
- Remarques sur la Systématique des Cu1icidés de J.P. ADAM, d'une
part sur la répartition des Moustiques en Guinée ot d'autre part
.lIr celle deer Noustiques cavernicoles.

2~) Ph1ébotomides s J.Hamon a signalé la présence de Ph.Orienta1ie
vecteur connu de Leish anionsû viscérale, au Niger.

JO) Cératopogonidcs : description de Cératopogonides cavernicoles
par èL VI'll"ïE

4-) Acariens: (vecteurs soupçonnés ou connus de rickettsio~es)
plusIeurs ar'ic1es de R.TAUFFLIEB sur les espèces de la région sub­
saharienne, d'Afrique du Sud, du Congo Léopoldvi11e.

5()) Puci1idés : descri.ption de puces nouvelles de Madagascar, dis­
tribution des puces 8t des rongeurs dans l'11e.

6°) Simu1idés : Répartition des espèces du Dahomey et on particu1i0r
de S.damnosum (G.QlELENN~). Diptères parnsitos des Simu1ies (G~{ .
ct B:A.LAY).

BI Ecologie et Biologie

,.) Glossines: A. C:HALLlER d'une part, G.VATrIER do son cOté ont

pub1'ié deux articles sur los caractères du cycle gonotrophique des
Glossines (ces caractères permettent d'évaluer l'âge de la popula­
tion de Glossines et sont importants tant pour la connaissance de
l'épidémiologie que pour la lutte).

2 0 ) Cu1icidae 1 A Bobo-Dioulasso le travail sur les Culicida2 a fourn

le sujet d'articles sur: l'âge physiologique et les cy.les d'a~rcs­

si~;+'~ dos vecteur~ principaux du paludisme, les préférences alimen­
taires des Moustiquos de Haute-VQlta etc •••

En m~me temps à Madagascar G.Chauvet a publié des études ct en
ad' ",utree en pr~p·\ration ",'.lr le BJtme allje't.

Des études analogues ont été publiées par A.DÂH (ot coll.) sur
les moustiques cavernicoles.

Cet ensûmb1e d'études a pour but d'atteindre une connaissance
suffisante de c·es veoteurs et d' évi ter les échecs dos campagnes fu­
tures.

JO) Simu1idés : G. ~lY a publié un article sur l'oviposition ct 12
pontO'des Simulies. (;e tr :vé'.i1 est entre autre on rapport avec l'étu­
do de l'implantation du vecteur sur les ouvrages artificiels.

R.L ....J BE'<HE (ct coll.) ont publié un article sur les relations
entr8 l'écologie do S.damnosum ct ln transmission de l'Onchocercose.
Cet article éc1airu les différüncvs de gravités observées dans cette
endémio entro la savane ct la forêt.

Une communication pré1iminair0 a été présentée sur le modo

...



de survie de S.damnûsum dnns les pays à rivières intermittentes.

4 0 ) Pulicidé : articles en préparation sur l'écologie d0s puces
ct rr~s rongeurs on relation aVec la transmission et le maintien
de ln Peste.

cl Insecticides

Enfin plusieurs articles ont ou pour sujet les études on
cours sur la sensibilité des insectos hématophagos eux insccticidus,
les phénomènes de résistRncc, les résultats de campagnes expérimen­
tales et ceci tant ~n cc qui regarde les Clucidae quo los Glussines
ou les Simulies.

Thèses

J • DOUCET : Thèso de Doctorat os-sei enccs.

J. LE BfRRE : Ecologie ct dynamiquo des populations (~e S.daL1ll0SUm­
à l'impression.

*
* *
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Le Comité Technique de Nutrition s'est attaché à la remise
sur pied de la section sur des bases nouvelles. Les nombreux pro·­
blèmes posés par la définition des objectifs à atteindre, du per­
sonnel à recruter ainsi que des moyens ct des li~isons à établir
tant à l'intérhmr do l'O~~STOM qu'à l'extérieur, sont en cours
d'étude. ~eux centres seuleMent: Yaoundé et Nosy-Bé possèdent
actuellement une section de Nutrition.

L'année 1964 doit donc ~tre considérée comme une anné<.; de
transition qui verra llachèvement et la publication des enqu~tes

et des analyses de laboriloire liwnées jusqu'à présent, l' ir.stalla­
ti0n de nouvelles techniques analytiques et la restauration de
la section sur le plan d0s moyens.

*

Cameroun : Les Rocherches de nutrition médicale sont encore peu
poussées ; par contre un gros offort a été entrepris en ce qui con­
cerne les recherches de nutrition biochimique. Les études actuelle­
ment en cours portent sur les points suivants':

1) Achèvement et publication d'un inventaireprovisoire des ali­
ments du Cameroun (composition, consommation, référence bot~"'":"_"'.è·.(3)e

2) Synthèse et publication (en liaison avec le service de la sta­
tistique), de la portée alimentaire des enqu~tes statistiques pour­
suivi es dE.T>..9 le Nord-Cameroun et l'Adarnnua depuis 1960, en coll:::..:: 0-,

ration ~vec la MISOECAM.

J) Enqu~tc méthodologique sous le double ~spect alimentaire et
clinique - Snqu~te en profundeur qualitative et quantitative ­
en un point à déterminer dans la région ouest encore inconnue
de ce point de vue.

~~dagascar Le thème du programme en relation avec les activités de
la station océanogrphique de l'ORSTOM à Nosy-Bé est l'étude des
variations de la.composition globale de la·.chair de poisson (eau,
graisse, azote) en fonction de divers facteurs: espèce, taille,
sexe, degré dom~~urité, saison, température et salinité des eaux).
Ce thème donne lieu à quatre études qui se poursuivent :

Une étude sur les poissons de chalut ;
Une étude de la chair de Car<'.nx sexfasciatus
Une étude sur les poissons dt) scnnû ;
Une étude de la chair dG Caranx stellatus.

La phase active (prospection faite en partio à bord de
l'AV~ARIAKA, pour le poisson de chalut et le poisson de traine,
on partie depuis le rivage pour le poisson de senne) ; sc poursui­
vra continuellement jusqu'en décumbre 1965, après quoi le tJ~<:rVail

sera ~urtout de calcul st~~istique ct de r6duction pour l'exploitn­
tion des donné8s obsGrvées.

*
* *
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OCEANOGRAPHIE et HYDR03IOLOGIE

Océanographie

Les recherches océanographiques à l'ORSTOH ont un thème géné­
ral commun: l'étude de la chaine alimentaire et celle du milieu
physico-ohimique qui l'abrite et dont elle dépend.

- L'étude des interdépendaa~es entre le milieu physico-chimique et
la matière vivante et entre les di~~érents stades de la chalne
alimentaire co~stitue un des aspects essentiels des travaux en
cours.

- Les programces se di~~érencient cependant suivant le secteur
gé~graphique et les moyens navigants cis en oeuvre.

- On peut aussi distinguer les études de Haute-Uer où les problèmes
concernent exclusivement le domaine pélagique et les études rela­
tives au plateau continental et aux eaux associées.

- La station de Nouméa est typiquement axée vers l'étude des pro­
blèmes pélagiques.

- La station de Nosy-Bé actuelloment consacrée aux problèmes c8­
tiers étendra son activité au domaine pélagique, en 1965, avec
l'arrivée du Vauban.

- La station de PNinte-Noire est d'ores et déjà sous la dépendance
dB ~acteur limitant que constitue l'O~mANGO qui devrait @tre rem­
placé très rapidement. Son domaine est celui du plateau continen­
tal du ~ond du Gol~o de Guinée avec une ..: 1rU-àe .- des phénomènos
hydrologiques généraux qui régissent la région wt sont d'origine
plus lointaine.

*
Atlantique

Congo - St~tion de Pointe-Noire

Participation aux campagnes internationale.

Ce secteur d'activité, important en 196), a été très réduit
en 1964 du ~ait de l'indisponibilité de l'O~œANGO pour la campagne
Equalant III patronnée comme les précédentes par la Commission
océ·anogra·,.;;'ique intergouvernementale. Un chercheur a participé au
sein du groupe ICITA à la 3ème session de la COI; le groupe s'est
transformé en groupe de coordination permanent permettant aux
états de collaborer aux recherches dans l'Atlantique tropical.

Océanographi~ générale et tâches d'inventaire

Les tâches concernent à la ~ois l'~spect descripti~ et l'as­
pect analytique de la région océanique dont dépend le secteur con­
cerné. En 196h, elles ont porté sur les points suivants:

Section de Physique : - Exploitation de la campagne 10 (descrip­
tion de la situation hYQrologique en Petite Saison Chaude dans la
r~,~op oriental~ d~ GQ1~. de Guinée •

.. mtude du parcQul"1D lIaritim~ des eaux du Congo.
- Relevés bathythermographiquès (187 nouvelles coupes ont été réa­
lisées) •
- Station c8tière - Températures - salinités - vents. Les résul­
tats de 11 années ont été publiés. Les mesures poursuivies en 1964.
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Section Vertébrés :

- Clé dichotomique des espèces ichtyologiques du Golfe de Guinée
(150 familles - plus de 800 espèces)

- ~tude du secteur de la pente continentale - Cette éturie est ac­
tuellement en suspens d~~s l'attente du ~ri co~plet des collections
du US ship "Géronimo".

Secteur pélagique :

a - Identification des stades po~larvaires et juvéniles des pois­
sons teleostéens.
b - Ztude des stades larvaires, post-larvaires juvéniles et adultes
des p0issons Apodes.

Section des Invertébrés

La spction a été handi~apée par l'absence prelongée d'un
chercheur maintenu en France pour raisons de santé. La pause fer.­
cée à laquelle il a été cOntraint, lui a p.rmis de terminer une
.érie de travaux dont la l.lis e au point finale avait été reportée.
Il s'agit le plus souvent d'études relatives à l'Océan Indien.

- Dynamique des populations : la contribution de cette section
aux tâches d'Océanographie générale et d'inventaire est différente
de celle des autres sectinns. 2lle y participe en relevant et ver­
sant aux fichiers de Physique toutes les observations faites en
collectant au cours de ses pêches d'échantillonnage des espèces
rares ou mal eonnues.

Travaux sur du matériel récolté - La plus grande partie du maté­
riel biologique récolté est expédiœà des spécialistes.

Les tâches d'Océanographie générale et d'inventaire doivent
être poursuivi~ pour leur valeur fondamentale. Leur importance re­
lative tend à décroitre dans l'ensemble des programmes du Centre
depuis environ deux an~, elles ne représentent plus en 1964 que
JO %de l'activité, le reste étant consacré à des recherches dont
les buts et le cadre sont plus limités, grâce au travail précédem­
ment accompli en actions de 'reconnaissance". L'accroissem0nt d'ac­
tivité du Centre doit porter davantage, dans l'avenir, sur des
progr~aes à objectifs limités, sans diminuer pour autant, en va­
leur abolue, les études de caractère général.

~n conclusion, on peut considérer que la poursuite persévé­
rante du programme a donné à l' O;{STOH ..Lt'." place de choix d.ans
l'Océanographie régionale. Elle a jeté les bases indispensables
qui permettent aux nouveaux prograIDQes d'obtenir rapidement des
résultats.

Action concertée

Ce prngrawne a été expos. dans le rapport annuel antérieur.
Rappelons spulement qu'il s'agissait de réaliser, dans des condi­
tions de milieu différentes,une série d'observations identiques
et normali~ées, dans les domaines de la physique, de la producti­
vité, de la planctonologie, de la dynamique des poissons et des
crustacés co~aerciaux, pélagiques et dénersaux.

Une étude de ce genre, po~rsuivie parallèlement ne fat-ce que
sur une année dans les trois centres de Thiaroye, Abidjan et Pointe
Noire eat représenté avec une interprétation bien pesée, une con­
tribution essentielle aux questions biologiques du plateau conti-
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nental africain et san. doute plus largeuent des zones tropicales
avec une application pratique aux problè~es de la p~che dans ces
régions. C'était gn anmmg l'attaque scientifique des question~ que
l'expédition G.T.S. a abordées de fa~.n empirique.

La réalisatio:n de ce programme supposait à la fois une acti.,.
vité nor...ale à la mer et une liaison étroite e~-:..tre les troi::.l Cen­
tres. Les problèl.les de bateau et Cie personnel n'en ont permis
qu'une réalisation très limitée. À Pointe-Foire r.l~me, le programme
n'a pu ~tre tenu que partiellement.

Liaison avec hbidjan : Un chercheur éésigné pour la liaison avec
Abidjan y a exécuté une dernière mission ~u 10 janvier au 10 fé­
vrier, périoGe pendant laquelle il a l~'cé et réalisé, en partie
la première campagne "st Eathieu" au large du Libéria, à bord de
la "::teine Pol..::ou". Les résultats des observations recueillies doi­
vent servir de base à une comparaison entre deux régions qui, sur
la foi des valeurs de surface ont été supposées comparables quant
aux conditions de milieu, la région libérienne d'une part, la baie
de Biafra d'autre part.

Opération ~. P. II. (Radiale de Pointe-Noire) : Elle s' inscri t dans
le programme Action concertée. Zlle a fourni à la section Dynamique
des Populations le cadre dans lequel les nouvelles études se sont
inscrites tout naturellement, en bénéficiant de connaissances déjà
solides sur le milieu. Il s'agit d'observations physiques et bic­
logiques répétées~ une série de stations situées sur un aligne­
ment perpendiculaire à la cÔte. Les résultats ~ruts des observa­
tions de 1962 ont été publiés.

Ztude systématique, biologique et écologique des poissons du pla­
teau continental entre les bouches du Niger et de l'Angola: 3700
fiches ont été établies, dont toutes lesdonnées avaient été analy­
sées, portées en coefficient ou pourcentage, ce qui a permis de
dresser des courbes pour chaque espèce. Pour certaines,cGs données
ont permis àe commencer les études comparatives raciales en fonc­
tion de l'habitat géographique.

~n résumé, pour les raisons exposées ci-dessus, le suecès du
programme "Action Concertée" est très partiel. L'intér~t du cadre
donné aux études demeure et le Centre de Pointe-Noire désire pour­
suivre la réalisation du travail qui lui incombait dans sa zone.

Les r.lations avec A~idjan et de nouvelles affectations de
chercheurs permettront l'harmonisation des études dans ce cadre.

La construction d'un navire océanographique pour la CÔte
d'Afrique rendrait certainement les plus grands services 9n donnant
à la coordination la priorité.

Outre les résultats scientifiques acquis, les tentatives de
réalisation du prograr..lhle "Action Concertée" mettent en lumière
certaines difficultés dues à l'organisation, à l'équipement, aux
disponibilités en personnel. Elles font appara1tre également les
lacunes de connaissances et suscitent des actions dérivées. Znfin
elles r'~prochent les chercheurs de cpécialités différentes et
participent ainsi à la création d'un esprit d'équipe, condition
nécessaire ~e la réussite dans les recherches modernes. Cette forme
de programmation appara1t ainsi non seulement comme un cadre,
mais comme un stimulant actif des recherches.
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Ztudes de fonds chalutables

Ce~~ains Ztats africains, nésireux de donner une base scien­
tifique à leurs proj ets d.e développer.lent è-es pêches ont deman'·~é

à l' O.{STOII de prospecter les fonds chalutables de leur plateau
continental. Le Gabon d'abord (19S0),puis le Cameroun (1902) ,le
:1ahomey (196)) et le Togo (1964) ont pas sé avec l' O:?STOlI ries
Gonventions confi8.J.J.t au Centre de Fointe-Hoire la réalisation ties
travaux.

Sur le plan seientifique ces études permettent l'axamen de
la faune dans des rE§.gions éloignées de Po'inte-Noire, avec des dif­
férences assez ngt~e. dans les conditions physiques pour qu'on
puisse espérgr en tirer d'intéressantes conclusions dans le domaine
de l'écologie. A ce titre elles se rattachent à l'Action Concertée.

Cameroun - L'étude a, été réalisée en deux canpagnes (Cameroun l ­
18 décembre 1962 -18 janvier 196) et Caoeroun II -20/26 août 196)).
L'examen des observations et les études de laboratoire ont été ter­
minés en 19h). Les résultats ont été communiqués au Gouverne.ent
du Cameroun en nars 19(.i~ sous la forr.le d'un rapport ronéoté de
148 pages illustrées de 16 figures et 6 planches de dessin - Huit
cartes complètent en outre le texte. Le rapport sera publié dans
les Cahiers d'Océanographie.

~ahomey et Togo - Fonds chalutables du Plateau continental - Trois
c',mpagnes au total ont été consacrées à ces travaux

Les travaux de chalutage en prospection ont été utiles aux
états africains. Ils ont contribué aussi à mettre les chercheurs
en présence des réalités concrètes des problèmes de pêche. Ils
permettront un travail de synthèse sur le fond du Golfe de Gongo
au Togo.

~ynamigue des populations

Plus qu'un programme, la Dynam~cque des Populations constitue
une spécialité à laquelle l'OrtSTOM a décidé de consacrer un certain
nombre d'océanographes biologistes, ceux de Pointe-lJoire étant un
des maillons de la chaine ouest africaine qui sera continuée en
1965-1966.

C'est une méthode d'analyse des données biologiques usuelles
(taille, sexe, poids, composition des populations) qui permet
d'obtenir des évaluations chiffrées des paramètres influençant la
productivité des stocks (croissance, recrutement, mortalité).

La prer:lière équipe ORSTOll a été mil!e en place à Poi.nte-Noire
à la fin de 196). :Jes travaux analogues sont en cours au Nigéria
(Federal Fisheries Service).

Statistiques économiques : elles ont porté sur les captures de
pois sons de fond, de s,,·rclinelles et de thons.

Sardinelles - Les premiers résultats ont permis la rédaction d'une
étude sur les prises des sardiniers pontenégrins et sur les varia­
tions saisonnières dans l'abondance relative des sardinelles.

Une enquête plus po. ssée, en cours, porte sur les positions
dates, heuros de e~tures ainsi que sur les conditions physiquesT
(température de l'cau en surface) et l'immersion des bancs ~u mo­
ment de la capture. Une mise au point générale sera faite.
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Thons - L'enqu~te menée à bord oes thoniers a é~ la plus suivie
elle a porté sur les èeux tiers e~viron èes sorties des bateaux.
L~ p~che thonière s'inte~sifie dans le Golfe de Guinée et un ac­
core: a été passé entre l' ühS'Tüil et le Fisl1 and l1ildlife Service
(USA) pour mener l'enqu~te à l'échelle inter~ationale. Une pre­
mière note ost en préparation, à l'intention des p~cheurs où fi­
b~~.~ODt : le déplacement des lieux de p~che et ses relations avec
les conditions hyè.rologiques ; les renàelilents et leurs variations
liés à l'abondance du poisson; les conèitions d'appât.

2tudes biologigues

Poissons pélagiques

Sardinelles - distributions de fréquence et c.·cle sexuel. Les es­
sais de détermination directe de l'âge n'ont pas encore abouti.
Zxamen èe la relation teneur en eau/teneur en matières grasses
(par le laboratoire de chiaie).

Thons - aucune étuGe binlogique en 1964.

Poissons de fond.

Malgré certaines difficultés dans la collecte des données, on
d.ispose après une année de travail, d' inl'oriilations chiffrées sur
les rendel,leJllt s des chalut iers pont enégrins (vuriations saisonnières
des rendements par espèces) qui seront interprétées après une col­
lecte générale.

Les chalutages sur la ~-~aè.iale de P0inttJ-Noire permettent de
suivre quantitativement les déplacements des espèces et même, pour
certaines, étudiées plus en détail, le déplac~ment des classes en
fonction des conditions hydrologiques, de l'âge et de l'état
sexuel.

Le problème de la lecture directe de l'âge sur les structu­
res osseuses a été entièrement résolu pour la plupart des Sciaeni­
dés ("bars") mais se heurte à des difficultés pour •.1' autres es-
pè ce s.

Les diffIcultés rencontrées tiennent à deux causes : les
nécessaires relations avec les armatears, pour la collecte des don­
nées statistiques, et l'état de l'Ombanbo pour le programme d'étu­
de des poissnns benthiques.

Le programme sera reconduit en réajustant les études et en
essayant de palliEr une activité réduite à prévoir pour l'Ombango.

Malgré certains déboires, le bilan de la première année de
fonctionnef:lent de la section ":Jynamique des Populations" est très
encourageant. *

Côte d'Ivoire - Station d'Abidjan

Les activités du Centre d'Océanographie de la République de
Côte d'Ivoire à Abidjan ont été le fait des chercheurs et techni­
ciens mis à la disposition du centre par l'ORSTON.

OcéanograJ -hie physique

Les activités d'océanographie physique du Centre ont été très
nombreuses et orientées principalement sur les nlcsures hydrologi­
ques courantes. L'absence de chercheur physicien à poste fixe ne
permettait pas d'envisager des recherches autres qu'un travail de
routine. Un physicien du Centre de Pointe-Hoire a pu venir au dé­
but de l'année et prévoir un plffiî de travail comparable aux études
entreprises au Congo.
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Les mesures effectuées en Côte G'Ivoire sont complétées par
des 8.l1.alyses provenant l: 1échantillons collectés à l.ionrovia et à
Cotonou. Il est donc possible de suivre Ge façon assez serrée les
phénoQènes de front froid et d'upwelling et de réaliser la jonc­
tion avec les observations de la baie de 3iafra.

Ces résultats ont été éten~us vers le large par des campagnes
couvrant une zone co~prise entre 1 '=quateur , 14~ W et JO E.

Ces ~esures fichées fero~t l'objet de publication ce résultats
bruts en attendant d'~tre plus complètement exploitées.

Hicrobiomasse : Commencées en avril, ces études encore en cours ont
nécessité 1i,. sorties au large d'Abidjan au cours desquelles 41
p~ches planctoniques et 9 mesures de la productivité par lu métho­
de du c14 ont été réalisées.

Océanographie biologique

Petits vertébrés:

L'orientation des recherches s'est dirigée, èe par la for~a­

tion des chercheurs et les impératifs locaux, dans trois direc­
tions occupant les trois domaines océanographiques possibles :

Domaine pélagique :

Planc~on - deux aides de laboratoire- ont été formés pour prati­
quer le tri du plancton résultant des p~ches au Grand Schmidt et
au filet à zooplancton.

90 stations ont été triées en une quinzaine de groupes qui
sont ensuite acheminés vers des spécialistes étrangers soit étu­
diés au laboratoire.

Médu8és - Ont fait l'objet d'études poussées pour le genre Para­
phyllina et pour la famille des Atollidés. ~es collections en pro­
venance de Pointe-Noire ont été déterminées.

Cephalopodes - Récoltés au filet Isaac Kiddils-ont éûé déter~inés,

olassés et forment ~ne collection importante.

Poissons bathypéla~iques -Les resultats de3 mûmes pêches ont été
triés, olassés et en grande partie adressés à des spécialistes.

Poisscns pélagiques:

Scombridés - 4 espèces ont été spécialement étudiée~,tant dans
les paches des p~cheurs j~ponais débarquant à Abidjan, que sur du
matériel locaL

T. alalunga, T. obesus, T. albaoora, T. thasard - ont fait l'objet
de mensurations et d'obser~ations concernant leur état sexuel et
leur alimentation.

Les p~ches pélagiques au filet et à la lumière ont permis de
poursuivre les observations commencées en 196J, sur les p~ches

larvaires de ces pnissons.

Clupeidés : Sardinella eba et aurita - Ont fait l'objet d'études
biométriqucs complétant les m8sures précédentes. Ont été ajoutées
cette année des observations sur les états physiologiques - (te­
neur en graisse) en liaison avec l'alioentaiion et les conditions
physico-chimiques.

Les p~chcs pélagiques, effectuées périodiquement ont permis
un début d'étude du développement des oeufs et des larves.



1C~ •

Poissons et _Crustacés beatb.iquefi :

St~omatéidés - Paracubiceps ledanoisi a ~té s6l~ctionné et ~es

essais de r:1ise e:l CO~1.serve ont été tentés par le 3ervice e:.es PÊlches
Eari t ir.les.

Langoustes - sur 4 sort~es de la Heine Pokou prévues spécialeM,,-nt
pour~a pêche à la l~~gouste seules J ont pu Êltre réalisées, au
cours desquelles 1065 spécimens ont donné: uesures , p0ids, sex­
ratio.

Etude des Tarets : Reprise èes travaux dans le Qomaine de la pro­
tection des bois et publication de résultats archiv~s.

Accore: avec le CTÏ'"'T de lTogent pour la mise e!1 route d'essais
de résistance naturelle Ge bois tropicaux, faits en collaboration
avec le CTFT local. Ces essais ont débutés le 1er décembre 196L~.

~omaine sédimentolngique:

Plateau continental - des relevés au sondeur ultra s~ns commencés
en 196J, ont été poursuivis au cours de l'année, mais n'ont pu
Êltre continués suffisamment longtemps pour pormettre une carte
des fonds de la Côte d' Ivnire. Par contre, la liarine Nationale
Ivoirienne a pu rapporter d'une mission au Libéria un relevé des
fonds de la frontière ivoirienne à la frontière Hord libérienne.
L'étude de ces relevés est en cnurs.

*
Sénégal - Gtation de Thiaroye

Le Centre de Thiaroye géré par l'oaSTON ne dispose que d'un
chercheur et pas de navire de recherches.

Ztuâes entrep~ises

Campagnes océanographiques du patrouilleur Sénégal du Cap 3lanc
à la Sierra Le~ne jusqu'à la longitude des Iles du Cap Vert. 5.000
milles ont été parcourus.

Conditions hydrologiques de la presgu'tle du Cap Vert - 4 stations
par semaine ont étéoccupées jusqu'aux fonds de 100 m et compor­
taient hydrologie et plancton.

Etude de l'évolution sexuelle de S. ~ba - l'évolution sexuelle
de l'espèce a été étudiée. Elle montre deux "peak" de ponte en
début et fin de saisœn de ponte

Etude des crevettes casamançaises - les programmes réalisés repré­
sentent un gros effort individuel dans un contexte rendu difficile
par l'insuffisance des moyens navigants. Ceux-ci cnAttaueront le
dé~eloppement du travail du Centre.

*
Océan Indien

Madagascar - Station de Nosy-3é

Océanographie physique

Le thème général porte sur la détermination des caractéris­
tiques physico-chimique (te.~ipérature, salinité 1 oxyg~ ne dissous)
des masses d'eaux littorales autour de Hosy-3é d'une part et la
caractérisation de l'eau au pied de la jetée du Centre d'autre
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part (physico-chiroie avec piI inclus, enregistrement continu de la
marée pour détermination ultérieure du niveau moyen).

Ce thème est bien e:J.t·endu un thème d'attente, l'.arrivée· du
Vauban en 1965 devant établir un nivoau normal d'extension régio­
nale des progr~aes tant en haute mer que sur le plateau conti­
nental.

Avec la fin de l'étude du cycle annuel en mars 64, le travail
du laboratoire s'est de plus en plus orienté vers les observations
nécessaires aux biologistes pour définir les caractéristiques du
milieu. La rédaction des textes concernant le cycle annuel a été
terminée en aoÜt 1964. Le programme actueln~ prêToit aueune.ext~n­
sion avant l'arrivée du "Vauban" mais, à l'arrivée de ce dernier,
toutes les techniques seront prêtes pour une utilisation immédiate
du bateau.

Les études h~r1rologiques faites à Nosy-3é en 1964 ont mené à
terme ce qu'il est possible de faire depuis l' "Ambarial<a " • Elles
n'ont pas été faites par un océanographe physicien et doivent donc
@tre seulement considérées comme une base pour l'exploitation des
biologistes. Avec l'arrivée du "Vauban", ce type d'études se::'<.l. pla­
cé sons la responsabilité d'un océanographe physicien.

Phytoplancton

Première étude taxonomique du phytoplancton des eaux de Nosy­
3é et des environs; étude des divers éléments (lumière, pigments,
productivité, abondance relative des espèces) de la production pri­
maire des mêmes mesures d'Raux pour la caract~risationultérieure
de zones plus ou moins riches ou potentiellement productives se­
lon les saisons.

Ce programme amorce celui du Vauban. Il est également étudié
par le Centre ORSTOM de Nouméa mais ce dernier travaille toujours

dans les eaux ~u largeetl'Uld.ns les eau~ littorales (remarque encore
plùa. valable depuis la mise en service du "Coriolis"~ A l'origine
les deux laboratoires ont travaillé avec les mêmes méthodes.

Prospection: sc..; :".i.e6 mensuelles de l' "Al11bariaka" (5) jours au to­
tal)suivant le circuit du cycle annuel jusqu'en aoüt 1964, puis
aux stations ), 11 et 12. De plus, récoltes lors des sorties de
chalut et mise en place d'une station 2 L:- heures en un point qui
sera échantillor.~é plusieurs fois par la suite.

Travaux de laboratoire - comptage des filtres radioactifs c14 et
calcul du rngC!h!m) pour chaque échantillon d'eau étudié p
- mesure de la quantité de pigments photosynthétiques () chloro­
phylles et 2 caroténoides) et calcul du mg/m) de chlorophylle pour
le même échantillon ;
- mesure de l'abondance relative des différents groupes de phyto­
plancton (dont 220 jusqu'à l'espèce) au microsf'ope inversé : )Lf·5
échantillons en 6h.
- détermination des espèces de phytoplancton recueilli au filet
après examen au microscope ordinaire : 5) échantillons ;
- calcul des énergies lumineuses mesuréés lors des croisières au­
dessus et dans l'eau;
- textes résultan:; de l'analyse de ces divers éléments puis rédac­
tion de textes de synthèses mettant en relation les caractéristi­
ques du phytoplancton avec celles du milieu maritime habité.
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Les analyses du cycle annuel sont terminées ; le texte de
synthèse est en cours d'élaboration et devrait ~tre pr~t dans Ins
premiers mois de 65. Les études portant sur les observhtions des
sorties au chalut sont en cours. Les recherches méthodologiques
(stations de 24 heures avec études in situ) ont co~~encé et de­
vront ~tre systéwatiquemeat poursuivies.

L' année 1961~ a été la première année de rentabilité du labo­
ratoire de phytop~ancton et proc'cuction primaire à Hosy-3é après
sa création en aoftt 1963 (réception du matériel nécessaire). Les
données obtenues sont les premières récoltéos et étudiées de ma­
nière continue dans un indiscutable milieu tropical; d'autre part
au titre de la recherche d'application possible, elles forment
l'un des maillons essentiels de la chaine de travaux entrepris
au Centre de Hosy-3é depuis l'eau de cer jusqu'aux produits con­
sommables par l'homme.

Zooplancton :

L'étude descriptive des populations du p1ancton animal P&U­
plant les différentes masses d'eaux (entre 100 m ou le fond et
la surface) dans Q~ rayon à'une cinquantaine de milles autour de
Nosy-Bé et celle des variations saisolli~ières de ces populations
ont été effectuées. L'arrivée du "Vauban" amènera l'extension des
zones étudiées.

La motivation scientifique de cette étude réside dans l' iIll­
portance du zooplancton en tant que maillon (ou plus exactement
ensemble de maillons) de la, chaine alimentaire qui a lieu dans le
domaine marin. Le travail devra déboucher sur des études quanti­
tatives précioes, statistiques et dynamiques; mais cette phase
du travail exige une connaissance préalable des cor.wunautés fau­
nistiques du secteur étudié et des grandes lignes de leurs cycles
de croissance et de reproduction. Le plancton tropical étant encore
actuellecent très mal connu, et le plancton de l'Ouest de l'Océan
Indien à peu près inconnu, cette première phase du rravail est
importante et durera pendant 3 ou 4 ans.

Prospection : sorties mensuplles de l' "Arnbariaka" (55 t j ours au
total) suivant le circuit du cycle annuel jusqu'en mars 1964, puis
aux stations J, 11 et 12. De plus récoltes de plancton lors des
sorties chalut et quelques courtes sorties supplémentaires.

Travaux de laboratoire : - tri des récoltes ; détercination des
espèces pour les hol:usques pélabiques, Amphipodes pélagiques et
Chaetognathes ; expédition à des spécialistes des échantillonnages
de : larves de Poissons, Thaliacés, Appendiculaires, larves
d'Anomoures, Isopodes, Eysidacés, Cumacés, Ostracodes, Cladocères,
Annélides.

Les 480 récoltes du cycle annuel (mars 6J-mars 64) sont triées;
une centaine de récoltes effectuées depuis sont en cours de tri.
Les déterminations des Iiollusques, Amphipodes et Chaetognathes
sont commencées. Sont cocmencés aussi des com~tages et des récapi­
tulations (par espèces ou groupes zoologiques) du cycle annuel.
Les échantillons à envoyer aux spécialistes sont p~~ts ; quelques
uns ont déjà été expédiés.

Les études de zooplancton ont été commencées en 1960 (50 ré­
coltos aut our de lTosy-Bé environ). Ilais le plan définitif de tra­
vail a été mis au ~lair en 1962 et ce n'est qu'en mars 196J ~date
de la mise en service de l' "Ar.tbariaka") que la prospection véri­
table a pu commencer. Grâce à deux techniciens, les tris ont été
faits et l'étude proprement dite cOLttnence maintenant. Elle devrait
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conduire à une description du cycle de croiss~~ce et de reproduc­
tion d'un assez grand nonbre d'élér.xents zoologiques (espèces ou
groupes) et èe l'évolution annuelle de8 con~unautés des Gifférentes
masses d'eau prospectées (celles-ci définies en fonction des élé­
ments fournis par leo autres laboratoires du Centre).

Trois thèmes principaux étroiteuent reliés entre ~ux sont à
noter :
- étude des fonds de baies vaseuses, riches en Penaeidae (sujet
principal)
- écologie des Palinuridae (observations con~lémentaires venw~t
à la suite des recherches effectuées en 1963).
- inventaire faunistique de la zone littorale et des petits fonds
(jusqu'à 30-40 r.x).

Ces trois études présentent une utilité immédiat~ pour les
Penaeidae : application pratique à la p~che des crevettes avec
possibilité d'exploitation commerciale. Pour les Palinuridae :
l'étude a montré qu'en raison de leur écologie et de leur compor­
tement, les Palinuridae ne paraissent pas susceptibles d'alimen­
ter une industrie de la pacha. 2n ce qui concerne l'inventaire
faunistique, son rele est capital puisqu'il sert de base à toutes
les autres études entreprises.

Prospection - La totalité de l'étude sur les Peoaeidae peut 6tre
considéré ~ comme une pLl.epection des fonds chalutables dans une
région donnée. Le choix de cette région a été fait en se basant
sur les résultats obtenus antérieurement au cours de "campagnes
de prospection" intéressant une grande partie des cates nord-ouest
de 1'1adagl\scar. Pour l'inventaire faunistique, une prospection mé­
thodique est menée sur le littoral et les petits fDnds, celle-ci
par lJiotope et par région géographique, autour de Nosy-:Jé. Ces
prospections sont menées toute l'année et à un rythme constant,
l'étude dQ la zone littorale se faisant de préférenee pendant les
périodes de vive-eau.

Travaux de laboratoire - Tri par groupes zoologiques des échan­
ti1bns récoltés. Certains étudiés sur place (iGentification Ges
espèces), a'autres expédiés à des spécialistes.
- essais de synt~1.èse regroupant les résultats des déterminations
et des caractéristiques du milieu mesurées au moment où sont ef­
fectuées les récoltes.

Pour les Penaeidae, un cycle annuel de chalutage vient d'.tre
bouclé et les résultats font l'objet de deux rapports en prépara­
tion (sur la p6che expérimentale et sur le peuplement des fonds).

Pour l'inventaire faunistiqae, un certain nombre de groupes
ont fait l'objet ae récoltes suivies. Certaines sont assez impor­
tantes pour justifier leur étude par des spécialistes: Porifères,
Echinodermes, Tuniciers, Scléractiniaires, A,• .nélides Polychètes.
D'autres récohes sont à continuer, m~me dans la zone littorale
et les petits fonds.

Les recherches entreprtses ont réellement débuté en juillet
63, soit deux mois après l'arrivée du chercheur. i.,'abord sur un
rythge lent mai. efficace (résultats publia~les sur l'écologie
des Palinuridae dès la fin de 63), celui-ci s'est accru en f)i~ par
suite de l'équipement complémentaire du laboratoire et du recrute­
ment d'un technicien pour le tri des récoltes. Dans l'état actuel
du Centre, ce rythme ne peut plus s'accroitre en raison de l'ef­
fectif du personnel (un seul cherCheur) et de la saturation de
l'emploi du temps de l'actuelle embarcation du Centre. Par contre
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l'arrivée prévue en 1965 d'un chalutier de recherche correctement
équipé ainsi que l'affectation au Centre de Nosy-~;é d'au moins
un autre chercheur de la m~me spécialité, permettraient un accrois­
sement du rythme des recherches et un élargissement du champ d'ac­
tivités.

En 1961;., l'arrivée d'un nouveau chercheur permettra une ex­
tension du programme en liaison avec la Dynamique des Populations.

*Pacifique

Nouvelle-Câlédonie - Station de Nouméa

I1algré le début d'activité du "Coriolis", mâi.is du fait de la
transition, l'année 1904 a constitué pour le Centre de Houméa une
sorte de pause consacrée à la mise au ~loint des résultats antérieurs
à la méthodologie etàla prépa~ation des programmes.

Programme - Etude descriptive et analytique des propriétés physi­
ques chimiques Qt biologiques des masses d'eau océaniques du Paci­
fique tropical Sud-Ouest, de leurs variations géoGraphiques, sai­
sonnières et annuelles - en y incluant l'évaluation des ressources
pélagiques exploitables - dans la partie tropicale du Sud-Ouest
Pacifique et incide.tlwlei'it ·dans 1"'8 rég·ioniJ voisLnlis"

Ce programme peut présenter des analogies avec ceux de Pointe­
Noire et de l'iadagascar, màis il concerne une toute autre région et
est beaucoup plus exclusivement consacré aux aspects quantitatifs
notamment en biologie.

LQS études océanographiques €rançaises dans le Pacifique :~d

ont été reconnues comme faistmt partie du programme-national et
figurent notamment à ce titre dans le précédent Plan. Le programme
ci-dessous représente donc la presque totalité de la participation
française à la connaissance océanographique du Pacifique et de ses
ressources de haute-mer, dans une région particulièrement mal étu­
diée puisque le travail des Australiens et des Français en haute
mer a commencé à peu près en m@me temps et qu'il y a eu assez peu
de travaux Américains et Japonais sur cette zene du Pacifiq1ie.

De m3me la p~~ticipation aux croisières saisonnières AUstra­
liennes 1962-196) en Océan Indien (110-E) et leur interpréûa~ion

en cours représente une fraction i~portante de la participation
française aux études interaationales de l'Océan Indien.

Des opé~ations annexes secondaires visent soit à promouvoir
l'application industrielle des connaissances acquises ici et ail­
leurs sur les ressources de la haute-mer de la région, soit à
développer certains points de l'activité locale: ostréiculture
notamment,en 1964.

Le travail a été~parti de lamanière suivante 1

1) La majorité de l'équipe de la section océanographique a été
affectéeau Coriolis en ~urope puis daa le centre Pacifique. Cette
activité ne s'est pas située géographiquement dans le cadre du
Centre pendant l' année 196L~.

2) Du personnel est resté en poste à Nouméa, se consacrant en par­
tie à des fictivités de préparation du travail à venir et à la mise
en place de l'infrastructure correspondante: réaménagement com­
plet du laboratoire actuel, mise au point du travail phytoplancton
du Coriolis, etc •••Le personnel a participé aux relèves de l'équipe
partie de métropole et a été progressivement complété par l'arri­
vée d'éléments ayant terminé leur embarquement sur le Coriolis.
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J) Du personnel re.té en poste à Hour,léa s'est consacré pf'ur le
reste du teQps à des opérations locales et s~rtout à la liquida­
tion des résultats antérieurs : prélèveMents de routine pour
l'étude du phytoplancton du lagon pcndfu.t un partie de l'année;
étude des résultats d'océanooraphie physique de la croisière CLO~C

fiunter (décembre 19~J) ; étude des conditions physiques et biolo­
giques de la baie de Tindu, site probable de la future station os­
b.:étc(/)le.

Des travaux ont été diversement avancés : étude bibliographique
sur les proprLétés optiques de l'eau de mer; monographie des mers
de Corail et de Tasman ; détermination et étude de la répartition
des ~uphansiacés de l'Océan Indien; étude, aU laboratoire, à la
lumière des expériencAs acquieos sur 1e Coriolis, dQ la prépnra­
tion méthodologique., et mittérielle du prograJW'le Carbone lh à venir;
interprétation de la distributinn des espèces de phytoplancton le
long du 110 0 au cours des deux dernières croisières Océan Indien
distribution qui se révèle bien en accord avec l'évolution de
l'upwelling de Java ; méth~dribgie de l'étude du micronecton sur ma­
tériel préservé qui aboutit à un certain nombre de résultats parmi
lesquels: l'établissement d'un tableau de la teneur en eau moyenne
pour les différents taxa étudiés, aussi bien que l~indbation de
ses variations possibles en fonction des e~pèces ou en fonction du
cycle biologique de celles-ci. Le travail sur l~ distribution des
poissons micronectoniques (en fonction de la latitude et du cycle
saisonnier) de leurs cycles biologiques en taille, de leur action
prédative est très sérieusement avancé.

En ce qui concerne le reste des travaux, le phytoplancton
Océan Indien est ach~vé ; les travaux de micronecton dureront long­
temps encore, mais une première phase importante en sera achevée
avec la rédaction des cycles biologiques et des cyeles hydrolo­
giques ; la distribution proprement dite des Poissons et de~

Euphausiacés sera achevée .'dur ~ e début 1-.965:.

Le présent rapport est inspiré p~atiquemen. uniquemént par
les activités biologiquea (l'essentiel des activités physico-chi­
miques ayant été conoentFé dans cette période sur le Coriolis~

en Europe, la préparation ma~érielle étant plus bngue et diffi­
cile pour ces techniques que pour celles de la biologie). On peut
dire au total que les travaux d'interprétation exécutés en 1961;.
avec tout ce qu'ils comportent de réf.exion et de recherches biblio­
graphiques, ont conduit les intéressés a ~tre plus que j~~ais

conscients de la nécessité de travailler drolS le cadre d'un pro­
gramme intégré, mais aussi les ont amené à réviser leur estiQation
du facte."lr temps (cycles saisonni.f.rs et autres) qui doit pre:..dre
désormais une place essentielle. Au total un temps très court du
Coriolis devrait ~tre con.acré dès son arrivée à l'exécution d'un
programme de mise au point de méthodologie production seconriaire.
Puis dans un délai très court après la résolution du premier pr~"­

~lème, des croisières saisonnières à ~inéraire simple mais étendu
au moins sur 25° de latitude devront occuper une partie du temps
de mer annuel du Navire, la radiale devant ~tre répétée au moins
4 fois dans l'année, à l'aller et au retour,
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Hydrobiologie

La section d'hydrobiologie de l'Office de la Hechnrche Scie~­

tifique et Technique Outre-I:ler dont l' implantation,.à.-Fb:bt-
LaDY fut décidée en 1963, a pour buts:

1) ~e compléter et parfaire en pays tropical la formation ~le les
c~ercheurs et techniciens recrutés par l' Œ~STÜÏ'l reçoivent d'abord
en métropole.

2) ~e les habituer à travailler en équipe et à harmoniser leurs
progranmes de travail individuels avec le prograume général de la
section.

3) D'entreprendre et de développer des recherches fondaoentales
en 3ydrobiologie, plus spécialenent en ce qui concerne la produc­
tivité des eaux douces tropicales.

4) De fournir, dans le domaine de sa comp't.nce, des bases scien­
tifiques utilisables pour la mise en valeur de la cuvette tcha­
dienne projetée par les Etats oembres du Comité du L~c Tchad (r~é­
publique du Tchad, République du Figer, Fédération du Cameroun,
Fédérat io:'1 è-u ITigéria).

Les recherches suivantes ont été effectuées :

l - le Plancton

Une partie du matériel destiné à l'équipe chargé de l'étude
du plancbon, notamment des microscopes Zeiss inversés, n'a pu @tre
mise en se~ice que dans le courant de 1964. Il a en outre été
nécessaire de procéder à de nombreux essais prélininaires pour
mettre au point les méthodes de pêche, la standar~isation des échan­
tillonnages, les techniques de couptage etc ••• 0es ùannées quanti­
tatives valables n'ont été obtenues qu'à partir de septeù!Jre 1964.
Zlles portent sur les pourcentages des principaux groupes (jusqu'au
genre indUs) représe~tés dans le phyto et le zoopla~cton et sur
des évaluations de la densité de peuplement e~ nombre d'individus
ou de cellules par litre ou par 02 de suf~ce. Les méthodes utilisées
actuellement sont certainement imparfaites et devront être aoélio­
rées dans l'avenir: de ce fait les valeurs absolues obtenues pour
les densités de peuplement ne doivent @tre acceptées que sous cer­
taines réserves. lTéannoins il a été décidé de poursuivre les échan­
tillo~~ages tels qu'ils ont été cOLmlencés afin d'obtenir pour u~e

année entière des chiffres comparables qui montreront co~nent va­
rie le peupleLlent planctonique au cours d'un"cycle de 12 oois.

Les points choisis pour les prélèveoents sont situés da~s

le Chari et le Logone, près de Fort-L&~y, dans le delta du Chari,
dans les eaux de la part1~ sst du Lac ~chad et d~~s la mare tem­
poraire natronnég de Latir, près de 301. Les échantillonnages sont
effectués tous les 15 jours dans le fleuve et tous les oois dans
le lac et la mare de Latir, ce qui nécessite 8 à 10 jours de sor­
tie en bateau p~' mois. Les résultats partiels obtenus après 4 mois
d'études peuvent se résumer de la façon suiva~te :

:Jans le Chari, la période de septembre à décer.lbre correspond
aux hautes eaux de la crue annuelle : le pla~cton est ~rès peu
abondant. Le phytoplancton atteint au maximum 11 aillions de cel­
lules par litre ; il est composé principalement de Cyanophycées
(Aphanoaapsa), de Chlorophyu ées è-iverses et de Diat ooées (l~elosira:}
Les C~rysophycées (Dinobryon) sont en pourcentage très faible. Le
zooplancton est cooposé en majeure partie de rtotifères (Lecru~e et
I~eratella étant les genres" les plus fréquents). I.~.' densité
de pe.uplement varie- ·d{;}.,.1 à 15 individus ·par litre.'
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Dans le delta du Chari, durant la pé"'iode cnnsidérée, les
caractéristiques GU pla."J.cton SO~'lt les oêmes que da.:.'1s le flei.r.' e.

~~~s le lac, la densité de plwîcto~ auguente au fur et à De­
sure qu'on s~loigne du delta les de~sités les plus fortes aYaDt
été rencontrées dans le région lIord-~st (Archipel). Le phytopllli~c­
ton dépasse alors 1 Dillion de ce~lules par litre, presque unique­
nent des Aph~'ocapsa de très petite taille (1,5 à 2~\. D~~s le
reste du lac, les autres groupes so~t représentés p~. des Diatoaées
(Surirella et llelosira) et des Chlorophyc ées (Pediatrl.: ':1 et :)esni­
diacées). Le zooplancton conpre~d surtout les Copépodes, la den­
sité naxi~a atteignant 500 i~dividus par litre.

A la nare de Latir, la période considérée est celle de nise en
eau maximale après les pluies du nais d'aoat. La densité du planc­
ton est considérable mais sa richesse en espèces faible. Le zoo­
plancton , 100 000 in4ividus par litre en moyenne, couprend seule­
ment des Rotifères (3rachionus et Hexarthra). Le phytoplancton, à
Anaboena, Oscillatoria et Gpirulina principalement, peut attein­
dre des densités 1 000 fois supérieures à celles trouvées da.,s la
zone la plus ric~e du lac.

Certaines données c oncernant l~ pla....'1.ct on IL""1t été utilisées poJ-r
la caractérisation sor.unaire des principaux biotopen existant da.."1.S
la partie du lac Tchad située à l'~st d'une ligne orientée sensi­
bleoent lTorcl-Gud et joignant 3aga-Sola sur la rive Hord à l'eu­
bouchure de 1 '~l 3eid (frontière Higéria-Ca..,eroun) sur la rive
Sud. Ce travail a été rédigé sous forme de rapport ronéotypé sur
la dem&U1de du Cf.ntre Technique ct Forestier Tropical de Paris en
vue d'établir un progranme de pêches expérinentales.

II - Les poissons

Avant d'entreprendre un programme de recherches sur les Pois­
sons du lac Tchad, on s'est efforcé d'exploiter les documents et·
les donnéQs recueillis antériellrement au l,~ali et surtout en Cate
d'Ivoire.

Le dépouillement d'une série de pesées et de nensurations
effectuées sur des Lates niloticus inmatures de 73 à 245 nm de
longueur standard, pêchés à Iiopti (llali) et dont les écailles :n.e
portaient auc~'1. annulus de croisswîce, a pernis de mettre les faits
suivants en évidence :

La longueur standard et'la longueur totale sont liées par les
relations L.tot. = 1,215 L.st. ou L.st. = 0,823 L.tot. La popula­
tion échantillonnée comprenait deux groupes :

a) Des individus juvéniles, de 73 à 15h mm de longueur standard,
possédant les caractères suivants : livrée juvénile encore recon­
naissable, adiposité modérée avec un coefficient de condition
moyen:C = 2,19 .±. 0,03 et un rapport hépato-somatique R.H.S. =
1,59.±. 0,07 %, gonades très petites, sexe identifiable à l'examen
mllcroscopique.

b) Des individus prématures de 160 à 2h5 mm de longueur standard,
possédant les caractères suivants: livrée adulte, très forte adi­
posité, la période considérée étant une période de boulimie qui
s'exerce, da.....s une pr~portion de 40 à 50 )0, au détriment des
Alestes leuciscus, le coefficient de condition étant voisin de
2,36. Gonades encore très petites, le rapport gonado-somatique ne
dépassant on aucun cas 0,15 %mais les sexes sont reconnais~ables

à l'examen macroscopique. Hâles plus petits que les femelles, la
différence étant de l'ordre de 195 mm pour les mâles à 207 mm pour
les femelles. Le rapport hépatosomatique diffère égalenent de
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façon significative. Le d.M.5. est sensible~net consta~t et égal
en moyenne à 1,4~ %chez les mâles. Il ~end à augmenter avec la
t aille jusqu'à une valeur coyenne de 1,72 )b pour 21.~ 0 I1llil de lrm­
gueur standard chez les femelles.

Les inèividus juvéniles échappent pratiquement aux engins èe
p~ches usuels. Par contre les individus prénatures sont capturés
en grandes quantités par les filets maillants dor~ants à nailles
de 3 pouces. La courbe de sélectivité de ces filets, relative aux
Lates niliticus serait approximativenent une courbe normale de
m~yenne 215 mm et d'écart-type 25 mm.

Les échantillonnages effectués n'ont pas permis de computer
une courbe de croissance, m@ne approximative, ni de prévoir com­
ment varient avec les saisons le coefficient de condition et les
rapports hépato et gonado-somatiques. Il n'a pas été possible de
précisQr si les deux groupes d'individus sus-mentionnée comme ju­
véailes et prématures correspondent à deux classes d'âge diffé­
rant d'une année, eu OUI ~ontes tardives et précoces d'une m@me
classe d'âge. Cette se.onde interprétation paratt toutefèis la
plus probable.

Une étude sur la Systématique et la Répartition des poissons
des cours d~eau et des lagunes de C8te d'Ivoire a été terminée.
5.400 poissons répartis dans diverses collections en C8te d'Ivoire
au Muséum de Paris, au Musée de Bâle et au 3ritish Muséum, ont été
examinés i 184 espèces différentes, appartenant à 101 genres ex
55 f~milles ont été identifiées. Parmi ces espèces, 6 ont été dé­
crites comme nouvelles. L'ensemble du travail, pr@t pour la publi­
cation, comporte 377 pages de texte dactylographié, 10J figures
au trait, 28 cartes de répartition et un index de 1715 noms scien­
tifiques. ~es clefs de détermination pour toutes les espèces exis­
tant en Afrique occidentale ont été établies.

Au point de vue biogéographique, cette étude des Poissons de
C8te d'Ivoire complète les données déjà acqaises sur les autr~s

régions d'Afrique occièe~tale, dont les eaux abritent deux types
de faune. Une faune de savanes avec des espèces souvent de grande
taille et à très vaste répartition, du Sénégal au Hile Une faune
de for~ts avec des espèces souven. de petite taille et à réparti­
tion restreinte. LQS espèces ubiquistes ou indifférentes que l'on
rencontre aussi bien en savane qu'en for~t ou qu'il serait aetuel­
lement hasardeux de classer dans l'une ou l'autre caté~erie, ne
sont jamais nombreuses. Il est alors commode, pour définir des ré­
gions biogéographiques d'utiliser le rapport du nombre des espèces
soudaniennes (ou de savanes) au n.mbre des espèces soudaniennes
ou de for~t, que l'on appellera guinéennes, existant dans un sec­
teur donné. On obtent ainsi un ittdice numérique dit soudano- gui­
néen do.t les valeurs s'échelonnent de 0 à l'infini.

Les valeurs de l'indice supérieures à 1 correspondent à des
eaux o~ lesforme& soudaniennes sont plus nombreuses que les gui­
néennes. Ces eaux appartiennent à la région soudanienne qui se
subd~vise en trois sous-régions : occiden~ale, tchadienne et ni­
lotique.

Les valeurs de ~indice inférieur à 1 correspondent à des eaux
où les formes guinéennes sont plus nombreuses que les soudaniennes
Ces eaux appartiennent à la région guinéenne qui se subdivise en
deux sous-régions: occidentale, de la Guinée au Ghana, et équa­
toriale, de la f'I:~ontière Dahomey-Nigéria au Gabon. La sous-région
guinéenne occidentale comprend en outre deux secteurs guinéo-libé­
rien et éburnéo-gh~néen.
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Znfin il existe une région sublittorale où les formes ~ari­

nes et estuariennes sont plus nombreuses que les fOrI:1es continen­
tales. 2n Cete d'Ivoire, toutes les lagunes appartiennent à cette
région.

*
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ronéo - Docuwent 212

DONGUY J.R. =~~DIVILLE et L~ GUEN J.C. (1964) - ~ssai de représen­
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la lecture des otolithes chez deux espèces de Scianidés ouest­
africaines (Fueudotolithu~ eenegal&nsis C.V. et pseudotolithus
typus Blkr) Comm. CIPEM 1964 - 6 p. dactyl - 8 fig. - Document 224
TROADEC J.P. (1964) - Prises par unité d'effort des sardiniers
Ponténégrins - Variations Saisonnières de l'abondance des Sar­
dinelles dans les eaux congolaises - 9 p. ronéo - J cartes -
2 table - Document 199.

A. CRosrrrEa - avec la collaboration de C. C:-IA.lvlPAGNAT, J. HA.t"{TEAU
et G.R. BERRIT - Rapport sur la campagne effectuée au large des
c8tes du Gabon et du Congo du 23 novembre au 13 décembre 1963
par le chalutier Thiery - Document 197.

Côte d'Iv~ire - Station d'Abidjan

RANCUREL P. - note sur la plongée du Tursiops truncatus
:Description de la Prodissoconque de Tered.o th~ni et de 3anlda
anechoensis
- Pré~ence de Tere~~dicroa Roch 1929 en Côte d'Ivoire.

Contribution à l'nistclogie de la~ande surrénale de Crocodylus
nilotj,us Laur en collaboration avec M. GA3E.
- Essais comparés de divers bois tropicaux à l'attaque des Tarets
sur la côte ouest africaine.
- Le problème Teredo senegalensis 3lainville examen du type du
Huséum de Paris.

HARC:iAL E. - Description des stades post-larvaires et juvéniles de
quatre espèces de Scombridae de l'Atlantique tropico-oriental •.
- Contribution à l'étude de la langouste verte africaine Panulirus
rissoni ~emarest 1825 (P. regiua de 3rito Capello).
- Sur la capture en Côte d'Ivoire de deux spécimens d'Ijimaia
loppei Roule Ateleopidae : Poissons téléostéens.
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- Etude de quel(tues caractères de Sé!.!(Unel~é!-eba (C et V) de
Côte d'Ivoire
-Nore sur deux caractères de Sardinella aurita (C et V) de Côte
d'Ivoire.
- Un nouveau poisson intéress~~t l'industrie de la conserve le
"sardineau" des côtes cl'Afrique.

[-{~PELnr R. - Quelques l!léduses de l'Ile A.'înobon (Golfe de Guinée)
La médvee Par_~~lina ransoni dans la vallé2 èu Trou sans Fonc~

(Côte ci. ' Ivoire).

J .R. ;)ONGUY et FriIVE 1'1. - Les conditions de l'Atl~~tique entre
Abidj a, et l' 2quateur 1ère, 2èr.le ut Jème part ie.

R~YSS;; J. et P~IVE M. - Conditions hyCrologiques et phytoplancton
au large d' Abidj an - variations d'avril à juillet 196L~

M~DRZ G. ( Les Polycètes de Côte d'Ivoire (Fac. des Sciences
larseille) •

Madagascar - Station de NOlry-Bé

GER&i.D ~. - 2tude de l t eau de mer de surface dans une baie de lTosy­
3é Cah. ORSTm~ Océano. vol. 2 ne 2 pp. 5-2l: fig 4 196 L,

PIC~ION llir. - Aperçu préliminaire des peuplements sur sables et
sables vaseux, libres ou couverts par des hermiers de Phanérog~nes

marin, de J:Josy-3é Cah. ŒlSrrŒI Océano.

Douvelle-Calédonie - Station de Nouméa

ROTSC:·II :"1., HAGNI~I( Y. , TIR2LLI H., J. Gk"tB:2; - R€sul t at s des ob­
servations scientifiques de la ::Junkerquoise, Croisière Guadalcanal
Rapport Sc. IFO nO 25 Cahiers O:J.STüi-! VoL II - 1-1964.

*

DAG~~ J. et STAUC3 A. - Poissons de la partie camerounaise du
Bass in de la :3énoué - Hém. IFAlT, Dakar (196J) n· 68, 85-107 4 fig.

DAGET J. - Sur plusieurc cas probables d'hybridation naturelle
entre Citharidium ansorgi~. et Citharinus dietichodoides - rlém.
IFAN :Oa~~ar (196J) n!') 68, 81-8J 1 fig.

DAG:8T J. et STAUCH A. - Poissons de la rive droite G.u lloyen Congo
Hission A. Stauch (février-avril 1961) - :JuIl IHSC, 3razzaville
( 196J) 2, 4 1-4

DAGET J. - Note sur les l',lutela (l:iuteliàae) de l'Ouest africain
Journ. Conchyl. Paris (1964), 10~, J-14, 1 pl.

GRAS ~l. - Rapport sur la détermination sor.unaire des principaux
biotopes du Lac Tchad. napport ronéotypé, 55 p. J graphiques,
1 carte.

*
* *
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SCIENCES HUHAD.fES

En activité p-ffective depuis juillp-t 1961:-, les 4 Ctmités
Techniques de Scienees humaines se sont censacrés, dè. leur pro­
m~ère réuninn, à l'organisation à leng terme de la reohgrche;·.
Les résultats d& c&tte organisatien apparent~ dans le bilan de
l'année 1964 feront sentir leur plein eff~t à partir de 1~65.

Cette .rganisatien nouTelle de la recherche dans le cadre d.
l'ORSTOM repose sur deux principps sur lesquels les divers Comi~és

Techniques ont exprimé leur accord :

1 - Nécessité pour ehaque C~mité de construire un programme strUG­
twœ et d'y intégrer progressivem&nt les progr.mme~ ~~rsonnej~ ou
le8 programmes èur oonvention actuellement en roura d'exécution.

2 - Nécessité de mener, parallèlement aux recherches spécifiques
et dans la m·)'Jure. du possible, des recherches interdisciplinaires.

Pour des raisons qui tiennent à leur nature scientifique même
les diverses disciplines représentant les Sciences humaines à
l' ORSTOl\l Iiont inégalement avancées dans la définition de leur pro­
gramme - particulièrement dans le détail des différentes parties ­
et situées dans des positiona différentes entre les préoe~upations

théoriques et les problèmes tou:rnés vers l'application.

La section d'Ethnologie-musicolotie-lingui.tique témoigne
de préoccupations plus "fondamentalistes" dans la mesure où elle
s'intéresse au recueil, sous toutes les formes, des marques d'un
passé en train de se transformer rapidement. Nais en même temps,
les ainsi données recueillies constituent le substrat indispen­
s.ble sur leqn~l fonder les recherches de toutes les autres dis­
ciplines. Leur méthode d'approche des hemmes, des structures et
des cultures doit en outre être connue de tous les chercheurs de
l'Oa.STOl'1 appelés par définition à travailler sur le terrain.

Les géographes, grâce à leur tradition pédagogique d~jà an­
cienne et à la délimitation de leur objet, sont d'or0set déjà en
possession de proGrammes définis dans leum grandœlignes. Zn outre,
de par la double orientation physique et humaine de leur discipline
ils peuvent jeter un pont entre les Sciences humaines et les Scien­
ces de la nature très largement représentées à l'oaSTOM.

Le programme des sociologues et des psycho-sociologues -bien
défini sur certains de ses points, très "ouverts" sur certains
autres- témoigne du renouvellement de ees scences au niveau des
théories et de la conceptualisation aussi bien qu'à celui des tech­
niques de traitement des données.

La section d'Zconomie-ùémographie ren.ontre de son côté des
problèmes théoriques et pratiques vœsins de ceux de la Sociologie
particulièrement en ce qui concerne l'adéquation à des régions en
voie de développernent,d'une problè~atique. dw concepts et de tech­
niques établis généralement pour des pays industrialisés. De par
sa vocation, par ailleurs, l'2conomie-~émographieest plus nrien­
té~ vers Jes recherchelil à incidenees P.latiques, principalement
d~is le domaine de la planification.

Il convient maintenant d'examiner plus en détail les activi­
tés des différentes s~ctions, présentée~ par ordre alphabétique:

l - ~conomie-Dém.graphie

11- Zthnologie, LinL.uistique, ?iusicoloCie
ill- Géographie
IV- Sociologie-Psycho~ocioloBie

*
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L'année 1964 marque la première phase de l'~~énageQ8nt des
program~es de la section économie-démographie cans le sens qui
correspond à la vocation propre c:e l' Œl.STm~, Cl est à dire è.a.."1.S le
sens de la recherche proprement cite, celle-ci étant définie par
différence et ooopléuentarité avec la notion c'étude, domaine dans
lequel des snciétés spécialisées ont conpéte~ce.

Le ~~mité ~echnique responsable des activi~és de la section
a précisé comme suit l'orie~tation générale à donner au progranwe
de recherche et de formation.

La recherche doit @tre en m~~e temps fondaoentale et appli­
quée, c'est à dire qu'à propos de problèmes appliqués essentiel­
lement axés sur le développement, le r8le de la section COtlsiste
à faire avancer les méthodes et à ID~éliorer les outils et les con­
cepts ; par une réflexion fond~lentale à partir de -ou en liaiso~

avec- ces études cœlCrètes meaées par les organismes spécialisés
par un test, sur des études appliquées, des améliorations analy­
tiques ainsi élaborées.

A proposer au terne de cet effort, un? aoélioration des pro­
blématiques : contenu des problèmes, m~~ière de les poser et de
les résouère.

Recherche et formation doivent ~tre menées dans un sens fon­
cièrement inter-disciplinaire. Il s'agit de faire avancer la pen­
sée en matière de développeLlent cies pays ct' Outre-l·ier, en réali­
sant au niveau des méthodes, des instruments et des concepts, une
véritable symbiose de l'approche sociologique, de l'approche éco­
nomique et des techniques de la géographie économique.

Ainsi conçue, lafonction de la section économie-démographie
de l'Œ(JTOM a rencontré le plein agréwent Ges org~lismes d'étude
avec lesquels elle est appelée à collaborer.

Toutefois, le réaménagement des progrw~es d~~s cette voie
ne peut se faire que progressivement, à oesure que les program­
mes anciennement définis ~le plus souvent à partir de conventions­
arriveront à leur terne; lnrsque la foruation des chercheurs sera
Gomplétée comme il convient. ~lcours de l'année 1965-66, une
activité importante de la section rési~era d~~s le recyclage de
plusieurs chercheurs chevronnés afin de parvenir à la formation
d'une équipe homogène dont les membres constitueront les chefs de
file des recherches menées selon l'orientatio~ nouvelle.

*Progragmes nouveaux

ECOHOl'~Is

1 - Techniques d'~lalyse socio-6conomique en vue du
de petites zones d'anénagenent ou de reconver&ion :
concerne l'ladagascar et la Côte cl' Ivoire.

Fais~~t suite aux travaux entrepris depuis deux ans, l'objet
de cette recherche est de parvenir à des tecl~liques d'analyse et
d'approche des populations qui pernettent de lever le plus rapide­
ment possible tous les obstacles liés à l'extériorité c:es observa­
teurs, des techniques d'enqu~te et des analyses actuelles afin de
parvenir sur des projets précis et limités Gans l'espace, à une
mise e::l condition rapide des populations selon l'organisation sou­
hai tée.
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Ces rec~erches visent à une s~1biose de l'approche sociolo­
gique et ëe 11 approche éco::l0l:1iqu3. "~lles co~,,-duise::lt à U:l re~ê.OU­

vellewe~t radical des tecfu'iques Q'infornation et ~'actioD. _~lles

ioplique~t une foruation Le collaborate~rs autochtones qui devien­
nent de véritables responsables en watière ~e recnerc~e et qui
peuvent ainsi assurer Gans leur pays la ~ise en oeuvre ~Iétuées

efficaces. Ces techniques sont testées sur plusieurs zones èiffé­
rentes de lvladagascar et de Côte d'Ivoire.

2 - Recherches sur l'articulation agriculture - in~ustrie dans le
dével()ppemen!-. :

Ce thèoe servira d'abord à la foroation ëes élèves sur ~ ter­
rain à I;~adagascar et en Côte dl Ivoire. ~eux direction; particulières
ont été le plus spécialene:lt rete:lues :

a - liaison des opérations de développeunt ~es proQuctions agri­
coles avec la formation c:es artisa.."lilts teduliques liés à cette
amélioratio~ et forces è'évolution socio-économique du Milieu ru­
ral par juxtaposition d'activités non agricoles.

b - recherche des créations possibles d'activité de type indus­
triel situées en auont ou en aval Ges gran~es activités industriel­
les, pouvant ~tre relativenent d.élocalisées par rapport aux gran.­
des agglo~érations et correspond~~t par leur mOGe de gestio~ et
par leur dioension,aux capacités è'innovation et de uobilisation
de l'épargne caractéristiques de certaines zones des pays sous­
développés.

J - Ar.lélioration des t~c~~iques d'enqu@te - statistiques lourses

Ce progranne réalisé à Paris porte sur des enqu~tes effec­
tuées essentiellewent en Côte d'Ivoire et au C&leroun.

a - Rapport méthodologique-critique, sur les enqu~tes régionales
en Côte d'Ivoire

b - Définition ~éthodologique - une synthèse d'enqu@tes régionales
en Côte d'Ivoire

c - Mise au point du progrill$le autooatique de èépouillenent d'en­
qu@tes statistiques. L'objet consiste à englo0er d~~s un schéoa
opératoire général des enqu~tes différentes, agricoles, déuogra­
phiques, budgets froniliaux.

Le premier programMe écrit sur cette base est actuellenent à
l'essai. Cette méthode doit peroettre une réduction considérable
des durées de sortie des tableaux, une sécurité pratiqueoent totale
d'emploi, une diminution iDportoc~te des co~ts.

d - ~ynthèse méthodologique des enqu@tes ~enées au Caoeroun. L'ob­
jectif plus particulier de cette recherche réside d~~s une adap­
tation des méthodes d'enqu~tes aux objectifs réels des services
liés à la planification et aux nodalités concrèt~s de celle-ci.

4 - Recherche sur l'adaptation des couptabilit~s régionales:

Cadres, méthodes d'inforoation et d'interprétation de l'in­
fornation à Madagascar.

5 - IIise au point c'. 'une c01î1ptabilité c~es coopératives perr.letta.:'lt
de co~tr8ler la réalisation âes objectifs 2u pl~~ au Sénégal.
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Les recherches en cours portent sur les points suiva~ts :
- ~éthodes dlenqu~te par observation suivie pour améliorer les
données percettant de calculer les taux déI:lOgraphiques essentiels
- méthodes pour maéliorer : les systè~es d'état-civil, l'exploita­
~ion de9 .4p1.s·do regiatrés d'état-civil utilisables (reGistres
urbains et ~8g19tr.8 parotss1aux catholiquès;~

.. ,tude des racto'tlre de la f'ocondi té, de la moralité, des IJIi{.{ra­
tions. *'

Achèvement d'études antérieures sur ~ terrain

Algérie - Participation au recenseuent algérien.
Cameroun. - :;:::'ynamique des principalp.s populations du Nord Cameroun.
Congo - lLnqu~te socio-économique ,--'_ans la vallée du lIiari ; Znqu~te

socio-démographique de Pointe-Hoire et "omparaison de l'évolution
avec celle de 3razzaville ; ~qu~te socio-écono~ique dans les ré­
gions forestières du Hord Congo-3razzaville.
Neuvelle-Calédonie - Nouvel12 étude des populations autoctones
rurales· •

*
Publications

Rédaction des rappo!~~

M. COUTY - Rapport sur la cOll~ercialisation du poisson au Tchad

l'I. ROY - Rapport sur les migrations à Hadagascar

:Ll?1. L' :WILLIER, L~ C:iAU, P2Z~'T - Rapport de l' enqu~te :3ouah:é

l~. 1.IINT:8:1 - Rapport enqu~te Adamaoua.

*
* *

ZTENOLOGI2, ~ISTOIRE, ~~CrlEOLOGI~, }IDSICOLOGI~ et LINGUISTIQUS

La diversité des dis~iplinea dépendant du Comité entra1ne la
dispersion des programmea.

Ceux-ci vnnt de l'étude démographique à la description struc­
turale des langues vernaculaires, de la technologie artisanalA au
recueil des traditionc musicales ; ils peuvent néanmoins être re­
groupés en grands thèmes que l'on retrouve de l'Océanie à l'Afrique

ETHNOLOGIE

Cette section, encore peu distincte de celle de sociologie,
fait l'objet de sollicitations de la part des pouvo~rs publics des
pays en voie de développeaant. Ses chercheurs s'orienteront sou­
vent vers les recherches appliquées.

Congo - Le travail sur l'importance économique et sociale du Che­
min de Fer Congo Océan n'a pas été spécialement entrepris à la
demande des autorités locales ou françaises. Il n'en reste pas
moins que cette synthèse socio-économique de la zone la plus va­
lable du pays a été étudiée avec soin par les services du llinis­
t~re de la Coepératinn, dans le cadre des projets de mise en va­
leur de la vallée du rTiari.
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Plus strictement démographique, mais préparé à la demande
du Ministère de la Coopération, le travail sur l'évolution démo­
graphique de la Zone du Chemin de Fer dans la République du Congo
avait un but essentiellemont utilitaire, tandis que l'étude sur
les problèmes fonciers chez les Kongo du Nord-Ouest, fait ressor­
tir les conséquences de cet accroissement rapide sur la tenure
des terres.

Enfin, dans le cadre des synthèses d'ensemble, a été achevée
l'étude sur la Zone du Chemin de Fer Congo-Océan et poursuivie la
monographie régionale des populations téké installées immédiate­
ment au l'ford de Brazzaville.

Haute-Volta - L'ethnosociologie tient aussi une place importante
dans les activités de la section, en particulier avec le travail
sur la religion des Bobo. Cette année, on a surtout étudié les
rites d'initiation et le rÔle des masques.

Madagascar - Une étude de l'évolution économique du pays peut
trouver des données de base dans les recherches effectuées sur les
notables et paysans sans terre de l'Anony et sur celles relatives
à la vie familiale dans les villages du 3as-Mankony.

Sénégal - C'est dans ce pays que cet aspect de la Recherche est
le plus caractéristique. Un chercheur en service au Centre de
Recherche et de Documentation du Sénégal (ex-Institut Français
d'Afrique Noire), a en effet, consacré l'essentiel de son temps
à des activités de Coopération, notamment en préparant, à la de­
mande du Gouvernement du Sénégal, le deuxième plan quadriennal.
La première partie de ce plan envisage le regroupement des données
de base (statistiques actuelles), la deuxième, les perspectives
pour l'année horizon 1980, tandis que la troisième s'intéresse
aux projets plus immédiats et à la statégie du développement. Il
convient de placer sur le même plan, la préparation, pour le fonds
d'Aide et de Coopération, du projet d'aménagement du delta inté­
rieur du Sénégal.

Polynésie - Sans être des recherches appliquées au sens propre du
mot, c'est-à-dire des activités de coopération effectuées à la
demande des autorités l les travaux portant sur les problèmes qui
découlent d'un accroissement démographique rapide (dans l'1le de
Va Pou choisie comme exemple) : tenue foncière, budgets, niveau
de vie ••• , peuvent eux aussi avoir un grand intérêt pratique.

Aux 1les Marquises, on a entrepris l'études des systèmes de
parenté ou du moins de ce que la destructuration en a laissé. En
effet, les notions traditionnelles de parenté ne correspondent
pratiquement plus à rien, contrairement à ce qui se passe, par
exemple, aux Tuamotu ou dans les 1les de la Société.

Relèvent d'une ethnographie plus classique, la monographie
sur la pêche au grand filet à Tahiti, les travaux d'ethno-science
s~r les poissons marquisiens, les projets d'ethno-botanique et
l'étude technologique des vanneries en feuilles de cocotier aux
Tuamotu.

*
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HISTOIR~

L'absence actuelle d'historient paroi les chercheurs de
l'ORSTO}l donne aux études historiques, une place très réduite.
Ceci est d'autant plus regrettable que, pour toute l'histoire
africaine ou océanienne antérieure à la colonisation, le manque
presque total de documents matér~s ou écrits oblige le chercheur
à se fier aux traductions orales et à l'ethno~raphie, dont l'en­
semble forme l'ethno-histoire ; chaque décenIlie qui passe, en
voyant disparaitre les Anciens et les coutumes, laisse s'évanouir
des sources irremplaçables.

On a cependant pu amorcer une très intéressante enqu~te

d'ethno-histoire à Fakarava (Polynésie) cependant qu'au 11ali on
terminait la contribution à l'histoire du royaume Bambara de
Ségou au XVIIIe et XIXe siècle.

Au Congo, le regroupement de la documentation destinée à une
IIistoire du Congo-3razzaville est poursuivie.

*
~~CfŒOLOGIE

Comme l'histoire et pour les m~mes raisons, les études ar­
chéologiques tiennent une place très réduite dans les activités
des chercheurs de l'ORSTOI~. Si le fait est moins inquiétant, parce
que les documents sont moins périssables, il n'en reste pas noins
que de nombreux vestiges archéologiques risquent de disparaitre,
par exemple lors des travaux de terrasseoent qui se multiplient
un peu partout si, comme à Papeete, un archéologue, n'est pas sur
place pour les recueillir ou pour commencer comme aux Tuamotu, à
relever des structures lithiques anciennes.

*
MUSICOLOGIE

Le seul centre ORSTO~~ qui s'occupe de Musicologie est celui
de Libreville où, depuis des années, on procède à la collecte et
à l'étude des expressions traditionnelles gabonaises.

C'est ainsi qu'un premier catalogue des collections audio­
visuelles des Archives culturelles gabonaises comportant près de
1.500 références a pu ~tre publié.

Par ailleurs, la collecte magnétophonique de la documentation
a été poursuivie, notamment chez les Mi4né de la région de Libre­
ville et pnussée activement l'étude de la pièce géante (600 pages
dactylographiées) de littérature orale Fang dite du Muet dont
l'importance n'est pas seulement musicologique, mais surtout lin­
guistique, historique et ethnologique.

L'adjonction d'un chercheur en octobre 1964, devrait activer
le regroupement de l'exploitation de cette documentation excep­
tionnelle, mais reste netteoent insuffisante en face de la ri­
chesse des expressions traditionnnelles qui disparaissent jour
après jour.

*
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LINGUISTIQUE

L'intégration à l' Œi.STOII àes linguistes de l' IFAIT a ,-.olidG­
@ent étoffé cette section qui, pendant ~e longues années nIa été
représentée que par un seul chercheur affecté au centre de ~raz­

zaville.

Les linguisteooe sont surtout - attachés à l'étude structu­
rale des langues africaines

En Afrique Occidentale et dans le cadre d'un projet d'étude sys­
tématique des parlers manGing, on s'est intéressé à l'analyse pho­
nologique du dialecte de :;:<':anl:::an de la langue riJalinké.

Au Sénégal ~n a poursuivi des recherches sur la structure (morph0­
logie, synt axe) de la langue bar.Ibara (groupe r.ta..îdé) et al:1JJrcé une
ênqu~te sur la langue baïrul::: ou banun (groupe sénégalo-guinéen)
de Casamance.

Au Congo l'étude de la langue laadi continue: Description phono­
logique et Unités significatives i Un travail analogue concernant
la langue aeembe est en cours.

A côté dp. ce grand thème qu'est l'étude structurale des lan­
gues, les linguistes de l'ORSTON se sont intéressés à divers tra­
vaux secon~aires, d'un intér~t immédiat par@i lesquels on peut
citer :

18. révision du =1AN:::>DOOl~ of African languages ; la mi.e à jour du
fichier linguistique de l'Institut Français d'Afrique Hoire ; le
dépnuillpuent de l'abondantp docu@entation sur le manding laissée
par Abel CHATAIGN1!::'.. ; l' enqu~He sur "le Français parlé au Sénégal
en milieu soolaire" ; la préparation d'une carte linguistique du
Congo destinée à parattre dans lJAtlas du Congo ; le regroupement
de textes vernaculaires Marquisiens et la traduction et l'explica­
tion de 400 proverbes tsimihety (dialecte du Hord malgache).

*
MuséographJ:..!t

Les activités muséographiques sont autant et plus des activi­
tés denseignement (à un grand public) que des activités de recher­
che pure.

A Tahiti, un ,cherchmtr a consacré la majeure partie de son
temps ~_ réorganiser et développer le musée de Papeete•. Il y a
notamment élaboré le caralogue des objets, établi, pour chacun-de
ceux-ci, une fiche descriptive détaillée et effectué les re.~er­

ches bibliographiques les concernant. 2hfin, il. essaie d' orga­
niser une phototèque.

A Saint-Louis du Sénégal, ri. c~lerche:Jr, en tant que directeur
adjoint et directeur p.i. du centre de recherches et de documen­
tati.ns a dd, entre autres multiples activités, coordonner celles
de la b,ibliothèque, du I-iusée et du Centre de documentation.

Enfinl.U dkjCfle.1L" a consacré l'essentiel de son temps à la di­
rection des Archives culturelles gabonaises et du fillsée du Gabon.
Non beuler'lent il a organisé de façon spectaculaire le Eusée, I:lais
il lui a encore fallu rechercher locaux et crédits dlQquipement,
engager et former le personnel nécessaire.

Il a par ailleurs amorcé la création à l'üRSTm~Paris, d'un
Centre d'étude et de conservation des expressions traditionnelles
d'Outre-l>:ïer recueillies par la Section "~thnor.tusicologie".



Publications

Ethnologie

L:':: LOAL G. et 3;.U•.Ss::mTi. G. - Cartes ethnoè.ér.1Ographiques c'.e l'Ouest
africain, feuilles ne) et ll_ l·ran: :Ja.l.:ard, I:lstitut Français è.'JJ.fri­
que ~Tnire, 19[,); 1 brochure, 29 p. 2 c + ~- feuilles au 1/1.000.000
en couleurs

LOi;"3A.<':) J. - GéograPhie hUr.J.aine, Saint-Louis c:u :3énégal, Centre cie
reeherche et de documentation ~u Sénégal, 19(,3; 1 Vol; 184 p. 6
fig., -:. pl. (12 ph. + 4 c. 10 plans et Œ-rtJ!; dont 1 h. c.; Etuc~es séné­
galaises n.9 : Connaissance du Sénégal ; fasc 5.
l'.lOL;IT L •• Prnblèmes c:e socio-:-économie polynésienne ; Paris, Ca­
hiers Ge l' IS~A, janv. 19~L;- p. 55-97
LOL::TI' L. - Il bue nella civilta malgascia, lTapoli, Reviste. di 0th.."'1.o­
graphia, 196) T. ArvIII, p. 105-113

OTTINO P •• Les implications techniques et sociales è.. 'une révolution
agrict"lle : le cas Ge :3al~au (Naèagascar): Paris, Cahiers de 1 t IS~A

Série "I·iumanitôs", neS 62 pages et 3ulletin de l~adagascar 19b w,'

OT'i'II10 p •• La crise du 5ystèLle familial et r.latrir.lOnial des Sal::a­
lava de H05y...3é (l'1ac'.agascar) ; Tana..arive civilisation l'lalgache
1964, ni 1 JJ P.

rIistRire

SO:=:.sT H•• ~\.épublique du Congo; Paris, Larousse 196 L, 1 broch
J2 P. 11 ph. 1c.
SO:r~=:''T Ile • ~épublique du Gabon; Paris, Larousse 196 i j. broch
J2 P. 11 ph. 1C.

Lingu;§.tigue
HOUIS M•• ~tude descriptive de la langue susu; ~al~ar Institut
Fl'an,a~a d'At~it1ue N~ire 196); 1 voL 18) p. 1c. i'lérnnire nO 67
iIOlJIS H•• Lee nnms individuels chez les 1'losi, ::>akar, Institut Fran­
,ats d' AfJ":i.que Noire, 196J; 100 L; 1L~ 1 p. Ini t iatinns aux études
Afric'ine~ n' lWII.

Travaux dactylographiés o~néot~

~tlu:!.()l"g1 e
L4VOND~a ri•• Perspectives et progr&mme d'une enquête ethnologique
à Ua Pou Papeete O~--:STOL févr. 196/· 17 p. dactyl
L-AVON:GES H... La protEction des ressources archéolngiques du terri­
tl'i7e Papeete ORSTOH mai 196L~ 11 p. dactylo
LO}DArtD Ii•• Caractères et problèmes dé~ographiques de la région du
Fleuve : Saint Louis C~{os G p. dactylo
L0I3A...1.~ l'l, • Le peuplement du c!elta; Saint Louis cnos 21 p. dactyl
OTTIHO p •• La prf'duction de coprah è-e l'atoll ~1angiroa; Pape_te
ŒlSTOd nf'v, 196~ 10 p. ronéo
SO~ET E. • Svolution démograp~ique de la zone du eheœ~ de for Con­
go Oeéan, Braz:!:aville r1.SC juin 19G1~ 40 p. èactyl. 11 graphe 5 c.

Husieol/")~ie

PEPPZ~ I~•• Archives culturelles gabonaises, Catalogue des collec­
t:i."n~ audio visUGllûs; Libreville O.~STOI~ 190 L, 125 p. 21 x)1 ronéo.

Linrot," s t i gu e -
~QijDT A. - Cart/")graphie du Congo; Note sur la transeription des
toponymes; 3razzaville, lTouvelles de l'IaSC, mai 1964 n010 p. 27­
38 ronéo
JACQUOT A. - ~e l'apostrophe dans la graphie des termes vernacu­
laires ba.."1.tu; 3razzaville, Unuvelles de l'IrtSC, mai 1964, n010
p. 22-26 ronéo

Thèses
His à part E. l'iOLZI' , docteur depuis plusieurs années, la plu­

part des chercheurs dépendant du Comité Technique d'Ethnologie,
~rehéologie, lrusicologie et Linguistique préparent une thèse de
d~ctorat ès lettres ou, tout au moins, ont dans leurs projets plus



i.lOins 10iDt ains <':_'2 la préparer.

:Jéjà L. HOUIS a soutenu, le 9 juin 196i-~, une thèse en lin­
guistique Qvec les sujets suivants

- 3tude descriptive du Susu
- Les nor.Js individuels chez le. Cosi. ~Il obtenait la mention
"Très honorable".

CI est durant l'année scolaire 1964 - 19-:;5 que I-~. LOH3A::~D

doit soute~ir la sienne.
- structures de type féodal en Afrique Noire
- Autorités traditionnelles et pouvoirs européens en Afrique Noire
Le déclin d'une aristocratie sous le régime cclonial.

Noins avancées, bien qu'en cours d'achèvement sont celles de
I1U. JACQUOT et SO}·n~T. Le premier a retenu comme suj et s :

- Etude de la langue Laadi
- les exàttants chez les Laadi

Le second :

- Nonographie des Téké (le l' cet: '
- le chemin de fer Congo-Océan i son importance économique et so-
ciale.

u. SAUVAGEOT a mis au point sa ~hèse sur le Dyolof. et son
sujet complémentaire "Contribution à l'~1istoire du Royaume ::Jal11bara
de Ségou". Le sujet principal de l'~. LE I:OAL s'intéresse à la reli­
gion des 30bo de Haute-Volta.

Enfin 1':. OTTINO fixera sans doute ses projets sur une étude
de Rangiroa (Polynésie) ou sur les Sakalava du Nord et les rela-
t ions du lTard de Hadagascar avec les Comores et l'Afrique de l' 3st.

** *
GEOGRAPHI~

Au cours de 1964, le Comité Technique a définitivement choi~i

quatre thèmes généraux autour desquels ~oivent se grouper les tra­
vaux Ges chercheurs, deux autres thèmes restant à l'étude.

Les thèmes d'ores et déjà adoptés sont les suivants

- les terroirs afric~ins

- les rapports villes - campagnes
- l'expression cartographique régionale
- la colonisation aGricole des terres neuves

Les thèlile s à l' étu:le sont: l' élevage , conçu dans une optique
de collaboration interdisciplinaire i et un thème de géographie
physique sur la significatien de la limite forÛt-savane àans la
z~ne intertropicale. La conc~ntration des efforts sur ces sujets
imposait une organisation centrale plus étoffée.

L0..3 thèmes choisis correspondp..nt assurément à des préoccupa­
tions déjà anciennes de la recherche à l 'OnSTOH, ce qui rend pos­
sible le groupement "a posteriori" des travaux de l' année 19~iL;­

dans des rubriques ~éfinies plus tardivement.
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L'année 1,),;1,< a vu aussi le début d' m e organisatien cen.trale
à Paris, de la documeJtation et Ge la réflexion méthod01ogique,
dont les travaux d~ivent favoriser la c00rdinati~n de~ r5cherchps,
p e r-me t t r-s l' établissemnet de p r-o g r-ar.nn e s de r-e ch e r-c h c à Lorig' terme,
et, ,par l'interuéùiaire G'un Bulletin intérieur de liaison, pro­
voqu~r une discussion entre ~hercheurs sur leurs problème~ scien­
tifiques de travail. Cette organisation, mise au point dans le
~ern±er trimestre de l'année,: ne donnera pa. ce ré~ultat. précis
avant l'annég 1965 la coupure annuelle est ici peu satisfais­
sante; nous èpvrons donc nous contenter d'esquisser les grfu~des

lignes, remettant au rapport de l'année pr0chaine l'exposé cemplet
des travaux.

On peut distinguer deux catégories principales d'aetivités

- d'une part les travaux effectués sur les progrffi,lmes propres de
l' O=~STOll, qui entrent pratiquenent tous d an s le cadre des thèmes
de recherche actuels.
- d'autre part, les travaux réalisés sur conventions, de natures
plus diverses. Cependant, la coupure n'est pas cemplète entre les
deux catégories: bon nombre d'enqu@tes sur conventions corres­
ponôent à d e s th~mes généraux retenus ou envisagés par le COLIi té
Technique ; on en traitera dans la rubrique "travaux sur les Thè­
mes", en en faisant sE;\l!lement mention c ans la rubrique Il Conventions"

Travaux sur les thèmes généraux

Les terroirs africains

Les étuè_es de t e r-r o Lr-s , accompagnées de levés complets du ter­
rain à grande échelle (du 1/2 000 au 1/10 OOÙ) d'où Sont tirés des
plans des cultures, des jachères, du système d'appropriation fon­
cière, de l'habitat, éventuellement du milieu naturel, etc .•• re­
presentent une part importante des travaux des géegraphes.

Cameroun - L'étude du village bassa de hom a été réalisée; l'6tu­
de de Zengoaga, village situé à 20ü k L'l.omè tre s de Ya oundé au c on­
tact forêt-savane (levés üe terrain au 1/2 000 réduits ultérieure­
ment au 1/10 000 et étude publiée par l' r:-,CAi'!) a demanèé [) Dois
de travail au nhercheur chargé de l'effectuer.

Côte d'Ivoire - L'année 196LJ- a été consacréeà l'étude du village
Agni de Dettié sur Comoé i le terroir de ce village de près de
1.000 habitants a pu @tre cartographié avec l'aide de photogra­
phies aériennes spéciales et le travail d'une équipe de cadastreurs
du Service de l'Agricultnre ; les travaux, vu l'ampleur de la sur­
face, seront poursuivi~ en 19(.j ; mais un rapport de stage a été
rédigé à la fin de l'année 196'-t.

;Iaut e-Vol ta - On a poursuivi l'étude du terroir de Pina-Danfi, si­
tué sur le front pionnier des Dagari. Des levés successifs faits
en 196J, 196'" 1965 permettront la réalisation de plans au 1/5 000
Le terroir birifor de ~iépla a été également étudié. On en a fait
une cartographie au 1/2 500. On a effectuéJes compléments d'enquête
sur le terrni~ Léla de Tiogo et achevé en France la réalisation ma­
térielle du travail (nise au point définitive èes plans du terroir
et remaniement ŒU z-app o r t sur les structures agraires léla).

La suite de ces enquêtes de 196J, rédigée en janvier-février
a donné lieu à un rappnrt sur le village de ~~okolibnu.



Les raPEorts villes-canEagn3s

Ce thÀme nouvellement choisi n'a fait l'objet qU~ d'un petit
nombre è'études au cours de l'année.

Congl" - Un seul travail est achevé, cului consacré à II! l' ext er- sion
suburbaine à '~razzaville", enqu~te sur le développemr.mt è. 'un nou­
veau quartier C:e la périphérie de la oapitale congôlaise, peuplé
essentiellement par des citadins de longue date, ce qui fait que
ce travail n'a que des rapports li~ités avec le prnblème propre­
ment dit des relations villes-canpagnes. 'üans un travail annexo
on a. fait une "Avaluation Ges coûts par habitant cie l'équiper:lent
urbain p-:>ur trois p"Jstes (voirie, eau, électricité)".

~'autres étu~es sont en cours, consacrées à Pointe-Noire, la
région du ~ouilou et la région cAti~re Nord.

Le centre secondaire de Janl::ala a été étu::ié du point de vue
de son influence régionale et de sa fonction de r~lais entre la
canpagne et 'Jrazzaville. La fin L.e l'année 19c.:'T a été consacrée à
l'organisation méthodologique d.e ce travail.

Cete d'Ivoire - Au début du mois de décembre, a été achevée, après
discussion avec des sociologues et des économistes, la rédaction
d'un plan de recherches, lilÎS en application à partir de l'année
1905. Les recherches seront centrées sur les villes de Côte d'Ivoi­
re et leur influence réGionale.

L'expression cartographique régionale

Jeux centres, essentiellement, se sont livrés à des études
en ce domaine :

Cameroun - Slaboratbn d'une étude sur le Margi WffilGala (Nord Came­
roun) fondée sur quatre cartes au 1/100 000 : carte etlmo-démo­
graphique, carte des villages, carte agricQle, carte de l'infra~

structure, assorties d'un important commentaire. Le Centre ORSTŒ1
de Yaoundé assurera l'édition en 1905.

Egalement au lIord-Cameroun a été exécuté un travail parallèle
sur l'arrondissement de Xaélé. Ont été réalisées en 1964 les car­
tes au 1/100 000 de la production agricole et des mouvements com­
merciaux, ainsi que leurs co~mentaires.

Un chercheur a réalisé l'Atlas Hégional Sud-Ouest 2 du Came­
roun, au 1/500 000. Cet atlas conprend des cartes sur : la répar­
tition de la population (par points), ln. den.sité de population..
par cantons, les cultures Q'exportation (café et cacao), l'occu­
pation du sol, l'utilisation du sol, les équipements sociaux et
économiques. L'I.=-qC •.h..L. a éc;ité ces cartes.

Outre l'étuè.e de terroir citée précécteI:;u.lent a été établie
la carte ethna-démographique du département de ;:~aute Sanaga (Horcl­
Set de l'Atlas Centre Sud)

La carte de répartition par points de la population, distin­
guant les gran(les ethnies, paur les districts de Saa, Obala et
Okola a été réalisée au 1/100 000.

Cete d'Ivoire - L'esse~tiel Ce la cartographie incluse dan~ le~

Rapports Ge l'enquête socio-éco:lor.Iique è.e ~)r>ual'~é a été réalisée.
:Jes cartes historiques portant s14r les r.Iigratio:ls et lJ1ouveme:llts
internes ~es populations baoulé, une carte exhaustive de locali~
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satio~ des 1 200 villages Ge la zone è'étu0e, accompagnée G'un
inventaire (',e ces villaGes, les cartes (.e la partie "Agriculture
du rapport pr.incipal, lQS cartes économiques du nêne rapport ont
été desssinées.

Ce n0uveau thène n'a fait l'objet d'aucun travail particulier
sur le terrain. On a pu y intéresser indirecteuent 2 chercheurs
l'un à propos du hargi T.fandala (desce:'lte de r.lOntagnards vers les
plaines périphériques), l'autre pour élargir à u~e région plus
vaste, qui doit être parcottrue pa le chemin de fer Transcffi~erou­

nais, l'étude sur le village de Zengoaga.

Le thème en est encore pratiqueclent au stade de l'exame::l bi­
bliographique et méthodologique, r~ené à Paris à partir du nois
d'octobre 1964 et poursuivi activ*ment e~ 1965 il en 8~ra traité
plus loin dans les limites de l'année 1964.

Les Atlas Nationaux

Cameroun - rteprise des travaux pour l'Atlas dont un certain nou­
bre de planches ont déjà été éditées

Congo - Douze planches de l'Atlas sont prêtes pour le tirage; les
géographes 0nt fourni des renseignements pour leur réalisation.

Côte d'Ivoire - lies conversatio.ls ont eu lieu entre les chercheurs
de l'Œ::3TOil, l'Université d'l..bidja..."1 et le Seryice de la Statistique
de la Côte d'Ivoire pour l'exploitation cartographique des enquê­
tes statistiques régionales et la réalisation d'un Atlas Nati~ al.
Une esquisse de plan de l'Atlas a été faite. Les discussion~ se
poursuivront en 196'5. Lp chercheur rie l'O:~STOC qui doit diriger
les travaux { s'est ~ré]Daré à cette tâche par des 'mis- .
sions d'information auprès du Centre de Cartographie Ge l'Insti­
tut de Géographie ~e l'Université de Strasbourg, et du C21ill~AC

à 3ru:.<:elles.

~aute-Volta - Les géographes ont réalisé la carte physique de
l'ensemble du territoire à partir de la carte au 1/200000 de
l'Institut Géographique ITatio~1.al, et la carte des dens·ités hunaines
pour les régions IJord et :2xtrêlae 2st : la sui te de ce deuxièr.Ie
travail n'a pu être menée à 'jien par nanque Ce personnel.

L'enser.1ble des travaux pour le co Atlas IJationaux est effectué
à 30ndy ; les recherches métL.Gologiques entreprises sero~t ex­
posées plus loin.

*Travaux sur conventions

Une part non négligeable des travaux qui trouvent naturelle­
ment leur place dans le caCre Ges progr~~les généraux a pu en fait
être réalisée sur conve_ltions. Il en est ninsi de l' e;:seuble d.es
travaux d'expression cartographique réGionale au C~1erou~ et e~

Côte d'Ivoire; ce type ce travail est incontpstableucnt celui où
la participation de géographes est la plus rechercaée par les pou­
voirs publics. Les travaux cartograph.iques ont été le prer.Jier élé­
ment le plus complet d'études sur conventions. Parui les travaux
de ce type effectués en 1964, on peut citer:



Chmcroun - ::apport sur l' arro:h.. is Sûl.le:.lt (4e ~~aélé ; 129.
- .J,tude--sur l'élevage et le commerce du bétail da..'"1s le l'Tord-Car:1e­
rou::1.
- Tableau de la population à.u Car::ero·:..m par caI':ton

Congo-:Jrazzaville - ~tude cie l' éconol.1ie rurale de la sous-préfec­
ture de Couyondzi pour le COl:lpte de la Llission è. 1 étuc:es c:e la
Vallée du Fiari

Côte d'Ivoire - 2tude sur l'habita~' baoulé sous forMe de C Mono­
graphies de villages
- Vépouillement d'une e::1.quête sur l~s conséquences, au niveau ~es

communautés villageoises, ct 'une action de développement rural menée
depuis 2 ans, dans la région ITord-2st de 30uaké. Cette enquête
porte sur 12 villages et 185 exploitations.
- nédaction de plusieurs chapitres du rapport d'ensenble conclu~!t

l'e::1.quête socio-écononique de ~ou~<é et portant, d~~s la partie
consacrée à la répartition actuelle de la population sur les points
suivants : les unités de peuplel.lent, villages et haceaux de cul­
ture - la répartition, la taille des villages et la de::1.sité de po­
pulation ; le fait urbain.

:Iaute-Volta - A la denande du gouvernement voltaïque, enquête sur
la vie pastorale dans l'sxtrême nord-~st de la Haute-Volta; ré­
daction d'un rapport sur 'ies populations d'éleveurs et les pro­
blèmes pastoraux dans le ITor~-2st de la :.Iaute-Volta) et établisse­
ment d'une carte au 1/200 000 des types de transhumance et de no­
madisme.

lager - 2nqué3te sur les Touareg c.lu IJiger spécinlement dans la par­
tie occidentale èe la république et publication d'un rapport.

Il est à noter que ce~ der~iers travaux sur conventions trou­
veront aisément leur place dans l3s progra~~es généraux si est
définitivcnent adopté le principe d'u::1. travail d'e~senble sur l'é­
levage,

La coordination de la recherche

Le dernier trimestre de 1964 a vu nettre en place à Paris
une organisation de recherche pour l'étude systématique des thè­
mes généraux de travail et le développement des liaisons entre
chercheurs. ~n cette Cin d'année, seuls les jalons ont été posés
les résultats pourront être le plus ~argement exposés dans le
rapport 1965.

La responsabilité de chaque thè~e d'études a été confiée à
un ou plusieurs Professeurs, généraleoent mer:lbres du Comité Tech­
nique de Géographie, assistés par un chercheur de l'OR3TOli.

1 - la direction des étu~es sur les terroirs africains revient à
I~l':. les l'rofesseurs P;];LISGI~R et S.h.UTTT·:, auteurs è. 1un proj et
d'Atlas des terroirs africains n.uquel l' 0::';.ST01 l participera acti­
vement. La recherche méthodologique et bibliographique sera l~~cée

en liaisou avec l'iGcole Pratique des :=autes Ztudes, au début de
1965 seuleuent.

2 - Il en est de même pour les travaux d'expressio:l cartographique
régionale dont Il. le Professeur GOU:lOü a bien voulu superviser le
dérouleoent. Ce travail s'anplifiera à partir d'octobre 1965, lors­
que le chercheur qui y travaillera plus partioulièreuent, aura
pris pour un a...'"1 son poste au siège dé la rue 3ayard.
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J - L'étude des rapports villes-campagnes est dirigée par H. le
Professour ROCH~FORT tandis que la Colonisation agricole des Terres
l'Teuves est analysée sous la supervision de 1\1ï,1. les Professeurs
HON3EIG pour les aspects humains et FOUR:rHE...'i. prmr ce qui touche
à l'écologie.

La réflexion sur ces deux thèmes a pu @tre poussée un peu
plus t8t que pour l(ls précédent". Le prenier travail a été un
dépouillenent bibliographique accompagné de nombreuses lectures.
Le résultat le plus imnédiat en est la réalisation d'un fichier
bibliogra~'hique et G-e fiches de lecture. Irais, dès la fin du tri­
mestre étaient largement mises au point de premières esquisses
d'une réflexion d'ensemble; les types de relations possibles
entre villes et ca~mpagnes ont été classés j on s'est efforcé de
dé~inir plus stricteme~t la signification du thène proposé et de
classer ~e manière cohérente les types possibles de colonisation
des terres neuves. Ces textes seront publiés dans un bulletin in­
térieur des Sciences humaines en 196s.

4 - Un chercheur s'est chargé de coordonner les travaux de carto­
graphie des Atlas nationaux. Il a fait réaliser un dépouillement
systématique des Atlas nati~naux disponibles à Paris et une ~~a­

lyse méthodique des cartes les plus importantes.

Ces travaux,menés à Paris n'auraient qu'un intér@t relative­
ment limité s'ils n'étaient ~ussi largement que possible diffusés
aupra. des chercheurs j ils n'auraient qu\ne valeur réduite s'ils
n'étaient pas confrontés avec l'expérience de chacun et amplement
discutés. D'où la nécessité d'un système de liaisons plus Stroi­
tes, et, en fait, d'un 3ulletin intérieur de liaison à butJ scien­
tifique. Il comprendra des exposés sur les recherches méthodolo­
giques faites à Paris, des discussions avec les chercheurs sur ces
sujets, des notes sur les problèmes concrets de recherche, des
"pré-articles" issus de travaux de terrain, des analyses d' ouvra­
ges ou des synthèses bibliographiques. Ep définitive, le Bulletin
commencera à paraitre en 1965 SOUS!· la . forme d'un Bullet in
interdisciplinaire des Sciences humaines, dont le premier numéro
sera spécialement consacré à la géographie.

Thèses et Travaux *

a) Travaux - Les rapports rédigés par les chercheurs, en dehors
de tout souci universitaire direct, ont été signalés dans la pre­
mière partie de ce rapport.
b) Thèses - Au ·chapitre des travaux universitaire, on peut citer
oeux de - M. VErmETIZn a consa~ré une partie importante de son
année à la correction de sa thèse de Troisi.ème cycle (acceptée
comme thèse secondaire) sur les "hommes et leurs activités dans le
Nord du Congo-3razzaville". Cette thèse a été soutenue le 1J juin
1964 et est uaintenant publiée dans les 11émoires de l' ORSTOIl.
H. VENrIETISR poursuit maintenant ses travaux pour la rédaction de
sa thèse d' }~tat sur 1 Pointe Noire et la région du Kouilou 1.

N. TROUCHAUD, lorsque son travail dans l'enqu@te socio-économiquo
de 30u~cé lui en a ~ssé le temps, a rédigé un Mémoire intitulé
"Contribution à l'Etude géographique do Uadagascar ; la Basse Plaire
du Nangoky qu'il a soutenu COLlIDe :Jip18me d'Etudes supérieures en
juin 1964, acc0rtpagné d'un Hénoire annexe sur "Les Fleuves à ré­
gimes complexes de C8te dl Ivoire".

Mlle COTT2H agrégée détachée à l'OR3TOH depuis octobre entreprend
une thèse de Doctorat d'Etat sur les villes de C8te d'Ivoire ct
leur influence régionale.

*
* *



SOCIOLOGI:j~-PSYC~IOSOCIOLOGI:2

LG~ activités de la section de sociologie et psychosociologie
apparaissent en 1964 comme ayant 4té entièrement dominéespar les
e~forts de mise en place des structures nouvelles et d'nrganisation
de la recherche: définition de programmes à long terme, démar­
rage de recherches systématiques dans les cadres définis par ces
progr~mes, préparation et mi~e en route des premières équipes
chargées d'exéoutor les recherches en ont été les t~ches majeures.

Les &Qt~vi~éo cC~0ntiriques comportent d'une part l'élabora­
tion des programmes de recherche et la mise en place des premiers
cherchours ou des premières équipes travaillant sur ces programmes,
d'autre part la continuation des recherches déjà en cours, à ca­
ractère libre ou sur convention, et qui entrent de façon plus ou
moins directe d~~s le cadre de ces programmes.

Le programme de la section Sociologie et Psychosociologie
qui sera arrêté et approuvé en 1965, a été mis à l'étude et a
reçu un commencement de réalisation pour certains de ses thèmes
dès 1964.

Il s'articule en deux parties distinctes, concernant, l'une
la S~ciologie, l'autre la Psychosocinlogia. Dans la pratique, tou­
tefois, ces deux types de recherches sont souvent étroitement àe­
sociés à l'intérieur d'une m@ue étude.

*SOCIOLOGIZ

Le programme de Sociologie comporte quatre thèmes principaux

- Structure et dynamique des communautés rurales
- Structures et compDrtements économiques en milieu traditionnel
- Structures urbaines et migrations
- Structures de modernisation

Un cinquj ème thème : "Statistiques et cartes sociologiques"
définit non pas un domaine de recherches particulier, mais l'éta­
blissement systématique d'un certain nombre d'outils de travail
à l'occasion de la présence d'un chercheur ou d'une équipe dans
un pays donné.

Le comportement socio-économique en milieu traditionnel fai­
sant pratiquement partie intégrante des analyses à caractère mono­
graphique de cnmmunautés rurales, les deux premiers points du pro­
gramme se trouvent dans la pratique étroitement associés, tout en
conservant chacun des développements autonomes:

1 - Structure et dyn~lique des communautés rurales

"L'étude descriptive a pour but de déboucher sur le repérage
des dynamismes des tendances évolutives, et sur l'examen des pro~

blèMes avec lesquels ces communautés se trouvent auj0urd'hui con­
frontées. Il s'agit véritablement de constituer une sociologie dy­
namique aIIi-iquée aux Sociétés paysannes du Tiers-Bonde.

2 - Structures et comportements économiques en milieu traditionnel

"C'est là un domaine de recherche d'importance prioritaire,
dans la mesure où les 6conomies dites traditionnelles restent en
contradiction avec une économie moderne très "fragmentée". Il
s'agit d'envisager les conditions matérielles (terroir) et socia­
les (division et organisation du nravail) de la production d'étu-



dier la destination des biens; d'observer les changements de
structures et de comportements".

Plusieurs cherc~eurs isolés ou en équipe ont commeLcé en 1964
à travailler sur ces deux thèmes. Des recherches déjà entreprises
peuvent par ailleurs y @tre rattachées :

Cameroun - On continue une étude sur les structures sociales des
échanges monéraires et non monétaires à l'intérieur des groupes
de parenté, dans le Centre-Sud du pays. A cette occasion, est
exécutée une série de monographies en profondeur sur trois com­
munautés rurales.

Côte d'Ivoire - ~ans le cadre d'une enqu~te pluridisciplinaire
ont été effectuées en collaborat~'\ll avec la SZ:UES, le BDPA et le
Gouvernement Ivoirien, des recherches sur les structures familia­
les et la parenté ainsi que sur le régime foncier dans la région
de Bouaké.

Une monographie de village mettant plus particulièrement
l'accent sur les phénomènes socio-éconouiques a été entreprise
en pays Guéré.

Gabon - Un cherch'aur qui avait préalablement terminé une étude
sur les populations r~~ales du Nord-Est a mis au point un programme
concernant l'évolution sociale des peuples et des civilisations
du pays qui réservera une place importante aux recherches socio­
énonomiquos. Hors prograrr:me, ce chercheur travaille également à
une carte ethnique du Gabon.

Dans le m~me pays, un chercheur effectue une étude, à l'éche­
lon national, sur l'évolntion économique.

Haute-Volta - On a entrepris des recherches sur la sociologie du
travail rural en milieu Bissa, en m~me temps qu'une monographie
de trais villages de la région de Koubri.

Madagascar - Un programme oollectif et pluridisciplinaire porte
sur l'analyse de communautés rurales effectué· de façon compara­
tive dans des régions contrastées : Hauts-Plateaux IvIérina et ré­
gion c8tière.

Trois sociologues participent à l'exécution de ce programme.

Togo - Recherche puridisciplinaire à caractère socio-économique
portant sur la réalisation d'une monographie socio-démographique
et d'une étude systématique des régiw€8 fonciers sur la région
du Mn Fazao et sur le Sud du Togo.

J - Structurœ urbaines et migrations

Snus une forMe concise, ce thème regroupe des problèmes im­
portants et riches de développements. L'étude des structures ur­
baines -rejoignant le programme de psycho-sociologie (cf infra.)­
met l'accent ser les nouveaux rapports sociaux en formation dans
les centres urbains et sur les modalités d'intégration des nou­
veaux migrants, c'est-à-dire la formation des citadins. Sous le
terme de migrations, il s'agit en réalité d'étudier d'une part,
les mouvements de populations paysannes vers la ville et, d'autre
part, les relations complexes qui contin.en~ à exister entre les
populations urbaines et les centres ruraux d'origine. Elargissant
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la i:iociologie urbaine au G.elà des Oapitales, ce point du prograLl­
me se propose également de traiter le problèfte, riehe en consé­
quences théoriques et pratiques, des Centres se.ondaires et ~es

réseaux urbains.

A la différeD~e des précédents, ce thèue de re.herthe, s'il
est à l'ordre du juur de certains Centres comme celui de 3razza­
ville, n'a encore reçu, dans la section de Sociologie, qu'un.dé­
but d'exé~ution, et encore d'une façon indirecte à partir de cer­
taines enquêtes sur les znnes rurales :

Cameroun - Intégration dans les monographies de villages d'une
étuce des relations de ces villages avec la grande' ville.

Côte d'Ivoire - Etude des migrations actuelles comportant des
migrations uroaines dans la région de 30u~cé.

- RechercAe pluridisciplinaire avec le centre d'~thno-Sociologie

de Côte d'Ivoire sur les centres urbains secondaires.

3aute-Volta - Ztude des contacts de la zone rurale en pays 3issa,
avec un quartier de Ouagad.ougou.

4 - Les structures de moderni~ation

"Ce domaine d'étude pose le prohlème de la comptabilité des
structures et de l'adaptation aux nouveaux cadres économiques,
administratifs, 'culturels. Il requiert URO collaborati0n réelle
du Sociologue et ,.u Psychosociologue. li

Sauf si elles sont abordées de façon incidente à propos des
thèmes précédemment définis, les questions relatives aux structu­
res de modernisation, qui touchent aux problènes les plus actuels,
ne figurent pas encore ne façon explicite, en 196 Lj., au prog-rarnr.le
des chflrcheurs envoyés sur le terrain. Comme les recherches de
psycho-sociologie, elles continuent à @tre à l'étude dans la me­
sure où les unes et l~s autres posent des problèmes particuliers
à la fois au niveau de la problématique et à celui des techniques
d'analyse. Certaines recherches, dans divers domaines, sont toute­
fois d'ores et déjà en voie d'élaboration très avancée.

*
PSYCHO-SOCIOLOGIE

~n tant que la Psychologie sociale porte son attention sur
les processus psychologiques et interpsychologiques interve~ant

entre les conditionnement variés du milieu social et les compor­
tements des individus et des groupes, elle constitue un l'iode d' ap­
proche complémentaire de la recherche so.iologique, et si étroi­
tement associooà elle, qu'il est sou~ent difficile de traeer une
limite entre les deux types de recherche.

Les recherches de psychologie 8o~iale peuvent donc, ooit s'in­
tégrer dans les programmes interdisciplinaires, seciologiques en
particùlier, soit être à l'origine d'études plus spéci~iques aux­
quelles la sociologie et les autres disciplines fourniraient les
éléments de départ nécessaires. Pour cette raison, le programme
de isychologie srciale, à côté de sujets qui lui sont prepres,
reprend dans la perspective qui lui est particulière, un certain
nombre de sujets déjà retenus par la sociologie. Le pregramme de
psy~hologie sociale comporte quatre points principaux :
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Ce prenier thèr:le concerne plus partic"Ulièrenent les attitudes
considérées'~; conr.le fonè-ar:lentalrs pour une politique de r.1odernida­
tion et de développer.lent : attitllàes envers le te~lps, motivations
au travail, étude ~~s leaders potentiels du changement dans les
divprs milieux urbain et rural.

2 - Les a~ects psycho-so~iaux de l'L,tprvention

Le deuxième cadre de recherche qui , stricto sensu, s'intégre
dans le précédent, est égaleoent en relations avec le pre~ier

point du programme de sociologie. Il prend plus particulièrenent
pour objet les différents problèmes posés par l'action adminis­
trative : cheminement de la décisi0n du sommet à la base, réac­
tions de celle-ci, inforoation des instances dirige~~tes etc •••

J - Lp.s aspec~~<?-.l?-o;L"iI..igues_de l' Identifi_cati~~ux di_ve:r~

~_oupes

Le troisième p~int vise ~ étudier les modalités de ce phéno­
mène et les tension.. internes qui peuvent en résultér au niveau
des divers groupes.

4 - Les attitudes •,t la Vision de l'Avenir chez les jeunes

Le dernier thème du program~e I.let l'accent sur un groupe so­
cial particulièrement importrolt à l'intérieur de populations e~

voie de développement accéléré: la jeunesse. Les orientatio~de

recherche retenues ici touchent aussi bieâ aux problèmes propre­
ment perceptifs et aux attitudes rencontrées chez 'l~s jeunes
qu'à l'éducation et aux rapports dynMliques du groupe des jeunes
avec les autres éléments de la population.

3ien que les 'tudes entreprises au titre de ce programme ot
du quatrième thème de Sociologie en soient encore au stade expé­
rimental, un certain nombre Ge recherches, en cours d'exécution
avancé peuvent y étre rattachées

Gab.n - Les enquAtês déjà citées sont orientées dans une perspec­
tive d'évolution mettant en relief la trans~ormation et la moder­
nisation des sociétés étudiées.

C~ngo - Les recherches portent sur la psychologie comparée des
élèves de ville et de brousse, en association avec les recherches
de l'Université sur la "personnalité de base" dans ces divers mi­
lieux. On poursuit égaler'lent des recherches à caractère plus ap­
pliqué sur la pédagogie et la formation des cadres moyens et supé­
rieurs.

Celte d'Iv.ire - Une étude sur des cultes modernes en Pays :Saoulé
peut ~tre clJssée dans la rubrique des études dynamiques de chan­
gements sociaux.

Sénégal - Un chercheur poursuit depuis plusieurs années des recher­
ches sur l'adaptation des travailleurs aux conditions urbaines et
industrielles. Il a t:~alement commencé des études sur le dévelop­
pement et la m()dern~tion du monde rural.
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Togn - Les études portent d'une part sur l'adaptation de 11; j 6U­

nesse instruite au monde m0derne, d'autre part èans une perspec­
tive plus sociologique, sur le développement de la scolarisation
et la transformation de l'~nseignewent.

Les recherches d. sociolngie dynamique comh1e les recherches
de psychnlogie sociale -ces dernières ay~,t jusqu'à maintenant été
faites le plus snuvont sur les populations occidentales, voire m~me

américaines- posent de nombreux problèmes tec~niques et théoriques
mettmît en jeu leur conception même. Cela a conèuit plusieurs cher­
cheurs de l' ORSTOli è. entreprendre -soit pour les nécessités ct' étu­
des en cours, soit pour fairele bilan de plusieurs années de tra­
vail sur le terrain- des recherches à caractères théoriques. On
citera à titre d'exemple:

- Formalisation de problèmes mée10dologiquES posés à l'occasion ct 'en­
qu@tes menées da..'!1.S plusieurs régions de l\~adag<.scar.

- ::léfinitio;:} sur le plan théorique des grandes lignes ct 'une prol.lé­
matique applicable à l'étuèe couparati~e des cOŒ~unautés.

- Ètude d'un cadre conceptuel commun à l'etlLno-sociologie et la
psychologie sociale pour l'interpr~~ntion d'une étude sur ia jeu­
ness~ instruite AU Togo.

- Sur le plan strictement technique, poursuite des recherches sur
les procédés qualitatifs et quantitatifs les plus appropriés aux
matériaux habituellement recueillis en "milieu ethnographique".

- Adaptation à la jeunesse du Congf"l-"3razzaville de concepts et de
techniques -des tests en particulier- établis pour des milieux
nccidontaux.

*
Thèses

Plusieurs chercheurs de la section de Sociologie ont poursuivi
ou soutenu des thèses au cours de 1964.

M. ALTHA3E a continué, sous la direction du Professeur J. SrOETZEL,
une th~se de Jème cycle sur le sujet : "Formalisation de problèr.les
méthndologiques posés à l'occasion d'enquêtes menées dans plusieurs
réginns de Hadagascar".

U. :3IFFOT a soutenu avel" 9uecès, à la Faculté de Rennes, une thèse
pour le ~octorat d'Univer9ité, dirigée par le Pro~esseur AR30USSE­
BASTI:JE avec pour titre : "Contribution à la connaissance et com­
préhensirm des populations rurales du nord-est du Cameroun".

A Toulouse, E. CA:JANES a soutenu avec succès une thèse de Jèrne
cycle ayant obtenu l'équivalence pour la thèse secondaire du ~oc­

torat d'Etat sur "la presse rurale et l'image du Progrès".

"La jeunesse instruite au Togo" est le sujet de la thèse princi­
pale p"ur le doctorat d '2tat de l'l. D2VAUŒ.tS avec le professeur
J. STOETZ2L ; sa thèse secondaire, sous la direction du Professeur
A. L:J;ROI-GOU:R~~AN port e sur "l' :ècole au Togo".

Le Professeur lii:RCL:Q dirige la thèse de Jème cycle de i~. ETI~i.\!N~

consacrée à la "structure des grouperaents familiaux et les struc­
tures de Parenté en pays 3aoulé".

l,i. :iAUSER travaille à une thè se cie Jème cycle sur "l' adaptat ion des
travailleurs des Industries manufacturières de la région de Dakar
aux conditions de la vie urbaine et industrielle".

** *
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COlTV:0NTIONS DE TRAVAIL

GEOPHYSIQUE

République Centrafricaine Prospections électriques liées à la
recherche de calcaire à 30BAGSA.

contractant

durée

ninistère de 1 '~cono"lie rlurale

déce.-,bre 19(;4

*
Niger Carte gravi'-.1étrique de reconnaissance au 1/1.000.000
de la partie orientale de la République du Niger (Est d'une
ligne Agadès-3inder).

contractant

durée

Ministère des Travaux Publics

années 19~3, 1954 et 1955

*
France Etudes et travaux de recherche poursuivis en France
concernant la croüte terrestre profonde et le Manteau 0upérieur
par la ~éthode 9agnéto-tellurique. Le programne proposé s'atta­
che, dans un premier stade, à réaliser des chaines d'enregistre­
!TIent magnéto-tellurique pour l'étude des couches profondes, dans
un second stade à r:lettre au point les chaines réalisées.

contractant

durée

D.G.n.S.T.

avril 19~4 - ~ars 1965

l;YDROLOGI~

Tunisie Etudes dans le cadre de la convention générale
d'études pédo-hydrologiques passée avec le Gouvernenent tunisien
et dont la partie hydrologique a été concrétisée en fin 1964.

Voir : pédologie

*
Afrique de l'Ouest
occidentale.

contractant

durée

Etude systéi:tatique des pluies en Afrique

Ninistère de la Coopération (France)

1962 - 1965

- Refonte et mise à jour d'une note sur
l'esti~ation des débits des crues décennales pour des bassins
vorsants inférieurs à 200 k~2 en régime tropical pur.

contractant Ministère de la Coopération (France)

durée 1964

*
Cameroun Studes dans la partie orientale du Cameroun
(rivière Sanaga entre Nachtigal et Goyoum et affluents de rive
sud) dans la zone que doit traverser le che~in de fer transcame­
rounais.

contractant

durée

llinistère des Finances

janvier 1963 - juillet 1965



1J7.

Caraeroun (suite) - :;:::tudes dans le bassin de la Vina du Hord
(département de l'Adamaoua) nécessaires pour l'étude du prolon­
gement du chemin de fer Transcamerounais (installation de divers
ouvrages d'art, détermination des débouchés des ouvrages de
franchissement sous voie ferrée).

contractant Hinistère des Finances

durée janvier 196) - juillet 1965

- Prévision des Basses eaux de la Sanaga à
EDEA (Jène ca"Ipagne).

contractant

durée

Société Energie Electrique du Cameroun

196J - 1964

*
Congo Dans le cadre des études prélininaires à l'a~éliora-

tion de la navigabilité de l'Oubangui, jaugeages en aval
d'Inpfondo, dans la zone représentée par le modèle réduit à
réaliser par le Centre de Recherches et d'essais de Chatou en
vue de l'étalonnage de ce modèle.

contractant Agence Transéquatorialo des COMmunications

durée 1964, 1965 et 1966

Etude des ressources en eau du réseau hydrographique
superficiel de la région de HOLLE.

contractant

durée

Nines domaniales des Potasses d'Alsace

196) - 1964

- Anénagement et exploitation de stations hydrométriques
dans la région de POItJTE-NOIRE.

contractant

durée

B.D.P.A.

1964 - 1965

- Etude hydro-pédologique de la ceinture maraichère de
POINTE-NOIRE.

contractant

durée

Service du Génie Rural

1964

- Etude de rivières de la cuvette congolaise en vue de
la détermination des données nécessaires à l'établissenent de
projets de ponts.

contractant

durée

Direction des Travaux Publics

1964

- Synthèse des études effectuées par l'OR8TOI1 dans la
vallée du laari.

Voir : "Conventions polyvalentes"

*
Côte d'Ivoire Etude de ruisselleAent sur un bassin versant
exp~rimental de zone de savane ivoirienne (Korhogo) en collabora­
tion avec le 3.R.G.H.

contractant

durée

Binistère de la Coopération (France)

19G2 - 1965



Cate d'Ivoire (suite) - Mesures de tarissenent dans la r~gion de
Korhogo.

contractant

durée

Direction du Génie Rural

1963 - 1964

- Ztude d'un bassin versant expérinental
et de cours d'eau dans la région d'ODI~ITŒ

contractant

durée

~irection du Génie Rural

19:52 - 1964

*
Dahomey Poursuite (4àne campagne) des études climatologiques,
hydrologiques ct pédologiques du bassin de TIAPALOU

contractant

durée

Ministèra des Travaux Publics

1963 - 1964

~tudes hydrologiques et pédologiques dans le cadre
du Projet F.S.N.U. pour l'étude intégrée du aassin du Mono
(Togo - Dahomey)

Protocole entre 1 SOFR2L:8C, E.D.F., 30GREAH, OR8TOn,8EDE8

durée : 1964 - 1965

*
Gabon Convention générale pour le fonctionnement d'un
service hydrologique

contractant : Gouverne~ent

reconduction annuelle depuis 1960

2ème ca~pagne d'étude de bassins versants expéri~en­

taux dans la région de I::ALA

contractant

durée

Iünistère de 1 ':2conomie Nationale

1904

Etude de la renontée de la narée et de la salinité
dans les riviàres Cono, M'Bei, Awebe.

contractant

durée

Société de la Cellulose du Gabon

1964

*
Haute-Vol ta A,.,énagenent et exploitation d'un bassin versant
expérinental dans la région de }~NGA en vue de l'aménagenent de
barrages d'accunulation d'intérêt agricole

contractant

durée

Ministère do l'3conomie Nationale

1963 - 1965

2tude des régimes hydrologiques dans les régions
do Uord Dori ct de Djibo on vue du développenent agrico.Él et pas­
toral de la partie septentrionnalo de la Haute-Volta.

contractant

durée

I:ini·stèro de l' Econo"Tlie Nationale

1963 - 1965
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Haute-Volti (suite) - =tude de bassins versants exp~ri'entaux
dans la r6gion de TII(A~1Z-liONGOUSSI et étude extensive sur un
ense,ble de sites en vue de la création de petits barrages
multiples à utilisation agricole.

contractant Minist~re de llEcononie Nationale

dur~e

- Etudes en vue de l'alinentation en eau de
oUAGA::::>OUGOU

contractant

dur~e

Direction des Travaux Publics

19G 1 - 1964

*
Madagascar Etudes sur le 11angoky aux stations du 3anian et
de 3evoay dans le cadre du plan général de mise en valeur du Bas
Hangoky.

contractant

dur~e

SAï1AHGOKY

1963 - 1967

Organisation de l'étude de la plaine de Tanana­
rive et collecte des résultats en vue de la défense contre les
inondations.

contractant

durée

Ministère des Travaux Publics

Etude prélininaire des rivières du flanc nord
de l'Ankaratra (I:'iandrandrn et Ankorontann).

contractants

durée

I.F.A.C. - 3.D.P.A.

nove'1lbre 1964

Prospection hydrologique des Hauts Plateaux

contractant

durée

Société d'~nergie de Uadagascar

1964

~tude de la rivi~re Efaho à Fanjahira

contractant

durée

Société d ':Snergie de I~adagascar

1961,.

Ztude des étiages des rivières du Sud (Linta,
Uanambovo, Menarandra) en vue de l'esti~ation de l'ali~entation

des nappes.

contractant

durée

Service Hydrogéologique

campagne 1963 - rapport 1964

Observations hydrologiques dans la province de
TULEAR.

contractant

durée

Service du Génie Rural

campagne 1963 - rapport 1964
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~a~ita~~~ Stude des Oued Ghorfa et Niorde et des Oualos en
anont de Kaedi.

contractant

durée

Servioe du Génie Rural

1964 - 1966

- ~onographie du fleuve Sénégal.

Voir : Sénégal

*
Niger Observations, nesures et étude de l'érosion dans la
région de Tartaske (bassin expéri"lental de Kounkouzout).

contractant Service du Génie Rural

durée 1964 - 1967

Etudes hydrologiques et clinatiques dans la bordure
ouest de l'Air en vue de contribuer à la connaissance de l'ali­
Mentation des nappes d'inféro-flux.

contractant

durée

Hinistère des Travaux Publics

1964 - 1965

Etude de ruisseller:Ient urbain en zone tropicale (NIAi:.zy)

contractant Einistère de la Coopération (France)

durée 196) - 1965

Observatior:s et ;lesures :~ydr:)lJgiquas dHLs les "Vallées
33ches" et le Goulbi de l:ar.?.di.

CV"l trac tal;t

durée 1964 - 1965

Bilan som~aire des études hydrologiques effectuées
dans la République du Niger.

contractant Ministère de l'2cono~ie Rurale

durée 1964

Etudes sur le Niger et affluents

contractant Ministère de l'Economie Rurale

durée 1961 - 1965

*
Sénégal I1onographie du fleuve Sénégal. Synthèse et interpré-
tation des données hydrologiques recueillies sur l'ensenble du
bassin (Sénégal et Mauritanie) depuis l'origine des relevGs
hydrométriques.

contractant

durée

M. A. S.

mai 1964 - mai 1966

*
Tchad ~tudes sur les futurs axes routiers l'lassaguet-Mangalmme
et M.:>ngo-A tL

contractant

durée

Iiinistère des Travaux Publics

1964 - 1965



1h 1 •

- Etude systé~atique des crues sur un bassin versant type
de 1000 kn2 (bassin de Guéra, 3am-3am, Tchad).

contractant Ministère de la Coopération (France)

durée s 196) - 1965

- Etudes en vue du prolongement du cheMin de ~er

transca~erounais à travers le Tchad néridional jusqu'à Fort­
Archambault.

contractant O~~ice Tchadien des ~tudes Ferr~viaires

durée 1 196) - 1965

- Etudes préalables à l'anénage~ent des digues de TIKEï~

et f.llOULFOUDEYE.

contractant

durée

l1inistère des Travaux Publics

année 1964

- Etude des chutes Gauthiot ()ème canpagne).

c.ontractant : riinistère des Travaux Publics

durée 1964 - 1965

- Etudes hydro-clinatologiques et pédologiques des pol­
ders de BOL et ~aSSAKORY (2ème caMpagne).

contrnctant Ministère de l'Agriculture

durée 196) - 1964

*
Etudes pédo-hydrologiques - Projet F.S.N.U.-F.A.O.

contractant

durée

F.A.O.

1961 - 1965

Etudes hydrologiques et pédologiques dans le cadre du
Projet F.S.H.U. pour l'étude intégrée du :3assin du Hono (Togo­
Dahoney) •

Protocole entre 1 SOFRELEC, E.D.F., SOGREAH, ORSTOI1, SEDES

durée : 1964 - 1965

Brésil
tation

Stude de la plaine du Mo-Fazao

Voir : Conventions polyvalentes

*
Monographie du Rio Jaguaribe à

rassemblée depuis 1962

contractant S.C.E.T.-COOPERATION

partir de la documen-

durée 1962 - 1965

*
Guyane Etudes en vue de l'aliMentation en eau douce des
installations de la ~uture station spatiale du Centre Spatial
Guyanais, (Station du Kourou).

contractant Centre National d'Etudes Spatiales

durée : 1964 - 1965



142.

Nouvelle-Calédonie Etude de la rivière Dumbea en vue de
l' ~tablisse:~lent d'un nouveau projet d'adduction d'eau de la
ville de Nom~éa - 2èoe année d'études

contractant

durée

TI.C.E.O.B.

1962 - 1964

Etude du régime des rivières Ouiné et
Pourina - 2ème année d'études.

contractant

durée

ENELCAL

1962 - 1964

*
France Concours scientifique et technique du Service hydro-
logique de 110RSTOM pour l'exploitation du groupe de bassins
versants expérü.lentaux installés dans la région de COUL01111IERS
sur les systèmes hydrographiques de l'Orgeval et du Couru.

contractant : Direction Générale du Génie Rural et de
l'Ilydraulique agricole

PEDOLOGIE

Maroc Direction scientifique et technique du Service pédo-
logique de l'Office National des Irrigations.

contrôle de tous les travaux pédologiques entrepris au sein
de l' 0 • N. I. ,

- réalisation de la prospection et de la cartographie détaillée
dans les périmètres définis par 110.N.I.

contractant

durée

Office National des Irrigations

depuis 1961 (suite de la convention passée
en 1953 avec le Ministère de l'Agriculture,
dont 110.M.I. a pris la succession dans ce
domaine).

*
Tunisie Concours de l'ORSTOI1 en matière d'études pédologi-
ques et hydrologiques (voir HYDROLOGIE) dans le cadre du Groupe
de l'Hydraulique et des Equipements ruraux
- participation à l'élaboration des programoes
- supervision scientifique des études se rapportant à la pédo-

logie effectuées en Tunisie
établissenent des cartes à différentes échelles sur l'ensemble
de la Tunisie

contractant

durée

Secrétariat d'Etat à l'Agriculture

depuis juill et 1957

*
Cameroun Cartographie au 1/100.000 dans la région de DIAr~RE

(Hargui-Wandala) ; au 1/50,000 dans la région de la Bénoué et de
ses affluents.

contractant

durée

Ministère des Finances et du Plan

1962 - 1964



- stude détaillée au 1/5.000 d'une zone de 4.500 ha
à l'ouest de HOlCOLO (I~argui-"'andala).

contractant

durée

I~inistère des Finances et du Plan

196) - 1964

- 3tude de la zone située entre 12 n et 1)°45' longi­
tude Est et 4°)0 1 et 5° latitude Nord. Cartographie d'ense~ble

au 1/200.000 dont 60.000 hR au 1/50.000

contractant I1inistère des Finances et du Plan

durée 1962 - 1965

*
République Centrafricaine - Reconnaissance au 1/50.000 d'une
zone de 20.000 ha en vue de l'hévéaculture sur l'axe Dangui ­
M'EaIki. Cartographie au 1/20.000 de 2.000 ha de sols honogènes
retenus.

contractant Société Nationale d'Exploitations Agricoles

durée 1964 - 1965

*
~ongo Etude hydropédolagique de la ceinture oaraichère de
POINTZ-NOIRE.

contractant

durée

Service du Génie Rural

1964

Synthèse des études effectuées par l'ORSTOII dans la
vallée du IHari.

Voir : "Conventions polyvalentes"

*
Côte d'Ivoire Reconnaissance et esquisse cartographique au
1/50.000 de 150.000 ha dans le Sud-Ouest de la Côte d'Ivoire ent
entre 10 Nero et le San Pedro.

contractant

durée

Hinistère des Finances et du Plan

~ai 1964 - ,ai 1965

Etudes pédologiques et agrono~liques dans le
cadre de l'enquête régionale de KORHOGO ~enée par la SEDES.

S~DEScontractant

durée campagne 196) - juillet 1964

*
Dahoney Convention pour l'entretien d'un bureau d'études
pédologiques et l'exécution d'un progra8rne général.

contractant Ministère de l'Agriculture et de la
Coopération

durée renouvelée annuelleoent depuis 1961



Dahomey ( suite ) Poursuite (4 èMe ca!'lpagne) des études climato-
logiques, hydrologiques et pédologiques du bassin de TIAPALOU.

contractant Ministère des Travaux Publics

durée 196) - 1964

Etudes hydrologiques et pédo10giques dans
le cadre du Projet F.S.N.U. pour l'étude intégrée du 3assin du
Mono (Togo-Dahomey).

Protocole entre: SOFRELEC, ~.D.F., SOGREAH, ORSTOM , SEDES

durée : 1964 - 1965

*
Gabon Convention générale pour l'entretien d'un service
pédologique et l'exécution d'un progra~ne général.

contractant : Gouvernement

reconduction annuelle depuis 1960

*
Haute-Volta Cartographie au 1/200.000 des vallées des Voltas
Rouge et Blanche. Ca~pagnes exécutées de 1961 à 196). Documents
contractuels renis fin 1964.

contractant

durée

Service du Génie Rural

1961 - 1964

*
Mada~ascar - Cartographie au 1/20.000 d'environ ).000 ha dans
le p riM~tre de Soalala (province de 1lajunga) (carte pédologique
et carte d'utilisation des sols).

contractant Service du Génie Rural

durée mars 1964 - mars 1965

Etude préli~inaire des sols des Hauts Pla~eaux en
vue de l'i~plantation de la culture des agrUMes.

contractant I.F.A.C. - B.D.P.A.

durée nover.1bre 1964

Etude au 1/20.000 d'environ 5.000 ha sur la rive
gau~he du delta du l1angoky.

contractuel SAHANGOKY

durée 196) - 1964

- Carte pédologique au 1/20.000 des Balboa de Krunoro
( 20 •000 ha).

contractuel B.D.P.A.

durée r déce~bre 1962 - octobre 1964

Cartographie au 1/200.000 de la plaine de Tanana-
rive.

contractant

durée

Centrale d'EquipeMent et de Modernisation
du Paysannat Malgache (C.E.A.H.P.)

avril 1964 - avril 1965



1L: 1) •

- Cartographie au 1/100.000 de la b~sse vallée de l~

Tsiribihina (région de :SELO).

contractant C.E.A.M.P.

durée avril 1964 - avril 1965

- Cartographie au 1/50.000 de 8.000 ha dans la ~allée

de l'Ifasy (MœILOBE).

contractant

durée

Ministère de l'Agriculture et du Paysannat

juillet 19G4 - juillet 1965

*
Niger Etude de la vallée du Gorouol-Beli. Cartographie de
20.000 ha au 1/50.000 et de 120.000 ha au 1/100.000.

contractant : Service du Génie Rural
durée : 1964 - 1965

Cartographie au 1/500.000 de l'ensenble d~ torritoire.
do la République du Niger. .
partie orientale (et région de l'Ader-Doutchi) : campagnes

exé~utées de 1961 à 1963, rapports et cartes
fournis en 1963 et 1964,

partie centrale : ca~pagnes d'octobre 1962 à avril 1964, rapports
et cartes fournis fin 1964

partie occidentale caspagne de terrain exécutée en 1964

contraQtant Service du Génie Rural

durée 1 1961 - 1965

*
Séné9al - Inventaire des sols et cartographie pédologique
systematique au 1/200.000 de l'enseMble du Sénégal.
2ène tranche: Sénégal Sud-oriental - 1ère ca~pagne de terrain

exécutée; 2ène ca~pagne démarrée en nove~bre

1964, terminée courant 1965.

Qontractant Ministère de l'Econo~ie Rurale et de la
Coopération

durée nove~jre 196J - avril 1966

- Etude des plaines
secteur de ZIGUINCHORmanoe,

contractant

durée

Servi8e

1964

*

rizicultivubles
(:3ignona) •

du Génie Rural

de la basse Casa-

Tchad Suite de l'inve~t~re cartograp~ique gé~éral au
1/200.000 -inpression de 10 cartes réalisees précedernrnent
réalisation de ~rois nouvelles nartes : An-Zoer, Guereda,
Abougoulem-Adré.

contractant

durée

Ministère de l'Agriculture

~ars 1964 - juin 1965

Ztudes pédologiques et d'érosion hydrique à la Ferme
de Bekao et d'érosion éolienne à la Fer~e de Dilbini.

contractant

durée

Ministère de l'Agriculture

canpagne 1963 - juin 1964



'.

Tohnd (suite) - Etude de l'évolution des sols dans les fermes
de l'Agrioulture (suite).

oontraotant Ministère de l'Agriculture

durée : campagne 1963 - juin 1964

- Etudes hydra-climatologiques et pédologiques
(processus de salinisation et d'alcalisation des sols) des pol­
ders des régions de 30L et MASSAKORY.

contractant Ministère de l'Agriculture

durée canpagne 1963 - juillet 1964

*
Togo Carte de reconnaissance au 1/50.000 de la zone B Est
Hono étendue à la frontière du Dnhm~ey en vue d'une colonisa­
tion rationnelle.

contractant

durée

Ninistère de l'Econo!"'1ie Rurale

juin 1964 - déceQbre 1965

Etudes pédo-hyctrologiquGs - Projet F.S.N.U. - F.A.O.

contractant

durée

F.A.O.

1961 - 1965

- Etudes hydrologiques ct pédologiques dans le cadre du
Projet F.S.N.U. pour l'étude intégrée du Bassin du Mono (Togo­
Dahomey) •

Protocole entre : SOFRELEC, E. D.F., SOGREAH, ORSTOH, SEDES

durée 1964 - 1965

Etude de ln plaine du I~Cl-F[lza').

Voir : Conventions polyvalentes.

*
Brésil Dans le cadre du Groupe!"'1ent d'Etudes pédologiques en
An~rique Latine constitué entre l'ORSTOH et la SCET-COOPERATIOU
pour la réalisation de toutes études pédologiques sur les terres
continentales et insulaires au Sud de la frontière l\exique-U.S.A.
l'ORSTOH a participé de 1962 à 1964 à l'étude générale de la
vallée du rio Jaguaribe confiée à la S.C.E.T. par le ~inistère

des Affaires EconOMiques.

*
Guadeloupe Etablissenent de la carte générale de la Grande
Terre au 1/20.000.

contractant

durée

Préfecture de la Guadeloupe

juin 1964 - juin 1966

Carte pédologique au 1/20.000 de la Guadeloupe
volcanique.

contractant

durée

Préfecture de la Guadeloupe

1962 - 1964



Hartinique - Carte pédologique au 1/20.000 de l' ense!71ble de la
Martinique (à l'exception des zones trop accidentées pour être
cul tivables) •

contractant Préfecture de la Martinique

durée 1962 - 1964

30TAI'TI QU~ et :9IOLOGIE V:J:GETALE

Tunisie - L'ORSTO}l apporte son concours au Service des ~aux et
Forêts en matière d'études phytosociologiques et de microbiologie
ainsi que pour toutes études intéressant les travaux de la Station
de Recherches Forestières de Tunis.

Contractant

durée

Secrétariat d'2tat à l'Agriculture

depuis octobre 1961

Congo - Synthèse des études effectuées par l'ORSTOIl dans la
vallée du l'Iiario

voir: Conventions polyvalentes.

Daho~ey - Etude du problème de la nutrition ninérale du mals,
en particulier mise au point du diagnostic foliaire de cette
plante.

contractant

durée

Gouverne'T1ent

protocole triennal 1964 - 1966

Gabon - ~tude agrostologique des savanes de l'Ogooué.

contractant Hinistère de l'Agriculture et de l'Elevage

durée 19G4

PHYTOPATHOLOGIZ et ZOOLOGIZ APPLIQUEE

Tunisie - Etudes fondanentales en natière dlento~ologie agricole
et de pathologie végétale, en liaison avec la Recherche Agrono­
mique.

contractant

durée

Secrétariat d'Etat à l'Agriculture

depuis décembre 196)

Côte d'Ivoire - Collaboration de l'ORSTŒ! pour l'exécution du
progra!:1L1e de l'I.F.C.C. sur la lutte chinique contre les I:iirides
du cacaoyer.

contractant

durée

I.F.C.C.

1964

ENTOHOLOGIE ifEDICALE et VETERINAIRE

Congo - Subvention pour l'étude parasitologique sur les hénato­
zoaires des rongeurs et des chauves-souris congolais.

contractant

durée

O.H.S.

1964

- Synthèse des études effectuées par l'O.R.S.T.O.rr.. dans
la vallée du Niari.

Voir : Conventions polyvalentes
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Mada~ascar ~tude 1orphologique et biologique du change~lent

de COMportement d'une souche d'anopheles ga~biae à Xadagascar.

contractant

durée

O.1'1.S.

19G3-1964

OCEArWGRAPI-IIE

Maroc Concours de l'ORSTOr: en matière de recherches océano-
graphiques :
- conseil scientifique auprès de la Direction de la I1arine

Marchande et des pgches ïariti~es,

- direction de l'Institut des pgches et de l'Aquariu~,

- recherches au large des côtes marocaines

contractant Secrétariat d'Etat à l'Industrie et à la
rlarine Earchande

durée depuis nai 1959

Dahomey Ztude du plateau continental : carte des fonds cha­
lutables jusqu'à 200m '; étude de l'espace océanique intéressant
le Daho~ey en vue dlindications sur les possibilités et les
conditions d'une pache industrielle.

contractant

durée

Gouvernement

février 1963 - février 1965

Togo Etude du plateau continental : carte des fonds chaluta-
bles jusqu'à 200m ; description de la situation hydrologique et
étude des variations saisonnières ; observations biologiques et
bionétriques.

contractant

durée

Gouvernenent

1964

Polynésie Observations sur les éléments physiques, la produc-
tivit~ prinaire, secondaire et tertiaire dans le Pacifique Sud
oriental (région des Gambier) dans le cadre des études préala­
bles aux expériences nucléaires prévues par la France.

contractant

durée

Direction dos Centres d'Expérimentations
Nucléaires

décembre 1964 - janvier 1965

Océanographie Section ~ydrobiologie

Tchad Dét0~ination dos principaux biotopes d'une partie du
Lac Tchad.

contractant

durée

C.T.F.T.

1964



SOCIOLOGIE

Cate d'Ivoire - Participation à l'enquête régionale appro~ondie

Menée par l'Administration ivoirienne dans la région de 30uaké
et à l'élaboration des rapports de synthèse.

contractant Ministère des Finan~es, des A~~aires

Economiques et du Plan

durée 1963 - 1964

Gabon - Conention générale con~iant à l'ORSTO}f la direction
des recherches sociologiques selon deux orientations principales:
Psychosociologie en ~onction des problèmeG posés par le dévelop­

pement écononique et l'évolution de la culture,
Ethnonusicologie : poursuite des recherches entreprises depuis

1943 pour l'approche ethnographique des popula­
tions à travers la culture et les Mani~estations

Musicales.

contractant Gouvernement

durée s depuis 1960

Togo Etude de la Plaine du Mo-Fazao

Voir : Conventions polyvalentes

Nouvelle-Calédonie - Participation à la mission de sociologie
urbaine à Noum6a organisée dans le cadre du programme interna­
tional de recherche sur l'urbanisation dans le Paci~ique entamé
depuis 1958 par la Commission du Paci~ique Sud. Contr8le scienti­
~ique des études.

contractant : Ministère d'Etat chargé des Territoires
et Départements d' Outre-l."Ier

durée juillet 196) - juillet 1965

ECONm~IE DEMOGRAPHIE

Congo Synthèse des études e~~ectuées par l'ORSTOH dans la
vall~e du Niari.

Voir : Conventions polyvalentes

cate d'Ivoire - Participation à l'enqu~te régionale appro~ondie

menée par l'Administration ivoirienne dans la région de Bouahé
et à l'élaboration des rapports de synthèse.

Madagascar - Enqu~te sur les migrations intérieures à Madagascar,

contractant Commissariat général au Plan

durée 196) - 1964

Séné9al - Etude démographique de la région de Sine-Saloum par
la methode d'enqu@te dite t~tat-civil itinérant".

contractant s Ministère de la Coopération (France)

durée décembre 1964 - septembre 1966
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Tchad Dans le cadre de,s étudês biologiques, technologiques
et socio-économiques confiées au Centre Téehnique Forestier
Tropica1, étude sur les circuits conme·rciaux et les ctarchés du
poisson dans le bassin du lac Tchad.

contractant

durée

C.T.F.T.

octobre 1963 - février 1965

Etude de la plaine du Ho-Fazao.

Voir : Conventions polyvalentes

ETHNOLOGIE, HISTOIRE, ARCHSOLOGIE, ~roSICOLOGIE, LINGUISTIQUE

Gabon Convention avec le Gouvernement confiant à l'ORSTOH
la direction des recherches sociologiques et ethnomusicologi­
ques.

Voir: SOCIOLOGIE

CONVEnTIONS POLYVALENTES

Congo Etablissement d'une synthèse générale des études effec-
tuées par l'OR3Tor'1 jusqu'à ce jour dans la vallée du ITiari dans
le dOMaine de la pédologie, de l'hydrologie, de l'agrostologie,
de l'ento~ologie nédicale, de la socio-économie pour mise à
disposition du Gouverne~ent du Congo de l'essentiel de la docu­
mentation accu~ulée sur ces questions depuis plus de quinze ans
dans la perspective du développement économique de la région.

contractant Ministère de la Coopération (France)

durée juin 1964 - mai 1965

Togo Etude de la plaine du Ho-Fazao (lilieu physique : sols
et eaux; ressources i population) en vue de la détermination
du potentiel économique et hunain de la région.

""

contractant

durée

~inistère de l'Economie Rurale

septe~bre 1964 - septe~bre 1965

* *




